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DE VERSAILLES, DE MAR.LY, 
DEVINCENNES,DE S.CLOUD, 

Et DES ENVIRONS» 

AVEC LES ANTIQUITEZ 

juftes & précifès fur chaque fujet. 

hltiAdreJfes four tftuver facilement teut ce que 
M Lieux renferment d agréable & eC utile. 

' Ouvrage enrichi d'an grand nombre de Figures 

en Taille Douce. 

Par M. L. R. 

S(coi49§^tioû } reYÛe> corrigée , 8c confidérablc-» 
\ ment augmentée. 
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A PARIS, QUAI DES ATJGlTSTINS, 
Chez Saugr AIN Tâîné, Libraire Juré de l'Univcr- 
fitc , près la rue Pavée, à la Fleur de Lys. 

M. D C C. X VI 1 1. 

Avte Privilèges du Roy & Apfrobattont' 
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LES 

CURIOSITEZ 
DE PARIiS 

LE Q.UARTIER 
DE S. ANDRE' DES ARCS. 



I E Qiiartier prend ion nom de 
I TEglifo Paioiiliale de S. André 
I des Arcs. Il cft borné à l'Orient 
par les tues du Petit-Pont & de 
S. Jacques exclufîvement : au Septentrion, 
parla rivière, depuis le petit Châtelet jtif- 
qu'au coin de la rue Dauphinc inclufive- 
menï ; à l'Occident , par la rue Dauphins 
incluftvcmeut ; & au Midi, par les rues 
neuve des Foflez S. Germain des Prez , des 
Francs Bourgeois , & des Foflèz S. Michel 
ou de 5. Hyacinthe excluliyenient , jaC- 
Tem //. A 



594 Les CuRiosiTEZ DE Paris; 
qu'aux coins ^s rues S. Jacques & de -5L 
Thomas. 

Ce dix - huitième quartier étant d'une 
ficuation difficile à fui vre, il faut le voir par 
les principales rues ; & c'eft la manière la 
plus commode , en commençant par TE- 
glife qui lui donne le nom : 

Saint André des Arcs eft ainfi nom- 
mée, félon quelques Auteurs, à caufe de 
plu (leurs anciennes arcades d'un vieux 
bâtimenr, qui a fubfîfté long -temps au- 
près ; mais d'autres difent , que c'eft à 
caufe d'un Jardin qui faifoit partie de la 
rue Hautefeuille , dans laquelle les Ecoliers 
s'exercoient à tirer de l'arc , comme on fait 
encore préfentement auprès de la' Porte 
S.Antoine. Malingre , dans fes antiquitez 
de Paris , dit que cette Eglife eft furnom- 
mèe des Arcs , en Latin de Arcnbus , par 
corruption de langage; car proprement 
c'eft de Laas ou en Laas , qui ctoit le nom 
général du territoire de la Ville apartenant 
à l'Abbaye de S, Germain des Prez. Cette 
Eglife , donc la Cure eft à la nomination 
de rUniverfîté , n'étoit anciennement qu'- 
une petiite Chapelle dédiée à S* Andèol , 
difciple de S. Policarpe , qui Tétoit de S. 
Jean T-Evangelifte ; S. Andeol fut envoyé 
en France pour la converfion des peuples, 
il fiDDflfm k martyr Se la mort Tan x 05^ 



dans le Vivarcts , au lieu qui a depuis poicc 
Ion nom & que Ton nomme encore le 
Bourg de S. Andéol^ dans la fuite des temps 
elle changea de nom 6c prit celui de S. An- 
dré. Elle fut érigée en Paroillè vers l'aa 
lui ; mais elle a été rebâtie depuis envi- 
j:on quatre-vingts ans : on fit alors le por- 
tail. Le Chœur a été' enclos depuis peu 
d'une grille de fer doré par les extrêmitez; 
rOeuvre, où fe placent les Marguilliers , èc 
la chaire du Prédicateur , font au(E des ou- 
vrages nouveaux : les bas reliefs de cette 
chaire repréfentent quatre fujets convena- 
bles à la prédication ^ ce font , notre Sei- 
gneur prêchant fur la Montagne y S. Jean 
prêchant dans le defert ; le fermon de S. 
Pierre; & celui de S. Paul dans T Aréopage. 
Cette Eglife n'a rien de remarquable que 
quelques tombeaux t celui de la Princeffe de 
Conti eOr dans le Chœur à main droite en 
entrant Se près de F Autel ^ il revêt un pilier^ 
au milieu duquel vous verrez une figure 
en demi relief , qui repréfente par fes at- 
tributs , la Foi , TEfperance & la Charité ; 
les ornemens qui y font conviennent au 
fujet : le tout eft de marbre blanc , à la re- 
ferve d'une urne pofée au haut & quelques 
feftons qui font de bronze doré ; le corps 
de cette Princeffe repofe dans un caveau 
vis -< à - vis <le ce monument , qui a été fait 
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j9(f Les Curiositez de Paris; 
par Girardon. Celui du Prince de Conti 
dernier mort , eft aufS dans le Chœur du 
côté de l'Evangile, vis-à-vis celui de la 
Princçfle fa mère. Louis Armand de Bour- 
bon , Prince de Conti , fon frère aîné , 
y eft auffi enterré. Les autres tombeaux 
lont ceux des illuftres Chriftophe , & Jac- 
ques AuguftedeTÊou, Premiers Préfidens 
du Parlement , & fçavans Hittoriens ; & 
des autres pcrfonnes de cette Maifon ; 
celui de Jacques de Thou , eft de François 
^ngnierre : quelques autres illuftres Hi- 
ftoriens ont leurs fépultures dans cette 
Eglifè ; tels font, André du Chêne ; Pierre 
d'Hozîer Généalogifte- Louis Coufin , Prë- 
fîdent de la Cour des Monoyes j & Séba- 
ftien le Nain de Tillemont : Nanteuil , ha- 
bile Graveur, eft fous les Orgues-, & 
Charles du Molin, célèbre Jurifconfulte, 
mort le 18 Décembre 1566 âgé de 66 ans , 
eft dans le cimetière ; où Ton a enterré en 
171^ rilluftre Henry d'Agueffèau Conféiller 
d'Etat, peré du Chancelier d'aujourd'hui : 
il y fut mis dans une fimple bierre fliivanc 
fa volonté , auprès de N. le Picart , fou 
époufe. 

Sortant de S. André , paflez par la aie 
Hautefeuille,aù bout de laquelle vous trou- 
verez LES Pre'm'ontrez ; c*eft le Collégc 
des Religieux de cet Ordre , qui veulent 
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Qjf AUTiiR DB s. Akdri*, l8. }97 
prendre des de'grez dans rUniverûcé; il a 
été fondé en 1155, L'Eglife , quoique petite, 
eft fort propre ; les fonderaens en furent 
jetcez en 1 6 18, & elle fut dédiée fous Tin- 
vocation de S^ Anne ; elle eft toute revê- 
tue d'une menuiferie faite depuis quelques 
années aux dépens du Général, Les Pré- 
montrez font des Chanoines réguliers de 
rOrdre de S*. Auguftin. En i6yz la Porte 
qui étoit du côté des Cordeliers ^ fut pla- 
cée où elle eft préfentement ; l'Autel fut 
auflimisde l'Oriençà l'Occident, &. Ion 
bâtit alors le Portail , au frontifpice duquel 
eft cette Infcription : Ecclefia Camnicarum 
Hegiélarium Ordinis Prdmonflratenfis fub 
Jnvocatione Beats Anns. La Porte de la 
maifbn des Prémontrez eft fituée dans la 
même rue, & fait face à la rue Piçrre- 
Sarrazin. 

La porte qtie vpus verrez rue des Cor- 
deliers , prefqu'cn face de la rue Haute- 
feuille, éft une entrée de l'Eglise dei 
Cordeliers : ce Couvent eft un dçs.plus 
nonabreux de Paris , par la quantité d'éta- 
dians qui Viennent des autreis Couvens de 
France y faire leurs études^ pour pat venir au 
degré de Dcf^eur. Le bâtiment fut com- 
mencé en 1117, lorfoue le Séraphique S. 
François vivoit à Affile. L'Abbé & les Re- 
ligieux de S, CLèrxn^i des Prez donnèrent 
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J98 Les Cuh xosittz t>Ê PauisV 
une parrie de ce lieu à quelques Moines 
du nouvel Ordre de ce Patriarche, qui faute 
d'habitation croient logez chez les Bour- 
geois. Ce Monaftére augmenta par les li- 
béraKtez de S. Louis , qui leur firbâtir par 
Eudes de Montreuil , une belle Eglife dçdiép 
à Sainte Marie Madeleine : elle fut dé- 
truite par un incendie qui arriva le 19» 
Novembre Ï581, & qui , avec TEglife & le 
Couvent ,^ eonfuma un grand nombre de 
tombeaux de Princes &de Princefles'da 
Sang Royal ; entr*autres , celui de Mar- 
guerite Reine de France , & femme de Plii-. 
lippes le Hardi; celui de Jeanne, Reine 
dé France & de Navarre , femme de PhU 
lippes le Bel ; & beaucoup d'autres. L'E« 
glife d a préfent , qui eft vafte & fimplc y, 
a été rebâtie par Henri III. c0ntinuée par 
les premiers Préfîdens Chriftophe & Jac- 
ques-Augufte de Thou. Le Choeur eft 
grand , & ordinairement rempli de boiines 
Voix } le grand Autel a été refait depuis 
{)eu : le tableau repréfente la Naillance de 
Notre-Selgneur , peinte par Pmmê j le ta* 
berndcle eft orné d'oUvniges de bronze qui 
font un bel eflffet- 

Il y â dans cette Èglife deux téMibres 
Confrairies , Tune des Pèlerins de Jérusa- 
lem, vulgairement diteja Confrairic de 
TAUoyau j & l'autre du tier^- Ordre de S. 



Quartier Di s. Andri', i8. J9> 
François ; elles ont chacune de belles Cha« 
pelles. 

Les lUuftres enterrez dans ceite Egiife , 
outre les Princes & Princefles dont les tom« 
beaux furent brûlez , font entr'autres Dom 
Antoine Roy de Portugal , qui mourut dé- 
nué de toutes chofes , avec la feule confo^ 
lation d'avoir un fidèle ami qui ne laban- 
donna point dans fes difgraces,& quia été 
enterré auprès de lui ^ il s appelloit Etom 
Diego Bothey , & defcendoit des Rois de 
Bohême ; le Comte de S. Pol , qui eut , la 
tête tranchée en Grève le 19 Décembre 
14.(35 ; Alexandre de Aldk , Précepteur ds 
S. Thomas & de S. Booaventure -, le Doc* 
leur fubtil Jean Scot ^ Belleforeft , Hifto* 
rien de France y 6c plufieurs Familles il* 
luftres qui ont leurs tombeaux dans les 
Chapelles » entr'autres les Beiànçon y les 
de Lamoigtu>n y les Briffonnet y les Le 
Maître» les Longuciiil deMaifoBis, les Ver- 
thamoQ , & plufieurs autres* 

Enfuite voyez le nouveau Cloître de 
ces Pérès ; il eft très - granxi Se bien bâti : 
le Chapitre» le Réfédoire Se la Bibliothé^ 
que font audi à voir : la ftatue de S. Louis 
qui eft à la grande Porte de l'Eglife , s& cfi. 
timée fort reffemblante à ce S. Roy, 

Près les Cordeliers on avoir bâti une 

Fontaine que Ton refait aâuellement à la 
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400 Les Curiositez dï Paris, 
place où étoit la porte de S. Germain ou 
de Bufly : les Collèges de Bourgogne Se de 
Dainville y font dans cette même rue des 
Cordeliers j au bout de laquelle vous trou- 
verez LA Maison de S. Cosme , appellée 
rAmphithéâtre de Chirurgie, ou Anatomi- 
quc , fondé par S. Louis à la prière de fon 
Chirurgien j c'eft où les Maîtres Chirur- 
giens de Paris font les di({èâ:ions anatomi- 
que'des corps humains: ces différentes 
Opérations ont- porté lart de la Chirurgie 
au comble de (a perfection , & ont formé 
beaucoup d'habiles gens dans ce Corps: 
cette inlcription : t^des Chirurgorum , cft 
audelTus de la porte gravée en lettres d'oc 
fur un marbre noir. Vous verrez dans ce 
lieu un Amphitcâtre bâti en 1691 , oùil y 
a des bancs par diffèrens dégrez , en forte 
qu'un grand nombre de Speâateurs peu- 
vent voir à la fois & commodément ces 
Opérations anatomiques. Les malades y 
font entendus » & on y diftribue gratis 
«les remèdes tous les Samedis. 
: Ceux qui aiment à remarquer les loge- 
«lens à la gotique , doivent obferver deux 
chofès. en ce quartier : la première , dans 
4a rue de la Harpe , eft une vieille maiibn, 
qu'on dit être celle de Jean Fernel , Mé. 
decin d'Henri IL elle paflbit en ce tempr- 
ià pour une des belles maifons de Paris* 



Quartier de S. Andri*, i8. 40-1 
La féconde eft rHôtél de Cluny dans la 
rue des Machurins ; c eft un grand bâ ci- 
ment très - bien confervé , qui a été rebâti 
vers Tan 1 5 o j par Jacques d'Amboife , 
Evêquede Clermont, Abbé de Cluni, & 
nçveu du Cardinal Georges d'Amboife, 
Miniftre de Louis XIL donc le defintereflTe- 
ment, joint à une grande habilecé , lui ac- 
quirent Teftime de fon Prince & l'amitié, 
des Peuples : cet Hôtel , qui appartient à 
l'Abbaye de Cluni , eft grand 6c logeable. 

Les curieux de l'antiquité peuvent ob* 
ferver, dans la rue de la. Harpe, en une mai* 
fon où logent les Melfagcrs de Chartres , 
à l'enfeigne de la Croix de Fer , des vieilles 
ruines , dont la folidité Se une voûte encore 
toute entière , fur le comble de laquelle eft 
un jardin où Ton entre par le quatrième 
étage de l'Hôtel de Cluni,font croire que ce 
font les reftes du Palais de l'Empereur Ju^ 
lien y qui écoit notBmé la maifon des Ther- 
mes 'y ce qui a fait dire à un excellent Au» 
teur , que pludeurs Rois de France de la 
première rajf e y ont habité , parcequ'il y 
à plufîeurs Chartres ou Lettres dattées du 
Palais des Thermes : ce lieu répond à rHo>- 
tel de Cluni , que vous venez de voir. 

Plus bas , dans la rue du Foin eft le CoU 
légc de Maître Gervais , fondé en 1570', 
par Xjervais Chrétien » Chanoine de VE^ 



401 Les CuRiosiTiz de Paris; 
glifc de Paris ; il vient d'être rebâti tout à 
neuf : mais continuant la rue de la Harpe , 
vous trouverez TËgliTe de S. Come & db 
S. Damiem, bâtie en xiii : elle eft Paroif- 
ilale ; & n a de remarquable que quelques 
tombeaux , entr'autres celui du célèbre 
Orner Talon, & de fon illuftre famille, 
dans la Chapelle de S. Roch ; il y a une 
table de marbre noir faite en ovale , au^ 
dclTus de laquelle eft écrit : Hic fitUs efi 
Aniomarm Taleus. La Cure de cette P;:^ 
roiflc eft à la nomination de l'Univerfitc. 
Il y z une Fontaine à côté de cette Eglife y 
vis - à - vis cette Fontaine , à l'autre coin 
de la rue, vous verrez quelques figures de 
pierres attachées au mur , elles repréfen^ 
tent la cérémonie de la Fondation du Col* 
lége de Dainville qui eft attenant. 

Il y a plusieurs petits Collèges dans la 
rue de la Harpe , qui font les Collèges de 
Juftice , de Bayeux , de Narbonne & de 
Séez, au-defilus defquels eft celui d'Har. 
cour. Ce Collège a été fondé en 1180, par 
Raoul d'Harcour , Chanoine 4e l'Eglife de 
Paris; Tarchitedure de la porte eft fort efti- 
mée: le bâtiment eft très grand; il eft rempli 
de quantité de penfionnaires & d'écoliers , 
parceque Ton y enfeigne les baftes clafles. 

Un peu plus haut, de l'autre côté, vous ap« 
percevrez une belle façade dans une gran* 



de pbce , c cft rEglifc du Collège & Mai- 
fbn de Sorbonne, dont les faces exc^ieures. 
& intérieures font repréfencées eu deux 6« 
gures ci à côté. 

LA S ORDONNE. 

Ce lieu éft de^Paris un des plus capables 
de fatisfaire la curiofité de ceux qui fe don- 
neront la peine d'en obferver toutes le* 
beautez, & de réfléchir fur l'utilité defon 
établîflement. Ce fameux Collège, qui 
c(l le premier & le plus confidérable de 
rUnivevfité , fut fon^ l'an iijz par Ro^ 
bert de Sorbon, Chanoine de l'Eglife de 
Paris , Aun»onier 6c Co^felTeur du Roy S, 
Louis , pour cixfeigiier la Théologie -, elle 
y eft enfeignée deux fois le Jour par fix 
Do£E^ur9 , trois le aiatin , & trois laprés* 
midi y à tous ceux qui y iront étudier. 

Céft par ces ilhiftres Docteurs que TE* 
gtife de France a fouvent fait décider le$ 
points de Théologie , 9c les cas de conC* 
cieiicfe les plus difficiles à réfoudre , & 
doné les^ décifiohs font ordiniûrem^nt fui. 
vies. 

Au tapote de qQel<]ue$ Hiftociens 5» 
Louis a Contribué àuili do fon c6cé à cette 
utile fondation , fuivaht ce qui cft gravé 
fur une lame de cuivre pofée fur la petite 
porté d^ cette Eglifé eti dedan$> dont yoiçi 
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les paroles : Ludovicus Rex Francorumfnl^ 
^HofHfiUata fnit Domus Sorbond , circa 4»- 
nHm Domini Af.CC. LI L Ce gui note 
rien à Robert de Sorboa , puilque fnb 
quo (ignifie feulement qu elle a été bâtie 
du temps de S. Louis. 
• Armand- Jean du Pleffis , Cardinal Duc 
de Richelieu & de Fronfàc , Evcque de Lu- 
çon , Abbé Général de Cluny , de Ckeauy, 
& de Prémontré, &c. Pair de France, 
Commandeur des ordres du Roy , grand 
Maître , Chef & Surintendant général de 
de la Navigation & Commerce de France , 
Gouverneur & Lieutenant Général pour le 
Roy en Bretagne, Secrétaire & premier 
Miniftre d'Etat , fit rebâtir de fond en com- 
ble cette Maifon , dont il étoit Doâieur Se 
Provifeur. Il y ajouta une Eglife qui eft tin 
chef-d'oeuvre d architeûure ; il y employa 
tout ce qui pouvoit contribuer à faire un 
monument digne d'immortalifer fa mé- 
moire : la première pierre y fut pbfée le 4 
Juin i(>z9, fous laquelle on mit une mé- 
daille d'argent , oi\ la Sorbonne étoit re- 
préfentée fous la forme d'une vénérable 
vieille , tenant fa main droite fur le Temps, 
Se fa gauche fur une Bible avec ces parole^ 
écrites : Haie forte bonafenefcebam. Ce fa« 
meux Cardinal fe fervit de Jacques le Mer-^ 
fier, qui a bâti le Palais Rayai , .pour 1^ 
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tonftruâion de ce bel édifice , qui a peu de 
pareil au monde. 

Le Portail extérieur, tel qu'il eft, repré- 
fenté par cette Figure , eft formé de colon- 
nes corinthiennes ôc de pilallres d'ordre 
compofé , avec quatre niches où font des 
ftatues de marbre , faites par GuiUain. 
L'ordonnance de ce Portail, & du Por- 
tique intérieur , ont des beautez qui char- 
ment les connoifleurs les plus délicats ; 
audefliis de la porte eft cette Infcrip». 
tion : Deo. Opr. Max. Armandm Car-» 
dinalis de RicheUeu. L'Horloge marque 
les difïerens changemens de la Lune ; le 
Dôme revêtu de bandes de plomb dorées , 
eft accompagné de quatre petits clochers ; 
il eft comblé par une lanterne entourée 
d'une baluftrade de fer , au haut de laquelle 
il y a une croix dorée : tous ces. diderens 
ouvrages font fort eftimez pour leur jufte 
proportion, 

L'Eglife n'eft pas des plus grandes , ni 
des plus éclairées , mais elle eft d'une ad* 
mirable cbnftru6tion : le pavé eft tout dç 
marbre,& l'ordre corinthien régne partout: 
vous y verrez les douze Apôtres &c des An^ 
ges de hauteur naturelle , placez dans de$ 
niches entre les pilaftres : toutes ces ftatues 
font faites de pierres de Tonnerre , qui 
^ont auifi blanches que le marbre, ^ 
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Le grand Autel , fait fur les deflèins de 
h Brun , eft des plus magnifiques : il cft 
orné de fix colonnes de marbre , avec des 
bafes , chapiteaux , & autres ornemens do- 
rez ; vous y verrez on grand Crucifix de 
marbre blanc , dont le Chrift a fept pieds 
•de hauteur , & la Croix environ quatorze ; 
il eft attaché fur un fond de marbre noir , 
& accompagné de la Sainte Vierge 8c de 
S. Jean : ce beau Chrift eft le dernier ou- 
vrage de Michel Angiùere : le Tabernacle 
eft auflî de marbre blanc , orné de quantité 
<l*ouvrages de bronze doré. On voit fur cet 
Autel ( leulement le jour de la Fête de Dieu) 
un Soleil d'or , ou plutôt une efpéce de Re- 
liquaire où Ton met le S. Sacrement : il 
eft d'un travail excellent , qui a coûté vingt 
mille livres au Cardinal de Richelieu qui 
l'a donné. 

Le Jo^^beau que vous voyez au milieu 
du Chœur , eft celui de TEminefiit Fon- 
dateur de ce Collège : c'eft un des beaux 
ouvrages qu'il y ait 'en ce genre 5 il a été 
fait par l'habile Girardên de Troye en 
Champagne. Ce Cardinal y eft repréfentc 
en marbre blanc , à demi couché \ f$t main 
droite pofëe fur fbn cœur, & tenant de la 
gauche fès ouvrages de piété qu'il ofFre à U 
Sainte Vierge : il eft foutenu par la Relir 
gion à qui il fèmble les remettre > & il ai 
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fes pieds la Science affligée d'avoir perdu 
fon plus zélé Protedeur. Deux Anges ou 
Génies ibudennenc fes armes & fon cha- 
peau de Cardinal , avec des ornenpiens : ce 
magnifique Tombeau eft admirable dans 
toutes fes parties. 

Remarquez enfuite les peintures du Dô- 
me y où vous verrez entre les arcades , S» 
Ambroife , S. Auguftin , S. Jérôme , & S, 
Grégoire , qui font les quatre Pérès de TE- 
glife Latine, peints par Philippcs Cham- 
pagne. 

La Chapelle de la Sainte Vierge répond 
à la beauté de cette Eglife ; elle eft toute 
revêtue de marbre blanc , avec des colon- 
nes de marbre de couleur -, les accompa- 
gnemens font de bronze doré , & très efti- 
mez pour la perfeâion de leurs moulures. 
Au lieu de Tableau vous y verrez une fi- 
gure de la Sainte Vierge, raite ^dit^artîn 
Desjardins ; elle eft pofée dans une niche 
révêtue de lames de bronze doré d'un traf- 
vail excellent $ les autres Chapelles foin; 
auflî très-magnifiquement décorées. 

Voyez enfuite la Maison de S o r- 
BOMNÇ , dont l'intérieur & les dehors ont 
de quoi vous fatisfàire. Vous paflTetez par 
un admirable Portique qui répond à une 
grande cour entourée de bâtimens , plus 
élevez dç moitié les uns que les autces ^ 
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pour lui donner im plus grand jour. 'Il y a 
aparence que TArchitcfte , en édifiant ce 
Pcriftile , a eu en vue celui du Panthéon , 
ou Notre-Dame de la Rotonde ^ le plus 
magnifique de ceux que j'ai vu à Rome. 
Quoique celui-ci Toit dans le même goût , il 
a cependant bien des colonnes de moins , Se 
xjuelques figures de plus : en forte que . ce 
n*eft précisément qu'un racourci d'un ou- 
vrage immenfe,&digne dufiécle d'Augufte. 
Il eft formé de dix grofles colonnes ifolécs, 
élevées fur quinze degrez : ces colonnes 
fouciennent un fronton où font les armes 
-évi Cardinal de Richelieu , avec cette Inf- 
cription plus bas fur la frife : Armandns 
Joannes Card» Dhx de Richelien^ Sôrbmé 
Provifor ^ édificavit^Domum, & txaltavit 
Templum Saj?SHm Domino. M. DC. XLlï, 
Trente-fîx Doéteurs, qui par leur an- 
cienneté ont droit de loger en ce Collège , 
occupent les chambres des apartemens : 
mais la fameufe Bibliotéque , lune des plu$ 
nombreufe de Paris , qui eft placée au det 
fus des falles , mérite d'être vile. Elle a été 
augmentée de celle du Cardinal Fondateur 
qui eft très confidérable , & de celle de 
Michel le Mafle fon Sécrénaire : il n'y a 
point de Bibliotéque qui contienne un plus 
grand nombre de Livres & de Manufcrits 
£ anciens te fi rares. Les principaux font 
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nnTite Livc en vélin, in folio deux vo- 
lumes, ccâduic du régne de Charles Y. 
(d autres difcnt du Roy Jean..) Il eft rem- 
pli de figures en mignacurès, & de vignec- 
ces dorées, de cet ancien or , àuflî brillaszc 
aujourd'hui que s'il venoitd ecreap^qué^ 
& donc on a perdu le fectec depuis plos de 
deux cens ans. Vous y verrez auffi les pre« 
roiers Livres imprimez auffi^côc que llmi. 
primerie fut inventée ; encr'autres la Bible 
de ^choeffer , Imprimeur^de Mayence , qui 
Timprima en deux volumes in folia en 
14^1. Les caraâiéres donc on n avoit pas 
encore de coimoilIÀnce , firenc alors pren^ 
dre cetce impreflion pour de l'écriture ; & 
comme on tirouvoic couces ces Bibles éga- 
ies & de la même main , on. ne concevoit 
pas qu'un feul homme eûc pu faire t^ 
d'ouvrages fans quelque fecours furnacurei. 
Schoeâer .fîic . accufé dé magie \ mais il fe 
tira d'affaire en déclarant Ton fecrec fur 
Tinventionde l'Imprimerie, qui acte de- 
puis fi avantageufe au. progrès des belles 
Letci;^ Avant ce temps-là les Libraires 
avofi^ibin'de faire copier les bon$ Ma-^ 
nàEpts -, c'étoic leur commerce , & les {t\ï\% 
iMfes en ufage. 

Après le Collège & Maifon 4e • Sor- 
bonne , il efl: utile de donnen une conhoi^ 
fance des autres Collèges de l'Univerficé^ 
Tûme II. B 



des temps de leur fondackm ,& des: lieux 
de leur htuation : eu voici uii abrégé al«. 
phabécique. 

Le Collège des Allemands, près le Col- 
lège ^e Navarre , quartier de la Place 
Maubfert. 

Le Collège ^l^Arras , fondé en i^ja par 
Nicolas , Abbé de S. Yafl: d'-Arcas , eft ians 
exercice , rue d'Arras , quartier de la Place 
Maubert. ..- _ n 

Le Collège de** T Ave-Mar|a , fondé par 
Jean d'Hubant ^ PréHdent en la Chambre 
des Comptes,. çft fans exercice, quoique 
tians^ le carré de S. Etietlne ; il ^ft du quar-^- 
tier S. Benoift. 

Le Collège d'Autun y fondé en 1541 par 
Pierre Bertrand , Evêque d' Autun , cft (ans 
exercice, rue & quartier de S. André des 
•Arcs. 

Le Collège de Sainte Barbe, fondé en 
If 5^ par Robert du Gaft, Doâeur en 
Droit , eft fans exercice , rue de Reims , 
^quartier S.Benodft. 

Le Collège de Bayeox , fondé en ijoS 
par GttiiUiB)»e fioqvot, Evêque de.Bayeux, 
eft fans eïerdce , ruedejLn Harpe » quartier 
de S. André des Arcs. 

le^li^ge dé Beauvais j fondé en 1^6$ 
par Jean de Dcvmans , Cardinal & Evêque 
de :Bïauvais > Javec exercice, rue S. Jean 



^e Beauvais , quartier de S. Bcnoiil. 

Le Collège des Bernar<lins » fpndé ea 
1150 , avec le Monaftére des Bernardins , 
rue du même nom , quartier de la Placç 
Mauberc. . 

Le Collège de BoifTy , fondé en 1)59 p^t 
Geoffroy Charlier » & Eftiennç ChsHrlier, 
Seigneur de BoiiTy , eft (ans exercice , rut 
cimetière Se quartier S. André des Atcs. 

Le Collège de Boncourt, fondé en i;5) 
par Pierre de Boncourt , eft (ans exercice 
& uni au Collège de Navarre , rue 6or«» 
dette , quartier de la Place Maubçrt. 

Le Cotlège des Bons Enfans , fondé en 
997 par le Roy Robert, depuis rètajpli en 
1450 par Jacques Coeur , & par le Char 
pitre de S. Honoré en 1610 , rue des Bons 
Enfans , quartier S. Euftaçhe. 

Le Collège des Bons Enfans , uni 8c 
changé au Séminaire de la Congrégation de 
la Million de S, La^pare, rue;,S.ViÛQr, quais 
tier de la Place Maubert. 

Le Collège de Bourgogne , fondé çn i|jj 
par la Reine Jeanne, femme du Roy Phi- 
lippes V. eft lans exercice , rue des Corde- 
lietis, quartier de S, André des Arcs. 

Le Collège des Capets, autrefois rae 
S. Etienne des Grez , préfentement uni au 
Collège de Montaigu. 

Le Collège deCalvy ètoit un des plus 

Bij 
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anciens- de l'Uni vcrfité : il acte abatu-pour 
bâtir TEglife de la Sorbonne. 
- Le Collège du Cardinalle Moine, fondé 
en ii^6 par le Cardinal Jean le Moitié^ 
avec exercice , rue S. Viaor , quartier dé 
la Place Maubert. 

. Le Collège des Cliolets, foridèen 1195 
par le Cardinal Jean Gholets , èft fans exer- 
cice , rue Jean 1^ Maître , quàrtie-r de S; 
Benoift. 

' Le Collège de Cluny , fondé en iioo , 
«ft fans exercice. Place de SorbônrtCj quar- 
tier de S. André des Arcs. • 

Le Collège de Cornouailles , fondé en 
1380 par Calera Nicolas , eft fans ejfètcice, 
rue du Plâtre , quartier S. Benoift. 

Le Collège de Cocqueret eft fitué rue 
Chartiere, près S. Hilaire, quartier S^ 
Benoift. 

Le Collège dà Dainville , fondé en ijSo 
par Michel de Dainville , Chanoine de 
Noyon , eft fans exercice , rue des Corder 
liers , quartier S. André des Arcs. 

Le Collège des Dix-huit pauvres Eco- 
liers, fondé Tan 1099 , transféré dans la 
rue des Poirées en 131^ , a été abbatu Se 
confondu dans le bâtiment de TEglife de 
la Sorbonne , il eft fans demeure ^ les bour- 
fes cependant en font confiderables. 

Le Collège des Ecofibis , fondé en 15 15 



Qj/ARTIIR DsS.AnDILB*, |«. 41? 

par David ,.Evcqae de Muray en Ecofle, 
cft fans exercice , rue des Foflèz S. Vidor, 
ijuartier de la Place Mauberc. 

Le Collège de Fortet , fonde en ijji 
par Pierre Portée, Chanoine de l'Eglife de 
Paris, eft fans exercice , rue desfepc Voyes, 
quartier S, Benoift. 

Le Collège de Gramon^ ou Mignon , 
fondé eh i}45 par Jean & Robert Mignon, 
pour des Religieux de TOrdre de Gramont, 
rue Mignon, quartier de S. André des Arcs. 
Le Collège des Graffins, fondé en 1^69 
par Pierre Graffins , Confeiller au Parle- 
ment , avec exercice 5 rue des Amandiers , 
quartier de S. Benoift. . 
' Le Collège d'Harcourt , fonde en 1180 
par Raoul d'Harcourt , Chanoine de l'E- 
glife de Paris , avec exercice , rue de la 
Harpe , quartier de S. Andiè des Arcs. 

Le Collège des Jéfuites , fondé en ijjo 
par Guillaume du Prat Evcque de Cler- 
mont,avec exercice. En 1681 il fut ap- 
pelle le Collège de Louis le Grand-, rue 
S. Jac-ques , quartier S. Benoift. 

Le Collège de Juftice fondé en ijj^ par 
Jean de Juftice, Chantre de l'Eglife de 
Bayeux , >eft fans exercice , rue de la Harpe, 
quartier de S. i^ndré des Arcs. 

Le Collège de Laon , fondé en 13 15 par 
Guy de Laoji^ Tréforier de la Sainte Cha- 
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pelle, avec celui de Prefle, divifez en 
deux Collèges l'an iji}, & transféré en 
j.AQ , rue de la Moncagne S»* Geneviève. > 
(ans exercice. 

Le Collège de Lizicux, fondé en 1414 
par crois frères delà Maifpn de Touteville^ 
avec exercice , rue de S. Etienne dés Grez^ 
ciuartier de S.^enoift. 

Le Collège des Lombardis^fondé en ijjj 
par André Chiny Evêque d'Arras, fans 
exercice , rue des Carnies , quartier de S. 
Benoift. 

Le Collège de Maître Gervais , fondé en 
1570 par Servais Chrétien , Chanoine de 
TEglife de Paris , fans exercice , rue da 
Foin , quartier de 5. André des Arcs. 

' Le Collège de Marmoutier , fondé en 
15;! , eft compris avec le Collège de Louis 
le Grand , ou des Jéfuites , qui entretien*- 
nent les Bourfiers de fa fondation. 

Le Collège de ïa Mercy , pour les Re- 
ligieux de cet Ordre, fondé en ijio , rue 
des fept Voyes , qi^artier de S. Benoift. 

Le Collège du Mans , fondé en i^t6 par 
Philippes de Luxembourg /Cardinal , Evê- 
que du Mans% eft fans exercice ; ce Collège 
étoit fîtué rue de Reims , transféré en j6St 
dans la rue d'Enfer, quartier du Luxem- 
bourg. La place de ce Collège a été jointe 
au Collège de Louis le Grand. 
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Le Collège de la Marche , fondé en 134; 
par Guillaume de la Marche.^ Chanoine de 
Toal , avec exercice , rue de la Montagne 
de S« Geneviève , quartier de la Place Mau^ 
bert. 

Le Collège de S. Michel , fondé en 154S 
par Guillaume de Chance ^ Evêque de Pa- 
ris , cft fans exercice , rue de Bicvre , quar^- 
tier de la Place Maubert. 

Le Collège de Montaigu , fondé en i J14 
par le Cardinal de Montaigu , Evêque de 
Laon , avec, exercice ^ rue des fept Voyes^ 
quartier S. Benoift. . . 

Le Collège de Narbonne , fondé en 1 J17 
par Bernard de Fargis , 'Archevêque de 
Narbonne-, eft iàns exercice, rue de U 
Harpe, quartier de S. André des Arcs. ^ 

Le Collège Mazarin ou des quatre Na-r 
tions , fondé en lééi par le Cardinal Ma- 
zarin , avec exercice.. Quai des quaue Na^ 
tions , quartier de S. Germain des Prez. . 

Le Collège de Navarre, fondé en 1J04 
par la Reine Jeanne, femme de Philippe le 
Bel Roy de France , avec exercice , rue de 
la Montagne de S" Geneviève , quartier 
de la Place Maubert. 

Le Collège du Pleflîs, fondé tn ijz* 
par GéofFroy du Pleffis , avec exercice , rue 
S. Jacques , quartier de S. Benoift. 

Le Collège des Prémoncrez , fondé en 
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ii55 pour les Religieux ide cet Ordre , rue 
Haucefeuille y quartier de S. André des 
Arcs. 

Le Collège de Prefle , fondé ai ijij par 
Raoul de Pjrefle, cft fans exercice, rue des 
Carmes , quartier de S» Beiioifl:. 

Le Collège de Reims , fondé en 1411 par 
Guy de Roye , Archevêque de Reims ; le 
Coliége de Réthel y a été uni en i444>, "^^ 
des fept Voyes , quartier de S. Benoift. 

Le Collège Royal fondé en 1519 par 
François L bâti fur une partie du Coliége 
de Tréguier , Place de Cambray , quartier 
de S. Benoift. 

Le Coliége de Séez , fondé en 14 17 par 
Grégoire Langlois , Evêque de Séez , efl: 
fans exercice , rue de la Harpe , quartier 
S. André des Arcs. 

Le Collège de Tournay , près celui de 
Boncourt, eft fans exercice, quartier: de ia 
place Mauberi. . 

Le Collège de Tours , fondé en ij jj par 
Etienne de Bourgueil , Archevêque de 
Tours, eft fans exercice, rue Serpente, 
quartier S. André. 

Le Collège des Tréforiers , fondé en 
11Ô9 par Guillemin de Shona, eft fans exer- 
cice , rue & quartier de S^ André des Arcs. 

Le Collège des Trois Evêques ou de 
Cambray 2 fondé en. 1548 par Hugues de 

Pommarco ^ 
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Pommarco , Evêquô de Langres , Hugues 
d'Arcy Evêque de Laon , & Guillaume 
d'Auxonnc Evêque de Cambray, avec 
exercice pour le Droit François , Place de 
Cambray,quartier & vis-à-vis de S.Benoift, 

En forçant der la Maifon de Sorbonne , 
remarquez dans la Place , apellée de Sor- 
bonne , par où vous êtes entré , un grand 
bâtiment à deux étages , ce font les Clalfes 
de la Théologie, qui y eft enfeignce deux 
fois par jour par fix Docteurs ; c'eft aufll 
oùlon foutient les Théfes pour les De- 
vrez & le Dofitorat , & où Ion fait tous 
les ans le 15 Mai le panégirique du Roy , 
fondé par le Corps de la Ville en 1684, 

Le bâtiment gotique , que vous voyez 
de l'autre côté de cette Place , eft l e 
Collège deCluny, dont TEglife 
ni la maifon n'ont rien de fingulier. L'Ab- 
baye de Cluny & les Prieurez qui en dé- 
pendent , font obligez d'entretenir chacun 
un Bourfier dans ce Collège , dont le nom- 
bre eft fix4à vingt- huit. L'Office s'y fait 
avec régularité i fc ceux qui n'ont pas à Paris 
entendu les Vêpres à cinq heures du foir , 
font encore à temps en cette Eglife pour 
y affifter. * * 

Rentrez dans la rue de la Harpe , 8c 
montez un peu plus haut , où étoit autre- 
fois la porte S. Michel , qui a été abbacuc 

TQmc II. C 
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bâties il y a plus de deux cens ans , fur la 
porte d'une defquelles eft un Eléphant 
charge d'une Tour, avec cette Infcription : 
J acobusCoytierMiles &ConfiUariH$ac V^icc^ 
FrdfesCamerA ComputorumPahfienfisy aram 
émit , & in eam adificavit hanc Domum, 
^nno 1490. 

. Ce Coytier étoit un rufc Médecin qui 
obtenoit tout ce qu'il vouloit de fon Prince, 
en le menaçant de la mort , & lui faifant 
accroire qu'il ne lui furvivroit pas. Phi- 
lippes de Commines , qui a écrit de bons 
Mémoires fur l'Hiftoire de ce Prince , dit 
que ce Médecin lui étoit fi rude ^ que F m ne 
dirait pas à m valet les outrageantes & rndes 
-paroles tjHil Ini difoit ; & file craignait tant 
ledit Seigneur , ce font les propres termes 
de Commines , ^/#*/7 ne Vent ofé envoyer 
hors d^avec lui y pour ce que ledit Âdédecin lui 
difoit audacieufemènt ces mots : Je fçai bîcii 
qu'un matin vous m'envoyerez comme 
vous avez fait d'autres ; mais par un grand 
ferment quil lui Jurait : Vous nô vivrez pas 
huit joufs après. Ce mot épouv entait fi fart 
le Ray , qu^il ne cejfait de le fiatter ^ & de 
lui donner ; ce qui lui était un grand purga^ 
taire en ce monde, 

Louis XI, lafle des fourberies de ce Mé- 
decin , ordonna au Grand Prévôt de (e dé- 
faire de Coytier ; celui - ci ^ averti par le 
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Prévôt qui ctoit fon grand ami , lui dit que 
ce qui le fâchoic le plus dans ce rigoureux 
ordre étoic, qu'il fçayoit par une connoif- 
fance particulière que le Roy ne lui fur- 
vivroic pas de quatre jours 5 Secret dont il 
lui vouloit , difoit-il, bien faire confidence; 
le Prévôt, qui le crutfottement, en fit Ton 
raport à Louis X I. qui fit grâce à fon Mé- 
decin , en lui défendant de fe préfenter de- 
vant lui 'y s'étant retiré en cette maifon , il 
prit pour devife un abricotier , avec ces 
mots : ^ L^Abricoytier ; faifant entendre 

ar là , que Coytier s'étoit par fes fines ru^. 

es mis à Tabri de tous les fâcheux acci- 
dens dont il étoit menacé. 

La Communauté des Frères Cordon- 
niers eft rue Pavée, où les Caroflcs de Bre- 
tagne & de la route logent ; vis-à-vis, 
c'eft la rue de Savoye , où éçoit autrefois 
l'Hôtel de Nemours abbatu en liSyi, en 
place duquel on a bâti de chaque côté des 
maifons uniformes. 

Au bout du Quai des Auguftiios , vous 
verrez le Couvent & l'E g l i s b des 

GILANDS AUGUSTIMS, pOUT IcS di- 

ftinguer des deux autres Couvens d'Augu- 
ftins : TEglife eft grande & médiocrement 
propre. Le grand Autel fort élevé, & fait 
en demie coupole , eft foutenu de colonnes 
& accompagné de ftatues d'un très- bon 

C iij 




î 




414 |, E s C U RIO SI T tï »1 PaKW*:^ 

L^ PALAIS D'ORLEAr45J^ 

iLE LUXEMBOURÇ. ? 

De^tous \és Palais de Paris ,&i^èitiç|dl 
Royaume y excepté le Louvre , il 11 y cli 
point Je plus grandi , dé plus fupi^beiii^c 

)lus piâgitiifique que celui* cL te Caf; 

ier ^ernin , malgré toute fa préyeiiçi4n ,' 
avouôit iincércn?cnt qu'il n'y en av^içà fcas ^ 
de mieux bâti, ni déplus régulier. I^ài^ne|^ 
Mariç deMcdicis, veuve d'Henri 1;^4 leJÉ 
fit conftruire tout entier en moins _és; îfix I 
années fous la conduite itjaçijms de Mfi^e , 
le pl|is fameux Architeâe de /^n tembs ^ 
au lieu oA étoit un Hôtel de Liixeipb^prg 
qui tomboit en ruine. Ce Palais^c/^mméftcé 
en 1^15, eft compofë d'un principal coirps 
de bâtiment, qui a quatre pavillons aux 
extrcmitez, & un corps avancévau milieu. 
L'architeâare eft compoféedes ordres cof- 
ran ^ dorique 5 & ionique, accompagnez 
de pilaftres couplez qui ont des balu(|;ra- 
des fur les combles , avec des frontcms , où 
font dés flatues ' couchées qui tiennent des 
couronnes : le bofTagô de cette arcfaitedure 
eft infiniement eftimé. 

La façade de ce Palais eft formée par 
deux ter raffes, avec deux pavillons quarrez 
aux extrêmitez^& d'un portique au milieu^ 
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comble de deux fallons l'un fur l'autre , & 
d un donjon d'une ftrufture admirable : fous 
ce portique fe trouve la grande porte qui 
donne l'entrée à une grande cour quarrée. 

Vous verrez au fond de cette cour un 
degré qui conduit à une terraflè bordée 
d une baluftrade de marbre blanc -, des deux 
cotez de cette cour font deux galeries plus 
bafTes que le refte du bâtiment, foutenues 
chacune par neuf arcades qui forment des 
galeries baflès ou allées couvertes. 

Les principaux appartemens font dans 
le grand corps de bâtiment qui paroît au 
fond de la cour , au milieu duquel il y a 
une Chapelle fort propre. On monte aux 
appartemens par un efcalier qui prend à 
la terraflè dont je viens de parler. Les fculp. 
tares , les dorures & la ricnefle des meubles 
régne avec éclat par tout ce Palais , particu- 
liercment depuis qu'il eft occupé par Ma- 
dame la Ducheflè de Berry , fille de Mon- 
fieur le Duc d'Orléans , Rcgent du Royau- 
me, & veuve de Charles de France, Duc 
de Berry , petit -fils de Louis XIV. 

Entre les appartemens , la galerie qui 
cft à main droite en entrant , appellée la 
Galerie de Ruhens , mérite une oblervation 
particulière qui fatisfcra votre curiofité ; 
vous y verrez vingt grands Tableaux de 
neuf pieds de largeur fur dix de hauteujt:. 
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placez entre les fenêtres de cette galerie 5 
ils repréfentent THiftoire de la Reine Ma- 
rie deMcdicis fous des Figures allégori- 
c|[U(^s , Se ont été peints en deux ans par le 
fameux Rnbens d* Anvers , dont on ne peut 
trop eH;imer les ouvrages , puifqu'ils ont des 
beautez inimitables , tant pour le coloris Se 
les draperies , que pour la perfection. Vous 
en allez lire l'explication que le fçavant Fé- 
libien en a donné dans Tes Entretiens fur 
les vies des Peintres. 

EXPLICATION DES TABLE AUX 
feints far RV BENS^ 

Dans la Galerie de Luxembourg. 

Sur la fin de Tannée i6io la Reine Marie 
de Médicis voulant faire embélir fon Palais 
de Luxembourg , en fit peindre une des 
Galeries. Comme la réputation de Pierre^ 
Paul Rnbens ^ étoit alors fort grande , il 
fut choifi pour un ouvrage fi confidéra- 
b le : il y a repréfenté, en vingt grands ta- 
bleaux, l'Hiftoire de cette Reine depuis fa 
îiaiffance jufqu à l'accommodement qui fut 
fait à Angoulême entr'elle & le Roi fon 
fils en 1610. Mais parceque cette Galerie 
cft percée de côté & d'autre par des fenê- 
tres qui donnent fur le jardin Se fur la cour, 
les tableaux font placez fur les trameaux 
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qui font entre les fenêtres. Quelqu*uns 
ont neuf pieds de large fur dix pieds de 
haut , & les autres davantage : il y en a 
dix d'un côté , un plus large au bout de la 
Galerie , & neuf de l'autre côté. 

Dans le premier tableau qui eft fur la 
gauche & du côté du jardin,vous verrez les 
trois Parques qui filent les jours de la Reine 
en préfence de Jupiter & de Junon qui pa- 
roiflent dans le ciel. Deux des Parques font 
aflifes fur des nuages ; & la troifiéme qui 
eft à terre , tire le ni de la vie de cette Prin- 
celTe , que les deux autres Parques filent. 

Le fécond tableau repréfente la naiflàncc 
de la Reine. La Déefle Lucine qui tient un 
flambeau, après avoir rendu l'accouche- 
ment heureux , met l'enfant entre les bras 
d'une femme qui eft affife, & qui la regarde 
avec admiration: cette feînme repréfente 
la Ville de Florence. 

Le trorfîéme tableau repréfente Tédu*. 
cation de la Prîncefle : elle eft auprès de 
Minerve , qui lui apprend à lire ; d'un côté 
un jeune homme touche une Ba(Iè-de- 
Viole , pour fignifier qu'on doit de bonne 
heure enfeigner à mettre d'accord les paf. 
fions de Tame ; & dès la jeuneffe , réglet 
toutes les a6kions de la vie , afin de ne rien 
faire dans la fuite qu'avec ordre & mefurc; 
de l'autre côté font trois Grâces , dont Tune 
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tient une couronne de laurier -, Mercure 
defcendant du ciel eftau-deffus : ce tableau 
eft un des plus eftimez , & où le Peintre a 
pris plus de foin. 

Le quatrième tableau repréfente T Amour 
& l'Hymen couronnez de fleurs , un flam- 
beau en main ; ils paroifTent en Tair , pré- 
fentant le Portrait de la Reine au Roy Hen- 
ri IV. Ce Prince eft debout , revêtu d/ar- 
mes très riches & trcs-cclatantes : il régarde 
avec plaifir ce Portrait , dont l'Amour lui 
fait remarquer toutes les grâces & les beau- 
tez. La France, fous la figure d'une femme, 
eft auprès du Roy qui a deux petits Amours 
^ à Ces pieds, qui tiennent fon cafque & fon 
bouclier. 

Le cinquième tableau repréfente le Ma- 
riage de leurs Majeftez , célébré à Florence 
au mois d'Odobre 1600. Comme la céré- 
monie fç fit dans une Eglife, on voit à 
TAucel le Cardinal Aldobrandin^ Légat & 
neveu du Pape Clément VIII. revêtu de fcs 
habits Pontificaux ; la Reine eft devant lui 
couverte d'une robe blanche à fleurs d'or, 
avec un voile fur la tête ; le Grand Duc fon 
oncle qui l'époufe au nom du Roy , lui met 
Uii anneau au doigt; l'Hymen, couronné de 
fleurs , & un flambeau à la main , porte la 
queue de la Reine. 

Le fixiéme tableau repréfente l'arrivéç 
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de la Reine à Marfeille j la France , fous la 
figure d'une belle femme,en manteau blanc 
fleurdelifé d'ot , la reçoit avec joyc ; TE- 
vêque de la Ville vient audevant d'elle 
avec le dais qu'on lui préfente ; la Renom- 
mée annonce l'arrivée de Sa Majefté ; on 
y voit le Duc de Guife , les Cardinaux de 
Joyeufe, de Gondy , de Sourdis, & plu- 
heurs Prélats ; le Connétable de Montmo- 
rency, le Chancelier,les Ducs de Nemours, 
& de Ventadour, & une quantité d'au- 
tres Seigneurs & Dames que le Roy avoic 
envoyé audevant de cette Princefle , pour 
l'accompagner jufqu à Lyon , où le Roy fe 
rendit le 9 Décembre 1600 , & y accom- 
plir fon mariage. 

Le feptiémc tableau repréfente allégori- 
quement le Mariage du Roy ; le Roy & la 
Reine fous la figure de Jupiter & de Ju- 
non font dans le ciel affis mr des nuages. 
L'Hymen & plufieurs Amours portent des 
flambeaux allumez j une femme vêtue de 
pourpre , repréfentant la Ville de Lyon , eft 
affife dans un char tiré par des lions , ac- 
compagnez de deux Amours qui admirent 
les nouveaux mariez. 

Le huitième tableau repréfente la naif. 
fance du Roy Louis XIIL arrivée à Fon- 
tainebleau le 17 Septembre 160 1 ; c*eft un 
des plus confidérables pour Texcellente ex« 
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on voit la Reine en deuil , affife fur un trô- 
ne : elle a auprès d'elle la Prudence figu- 
rée par la Déefle Minerve ; & en lair , une 
femme qui tient un gouvernail repréfcnte 
la Régence. La France figurée par une fem- 
me affligée , & toute la NoblelTe un genou 
en terre , rendent leurs profonds refpeds à 
la Reine , & lui donnent des marques de 
leur obéiflance -, au milieu de ce tableau ob- 
ièrvez deux femmes , dont Tune tient la 
lance du Roy oi\ eft attaché fon cafque j 
lautre eft Bellone qui fe defefpere & s ar- 
rache les cheveux. 

Le douzième tableau qui eft enfuite, re- 
préfcnte la conduite de la Reine , & le foin 
qu'elle prend du Royaume pendant fa Ré- 
gence : & comme elle furmonte tous les 
mouvemens de la rébellion & les defordres 
de TEtat , repréfentez fous différentes fi- 
gures monftrueufes. Les Dieux de la Fa- 
ble font occupez pour affifter la Reine. 
Apollon & Pallas font à terre qui com- 
battent contre ces monftres. L'un les at- 
taque à coups de flèches , & l'autre les per- 
ce de fa pique,foulant aux pieds la difcorde, 
la fureur , la tromperie, & les autres vices 
oui fe cachent dans les ténèbres , & qui ne 
font éclairez que des flambeaux qu'ils tien- 
nent à la main , & d'une lumière qui envi- 
ronne Apollon y ôc qui les éblouit. 

Le 
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Le treizième tableau repréiente la Reine 
fur un courfîer blanc , avec un cafque fur 
fa tête ^ fon habit eft blanc ^ couvert d'un 
manteau de drap d'or. Elle a l'air du vifage 
noble & fier tout enfcmble , & une conte- 
nance majeftueufe Se afTurée ; elle paroïc 
comme viétorieufe & triomphante, après 
avoir appaifé tous les defordces du Royau-* 
me. Dans le Ciel , qui eft pur & ferein , 
la Viâoire paroît accompagnée de la Force 
& de la Renommée qui fuivent la Reine. 

Le quatorzième tableau repréfènte l'é*. 
change qui fut fait le 9 Novembre 1^15 des 
Reines d'Efpagne & de France , Anne d'Au- 
triche épaule de Louis XIII. & d'IfabcUe 
de France pour époufe de Philippes I V. 
Roy d'Efpagne. Deux femmes, repréfen- 
tant la France & l'Efpagne, fe donnent 6c 
reçoivent mutuellement les deux Reines : 
elles font fuivies de la Noblefle de ces deux 
Royaumes. Il y a en l'air pluHeurs petits 
Amours qui tiennent des flambeaux -, & au 
milieu d'eux , la Félicité qui répand des ri- 
chefles fur les deux Reines. 

Le quinzième tableau repréfènte la Rei- 
ne Mère affile fur un trône , revêtue d'un 
manteau Rqyal, & tenant des balances. 
Minerve eft à côté d'elle , accompagnée de 
l'Amour qui s'appuye fur les genoux de la 
Reine : auprès , il y a deux femmes , dont 
Tome IL D 
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Tune tient les Sceaux , & l'autre une corne 
d'abondance. Remarquez d'un côtcun jcii* 
ne enfant qui rit , & qui tient l'Ignorance, 
VEnvie & la Médifance enchaînées. Cette 
allégorie fignifie que le Roy , après la mort 
du Maréchal d'Ancre pria la Reine ^ qui 
avoit eu jufqu'alors la conduite de l'Etat » 
de trouver bon qu'il prit lui-même le gou« 
vernement de ion Royaume, afin de le 
relever dé rextrêmité où les mauvais con- 
feils dont elle s'ctoit fervie , l'avoient pré- 
cipité : ce qui cil repréfenté par Tlghorahce 
qui a des oreilles d'âne \ par la Médifance 
fous la figure d'unSatyre qui tire la langue; 
& par l'Envie que repréfenté une femme 
fort maigre renverfée à terre. Le Temps 
fcmble conduire la France dans des temps 
plus heureux. 

Le feiziéme tableau repréfenté le Roy 
monté fur un Vaiffeau, dont il tient le ti- 
mon , que la Reine fa mère lui jmet entre 
les mains ; les Vertus tiennent les rames , 
& font aller le Vaiflèau. Pallas eft au haut 
des voiles , au milieu de deux étoiles qui 
repréfentent Caftor & PoUux. 

Le dix-feptiémc tableau repréfenté les 
difgraces & les divers changemens de for- 
tune de la Reine : elle y eft repréfentce fe 
lauvant de Blois , d'oi\ elle fe retira à Lo- 
ches , & de.là à Angoulême , où elle fat 



conduite par le Duc d'Epernon. Pour mar- 
quer de quelle manière elle forcit du Châ* 
teau de Blois , on voit une Dame de fa fuitç 
qui defcend par une fenêtre dans le foifé , 
comme avoit fait la Reine. 

Le dix-huitiéme tableau repréfente Tac* 
commodément de la Reine avec le Roy« 
Cette Princedc cft affifc fur un thrône , 
ayant le Cardinal de Guife d'un côté ; Se 
de l'autre, la Vigilance repréfcntée par 
une femme vêtue d'une robe rouge & d'un 
manteau bleu j elle a un oeil fur la tête , ÔC 
un ferpent entre fes bras. Le Cardinal de 
la Rochefoucault , montre Mercure qui 
defcend du Ciel , apportant une branche 
d'olivier pour fymbole de la paix. 

Le dix - neuvième tableau , repréfente 
l'entrevue & la reconciliation du Roy ôc 
de la Reine fa mère faite le 5 Septembre 
1619 au Château de Courfieres près de 
Tours, Le Roi paroît defcendre du Ciel 
vers la Reine Mère , qui eft aflîfe fur des 
nuages. La Nature eft repréfcntée auprès 
de la Reine avec de petits enfans nuds ; &c 
dans une grande lumière on voit éclater 
TEfpérance fous la forme d'une belle fem- 
me vêtue de verd, aflîfe furie globe de la 
France. La Valeur, fous la figure d'un jeune 
homme, abat l'hydre de la rébellion & 
quantité de ferpens, qui paroiflcnt morts Si 

Dij 
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Se encrela(Tèz les uns dans les autres. 

Enfin le dernier tableau repréfente le 
Temps qui découvre la vérité. Le Roy 
Se la Reine Mère font allis dans le Ciel ^ le 
Roy piéfeiîte à la Reine une couronne Ue 
laurier , qui environne deux mains jointes , 
Se un cœur audèlTus -, ce qui marque l'u- 
nion parfaite & fincére de leurs Majeftez. 

A rentrée de cette Galerie,audelîusde la 
cheminée , la Reine eft repréfentée debout 
fous les habits de Pallas ; & au-deifus des 
portes des deux cotez , font les portraits de 
François , Grand- Duc de Tofcanc fon père; 
& de Jeanne , Archiduchefle d'Autriche fa 
juere. 

Les autres fujets les plus con/idérables 
font , la Chapelle de cet appartement au- 
près de la galerie , dont les peintures fur 
bois font eftimées d'Albert Dureri, le fa- 
Ion des Mufes qui précède la galerie, où 
elles font peintes en neuf tableaux -, & 
le dixième pofé fur la cheminée, eft un 
morceau da G ni de ^ qui repréfente le jeunç 
David. nud , tenant la tête de Goliath. Re- 
marquez le portrait de Marie de Médicis , 
par I^^n-deil^; Se fur la cheminée de la falle 
des Gardes un autre tableau du Guide . qui 
repréfente la Richefle avec fes attributs : 
voyez aufli un autre fàlon du même ap- 
partement à la frife duquel l'hiftoire de la 
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Maifon de Médicis cft merveilleufemeni 
peinte en figures grandes de la moitié le na- 
turel : il y a un grand nombre de plafonds 
chargez de fculptures & dorures , qui font 
d'une richefle & d un travail admirable , 
accompagnez de belles peintures des plus 
habiles maîtres. 

L'entrée du Jardin a trois portes dans le 
corps de bâtiment qui fe préfente eh face; 
au deflus defquelles vous devez remarquer 
trois buftes qui repréfentent Henri IV, 
Marie de Médicis ^ ôc Louis XIIL leur fils 
au milieu. 

La face de ce Palais , du côté du Jardin, 
n'eft pas moins agréable : TArchitedlurc 
éft -d'un goût fi exquis , & l'exécution fi 
parfaite , qu'elle mérite d'être copiée dans 
tout ce qu'il y a de beau à entreprendre : 
la vue en peut mieux perfuader que tout 
ce que l'on en peut dire : l'architeâure ru- 
ftique à boffages y régne par tout. 

Le Jardin eft moins beau qu'il n'ctoit au- 
trefois par le tort que les grands hyvers de 
1670 & 1709 y ont faitjcependant il pourra 
reprendre fon premier luftre dans quelques 
années par les arbres que Ion y a plantez, 
& que Ion prend foin d y élever. Il y a 
plufieurs belles allées de maronniers Se 
d autres arbres , qui fervent de promenade 
aux Bourgeois de Paris , qui y lont attireas 
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par le bon air que Ton y refpire , à caoie 
de la fîcuacion élevée de ce Jardin. 

Il y a dans le parterre un badin revêtu 
de marbre blanc j à main droite vous ver-i 
rez une baluftrade auflî de marbre blanc 
fur le devant de là terraflè ; elle eft fort 
eftimée par fa proportion , & elle fert d'ap- 
pui à ceux qui s'y mettent ordinairement 
pour examiner , louer ou critiquer les nou. 
velles modes des habits Se des parures des 
Dames , les agrémens & les défauts des 
perfonnes qui le promènent. 

On fortoit ci-devant de ce Jardin par la 
pone du côté des Chartreux , qui donne 
dans la rue d'Enfer , au bout de laquelle 
ctoit la Porte de S. Michel quia été abba- 
tue : comme cette Porte eft prefentemenc 
murée , il faut fortir par celle où vous êtes 
entré , pour aller rue d'Enfer. 

Le Collège du Mans eft à l'entrée de 
cette rue \ & auprès , le Séminaire de Saint 
Louis. Feu Louis de Marillac , Curé de 
S. Jacques de la Boucherie , donna en 1(99 (^ 
plufieurs maifons,& 1 150 livres de rente 
pour Tétabliflement de ce Séminaire , qui 
fut agréé par le Cardinal de Noailles , qui 
obtint du Roy des Lettres Patentes , & un 
don de 5000 livres de rente, pour aug- 
menter la maflc de cette fondation : "le 
Curé de S. Jacques de la Boucherie en eft 
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le Supérieur. Ce Séminaire a une maiibn 
de campagne à Gentilly. 

Dans cette rue d'Enfer , au-delà de la 
porte de Luxembourg, vous trouverez t e 
Noviciat des Feuillans, dit l'Ange 
Gardien ; ces Pères furent établis en ce 
lieu en i^ji : & leur Chapelle fut confacrée 
aux SS. Anges Gardiens : TEglifc n a rien 
de confidérable. 

De l'autre côté des Feuillans vous verrez 
le nouvel Hôtel de Vendôme , bâti pour la 
Duchefle de ce nom , veuve du' tameux 
Duc de Vendôme : cette Princefle eft morte 
depuis peu. 

Plus avant du même côté vous apercevrez 
«ne grande porte qui fert d'entrée à une 
avenue d'arbres qui conduit au Couvent 
DES Chartreux. Tout le monde fçaic 
que ces Moines ne fortent jamais. S. Louis, 
inftruit de la vie fainte & auftére dans la- 
quelle vivoient les Religieux de S.Bruno, 
qui avoient un petit Couvent à Gentilly , 
donna à ces Pères le Château de Vauverc 
qui étoit en ce lieu , où Ton prétend que 
les diables habitoient ; mais qui difparu- 
rent dès que ces Religieux en eurent pris 
pofleflîon. Le Peuple de Paris furpris d'un 
fi grand changement , y accourut pour en 
être témoin, & leur fit de grandes aumônes, 
qui jointes à.celles de quelques perfonncs 
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charitables , & aux dons de S. Louis , (èr- 
virent à bâtir ce Monaftére , qui infpirc la 
vie pénitente & la folitude la plu^ parfaite. 
Le bâtiment, fait par Endes de Montreutl» 
Architecte , eft divifc en deux cours \ dans 
la première , il y a une Chapelle dédiée à 
S. Bruno ; c'eft le feul endroit de ce Cou- 
veht où les femmes peuvent entrer : 1*E- 
glife eft dans la féconde cour. Rien n'eft 
plus capable d'engager au Service de Dieu 
que l'exemple & la ferveur de ces bons Pc* 
rbs dans leurs exercices du Chceur. 

Leur Eglife eft très-propre -, le Choeur oi\ 
font les Pères eft féparé de la Nef , oii les 
Frères fe mettent : la menuiferie des for- 
mes eft un ouvrage merveilleux , & qui a 
coûté trente années de travail à un Père de 
cette Maifon. Vous verrez entre les fe- 
nêtres de grands tableaux qui repréfentenc 
quelques hiftoires du Nouveau Tefta- 
ment:les plus confidérables font, celui d'au- 
delTus de la Sacriftie , dont le fujet eft la 
refurredion du Lazare ; c'eft un excellent 
morceau de Boulogne laîné : &c celui vis-à- 
vis , où l'on voit N. Seigneur à qui on pré- 
fente les malades qu'il guérit , peint par 
JoHveneti enfuite, c'eft laCananeej le Pa- 
ralitique dans la Pifcine -, la réfurreétion 
du Lazare , & le Centenier , peints par 
le célèbre Champagne ; les autres font , la 

femme 
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femme affligée du flux de (aug qui touche 
le bord de la robe de Jefus - Cnrift , par 
B o filo^rte, \e jcnnc i la réfurredion de la 
fille de Jaïre , par de la Fojfe ; le miracle 
des cinq pains d'orge , &c. par u4ndran ; 
la Samaritaine , par Noël Coipel ; & les 
Aycueles de Jérico par jintoine Coipel, 
tous tort beaux : celui de l'Autel reprcfente 
Jefus-Chrift dans le Temple enfeignant les 
Do6l:eurs , peint par Champagne» 

N'oubliez pas de voir les Cloîtres : le 
petit eft orné de tableaux d'un prix ineûi- 
mable , peints par le Snenr ; ils repréfen- 
tent les actions de la vie de S. Bruno, en 
tableaux d'une beauté admirable , Se dont 
quelqu'uns,par une malice incroyable & de 
laquelle on n'a jamais pu découvrir les au-, 
teurs , ont été gâtez confidérablement dans 
des endroits où il y avoit les plus vives 
exprcflîons : il fit tous ces ouvrages eh 
trois années : on a été obligé de les couvrir 
de volets qui ferment à clef. En voici la 
defcription pour la fatisfaâion des ama. 
teurs de belles peintures. 

Le premier repréfente un Dodkeur qui 
prêche a une aUemblee qui écoute avec at- 
tention la parole de Pieu. . 

Le fécond repréfente ce même Doâeut 
au lit de la mort. ^ 

Dans le troifitme, on y voit l'affreux 

Tome II. E 
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état où ce Doékeur parut dans TEglife; 
pendant qu on chantoit l'Office des Morts, 
&que fortant à demi-mort de fon cercueil, 
il déclara lui-même l'arrêt de ia damna^ \ 
tion j tous ceux' qui l'environnent font fai- i 
fis de crainte ; & Ton prétend que ce fût i 
ce qui donna lieu à la converCon de S. 
Bruno , qui eft f epréfenté derrière le Prê- 
tre qui officie. 

Le quatrième , eft S. Bruno à genoux de- 
vant un Crucifix , dans la pofture d'un vé- 
ritable pénitent , & touché de ce qu'il a 
vu de u furprenant à la mort de ce Do- 
âieur. 

Le cinquième , repréfenté S. Bruno dans 
les écoles , qgj imprime dans l'efprit de fes 
Auditeurs les fentimens dont il étoit lui- 
même pénétré ^ ils paroifTent tous émus par 
force la de fes paroles. 

Dans le fixiéme , on voit , qu^ayant ré- 
folu de fe retirer du monde , il fe joint à 
fix de fes ainis pour embrafler un même 
genre "de vie. 

Le feptiéme, trois Anges fe préfentent à 
lui pendant fon fommeil ,-& femblem l'in- 
ftruire de ce qu*il doit faire : ce tableau eft 
un des plus beaux &c des mieux peints. 

Lé huitième , S. Bruno & Ces Compa- 

Ênons diftribuent leurs biens aux pauvres : 
i difpofition du Heu & les bâtimens en 
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font agréables ^ & couces les figures bien en- 
tendues. 

Dans le neuvième, S. Hugues Evcque 
4e Grenoble reçoit S. Bruno chez lui. 

Au dixième , S. Bruno & Tes Compa. 
gnons y avec S. Hugues craverfent des de- 
fers affbux & de hautes montagnes , pour 
fe rendre au lieu où eft préfentement la 
grande Chartreufè. 

L'onzième, les reprèfente tous bâciilânt 
fur la croupe d'une montagne l'Eglife ap« 
pellèe N. Dame de CafalUfHs , avec des 
petites cellules , ou cabanes , fèparèes les 
unes des autres : c'eft le premier établille- 
ment de l'Ordre des Charteux. 

Dans le douzième , S. Hugues leur donne 
rhabit blanc , tel que les Chartreux le por* 
tent préfentement. 

Le treizième reprèfente le Pape Vidor 
rlll. qui confirme Tinflitutlon, de l'Ordre 
des Chartreux , en plein confiftoire ^ c'efl: 
uadçs plus beaux , de même que 

Le quatorzième qui reprèfente 5. Bruno 
-donnant l'habit à quelques Religieux. 

Dans. le quinzième , S. Bruno reçoit une 

. lettre da Pape, Urbain II. qui lui ecqt 4^ 

fe retidreàRosne pour laflifter de fes con* 

fèils : ce Pape avoir été difciple de S. Bruno 

à Paris. 

Dans le feizjime , S. Bruno fe pxèfente 

Eij 



au Pape,& lui baife les pieds. 

Audix.feptiémc, le Pape lui offre l'Ar-î 
chevêche de Rioles-, que ce Saint refiife.. 

Le dix-huitiéme repréfente S. Bruno re- 
tiré dans un défert de la Calabre , oii pen- 
dant qu'il eft en prière , fes Religieux coni- 
lïieiicent à rénâuer la terre pour fonder 
leur établiflemént;- 

Dans le dix-oeuviémë, Roget Comte 
de Sicile 6c dé Calabre , rencontre par ha- 
zard S, Bruno & fes Compagnons , dont il 
eft fi furpris 8c fi édifié , qu'il leur donne 
une Eglilc & un fond pour fubvenir à leur 
nourriture. 

Le vingtième , repréfente le Comte Rou 

Î;er couché dans fa tente , & S. Brunp qui 
ui apparoît , & l'averti de la confpiration 
d'un de fes Capitaines qui le trahillbit. 

Le vingt-unième eft la riiort de S. Bruno 
en préfence de fes Religieux, qui marquent 
leur fôumiffion aux' ordres de Dieu, & leur 
élévation aii ciel, icomme pour le fuivre en 
cfprit ; ce fu jet eft bien ^ exécuté. 

Le 2z™« & dernier repréfente S. Bruno 
enlevé au ciel par les Anges : la difpofition 
de ce dernier tableau eft tout-à- fait mer- 
veilleufè &c digne d'un fi habile Peintre, 

Outre ces tableaux de la vie de S. Bruno, 
il y a encore des vues des Chartréufes de 
Kome^ de Paris , de Grenoble 5c de Pavicj 
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les vitres de ce cloître font eftimées , elles 
ont été peintes lur les deflèins de Sadeler ; il 
ne refte plus que les cartouches qui repré- 
fentent les Pères du défert. 

Le jgraqd Cloître eft rempli de quantité 
de celmles féparées les unes des autres ; 
elles font compofées d'une falle ou vefti- 
bule , d'une chambre , & d*un autre lieu qui 
fert à travailler , d'une cour & d'un jardin, 
dans tous lefquels il y a des fontaines avec 
des refervoirSjOÙ leau eft envpyée par une 
manivelle (ituée au milieu du grand cime-> 
tiére où i on enterre les Religieux : les Pè- 
res y font diftinguez des Frères par ^une; 
croix couverte. Il y a fous le grand Cloître 
une ariçienne peinture renouvellée par une 
nouvelle qui la couvre & la, cpnferve , oi\ 
font peints quatorze Reb'gieux aux pieds 
d'une Vierge: c'eft Thiftoire de leur Fon- 
dation par la M^ifon de^Châtillon. 
. Xe Réfedoir eft encore à voir : ils y man- 
gent enfemble lej Dimanches , les Fêtes & 
îes Jeudis , mangeant Iç^ aujtreé jours dans 
leurs Cellules. Vous verrez dans le Cha- 
pitre l'admirable Crucifix de Champagne : 
c'étqit {a pièce favorite qu'il a donnée par 
teftamcnt à ces Pères ; 5c uti àxitre tableau 
içleSfâeur, qui repréfçiite l'Apparition de 
J.C. à laMia^el^ne, fous la figure d'un Jar.- 
dinier.: cette pièce eft auflî très eftimée. 

E iij 
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Les apparcemens des cours font très-^ 
propres ; ils font occupez par des Procu- 
reurs de Province, qui forcent avec un 
Surtout noir par-deflus l'habit de Chartreux. 
Il y a un grand clos dont la grande éten-- 
due entoure ce Couvent. 

Sortant des Chartreux , allez jufqu'au 
bout de la rue d'Enfer , pour voir l'Insti- 
tution DE L'OiLAtoiRE : cctfte Maifoti 
fcrt de Noviciat aux Prêtres de cet Ordre, 
t'Egiifè eft nouvellement bâtie : les Exer- 
cices de pieté s'y font avec une grande dé- 
votion. Dans la Chapelle de la S*« Vierge ^ 
qui eft à main gauche en entrant , vous ver-^ 
tez un tombeau de marbre , fait aux éé^ 
pens de Pinette , Fondateur de cette Eglîie, 
Se Tréforier de Gaftbn de Fcanee j'Duc 
d'Orléans. Le Cardinal de BéruUe , à lu, 
mémoire duquel il eft érigé , y ^ repré- 
fente à genoux en marbre blanc ; it y a une 
ntne de marbre noir , dans laquelle on a 
enfermé en i66i la main & le bras de ce 
grand Cardinal leur Inftitureur. La Marfbii 
eft grande 6c belle y avec un jardin des plus 
agréables : M. de Pontcfaartrain , ancien 
Chancelier de France , eft logé auprès. 

D'ici , paflèz par déifus le rempart y pour 
jouir de la Vue de la Campagne Se de l'air ; 
vous rentrerez enfuite par ta rue de Vàtu 
girard , oi\ vous trouverez à l'extrémité , 
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I.* HÔTiL D£ l'Enfant Jésus & la 
Chapelle du même nom -y & enfuice fur la 
gauche l'Abbaye de NoTRErDAME des 
Pelez , Ordre de S. Benoift ^ transféré de 
Mouzon en Champagne en 167^ , par les 
Seigneurs de Joyeufe anciens Fondateurs : 
ces Religieuies eurent des Lettres Paten- 
tes en 1689. 

De l'autre côté la Communauté de S^^ 
Thecle , où il y a upe Chapelle, & une 
Ecole ; & auprès , U Chapelle dps Reli- 
gieufes du Saint-Efprit , rue neuve de Nicv 
tre-Dame des Champs : au miliçude la rue 
Yaugiouid vous verrez. 

Les Carmes D£schav$.s.ez, 
Le Pape Paul V. excité par 1^ fruits de 
religion Se de fainteté que goûtoit la Ville 
de Rome édifiée de la vie réglée des Car- 
mes DefchaufTez , dont l'Ordre avoir été 
rétabli en 15^8 dans ia première yigifçuç 
par Sainte Théréfe y envoya en France et^ 
i^io deux de ces Religieux , ^v^c i;n Bref 
adretTé au Roy Henry IV» pour lieur pror 
curer un établidement ^ ce Prince étant 
mort pendant le voyage de ces Pères , le 
Cardinal de Joyeufe les préfenta à Louis 
XIII. qui les admit dans ion Royaume , de 
TEvcque de Paris dans fbn Diocéfe- 

Les fondemens de ce Monaftére furent 
jectez en 1611 y Se Marie de Médicis y mit 

E lu) 
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la preitîiere pierre en i6ii : TEglife dédiée 
à S. Jofeph eft aujourd'hui des plus propres 
&des mieux ornées de Paris. Le grand Au- 
tel, fait aux dépens du Chancelier Séguîer, 
leur protefteur , eft formé de colonnes 
de marbre noir d'ordre corinthien , avec 
ïes ftatues d'Elie & de Sainte Théréfe : 
le tableau du milieu eft de P^arin , Maître 
du célèbre Pouflîn ; c'eft la Prèfentation de 
Notre -Seigneur au Temple : la baluftradc 
âe cet Autel , & celle des Chapelles font 
de marbres choifis , & d'une grande beauté. 
\ La Chapelle , près le dôme à droite du 
grand Autel , eft dédiée à la Sainte Vierge j 
vous y verrez une admirable ftàcue de cette 
Sainte Mère de Jefus-Chrift , faite à Roine 
par Antonio Rag^i ^ dit le Lombard , fur un 
îTiodélc du Cavalier Bernin : elle eft repré- 
sentée affife , & l'Enfant Je fus fur fes ge- 
noux; elle efl: poféedans une niche , accom^ 
pagnée de quatre colonnes de marbre vei- 
né , & de plufieurs incruftations de marbre, 
le tout difpofé en portique deTemple d'une 
excellente beauté. 

La Chapelle vis-à-vis eft dédiée à Sainte 
Théréfe qui y eft reprcfentce dans le ta- 
bleau du milieu , peint par Corneille. Cette 
Chapelle correspond par fès ornemens, 
ainfique les autres de cette Eglife, à celle 
de la fkinte Vierge dont je viens de parler. 
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Remarquez les peintures du Dôme oi\ 
Bertolet Flamael^ Chanoine de Liège, & 
très-habile Peintre a repré/enté leProphéte 
Elie enlevé dans les deux fur un char de 
feu ; plus bas fur une terraffe , Elifée fon 
difcipîe tend les bras pour recevoir le man* 
teau que fon Maître lui laitlè tomber. 

Depuis peu, cette Eglife a été embellie 
d'une baiuftrade de fer doré qui régne fur. 
la corniche , & qui fait tout le tour de cette 
Eghfe ; elle a auflî été pavée à neuf d'un 
marbre à compartimens & en carreaux, 
ce qui fait un bon effet. A l'entrée il y a 
une tombe de cuivre qui fert de clôture à 
la cave où Ton enterre les Religieux. 

Malgré tout ce que je dis de la beauté 
de cette Eglife , je conviens pourtant avec 
les connoiilèurs que fon architeâure eft 
très - irréguliere , fa conftruûion peu fb* 
lide, & fa coupe mal diipofée en toute ma-* 
niére.La maifon de ces Pères eft très-belle 
& commode : la peinture blanche , dont 
ils ont le fccret, y régne par tout , & donne 
un grand air de propreté, qui approche du 
marbre : les jardins font grands & en boa 
air. On ne fçauroit trop eftimer ces Pères,* 
tant pour leur pieté fingaliére , que pour 
1 aufterité de leur Régie. 

Un peu audelfus des Carmes Defchaiif^ 
Tez^ & du même côté, font les Religxeu- 
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Sang ; elles s'établirent en ce lieu en id}8, 
{bus. la Régie de S. Benoift.: quelques Re^ 
ligieufes réTugiées de. Loraine à caufe des 
guerres civiles ^ ont donné lieu à cet cta-^ 
bliiïement. 

Dans la même rue font l'Hôtel d'Elbeuf, 
l'Hôtel de. la Trimouille» & les Filles de la 
Mort. 

Plus loin de l'autre côté les Filles du 
Calvaire, dites DE Luxembourg, à 
caufe qu'elles en font proches : ces Reli- 
gieufes font de l!Ordre de S. Benoift , fon- 
dées en lézo par Marie de Médicis : l'Egli- 
fe , Se le Couvent dont le terrain eft fort 
zeàerré , n'ont rien de fingulier ; mais la 
Pitié qui efl fculptée fur la porte eft de bon 
goût. 

Au-delà c'eft le Palais de Madame 
LA Princesse j veuve du dernier Prince de 
Condé ; il e(^ appelle auiïï l'Hôtel du petit 
Bourbon , oui 1$ petit Luxembourg. Ce 
Palais a été magnifiquement bâti depuis 
peu & en très-peu de temps , par Boffrand^ 
iiabile Architeâe ; l'intérieur eft auflî tu 
che que les dehors en font beaux : il y a un 
Jardin qui donne fur le Luxembourg. La 
Maifon vis-à-vis ce Palais appartient a cette 
thème Prince(ïè -, c'eft le logement de fes 
Domeftiques ^ les écuries & les cuiiines ^ 
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qm communiquent pardeiTous la rue avec 
ce Palais. 

Defcendez enfuite par la rue CaffectQ 
pour voir les Filxes du Saxnt Sacrb-^ 
>fENT. Ces Religieufès font de TOrdre de 
S. Benoift : elles ont été fondées par Mar- 
guerite de Lorraine , féconde femme de 
Gafton de France , Duc d'Orléans , Se (tévc 
de Louis XUI. LeurEglife eft petite , mais 
proprement ornée : les tableaux de S. Be^ 
noift , de Sainte Scoîaftique , ôc le Plafond, 
font peints par Montagne. 

De là paÂèz par la rue de Mézieres y qui 
eft vis-à-vis , vous rendrez dans la rue Pot- 
de-Fer, où vous verrez l£ Noy i ci a t 
i>E^s J sstr ITIS» 

Cette Maifon fert de Noviciat aux Reli« 
gieux de cetteCompagnie \ elle doit fa prêt 
miére fondation à Madame de S^ Beuve , 
Fondatrice des Utfûlines du Faubourg 5^ 
Jacques, qui acheta en i^io THôtel i% 
Mézieres, dont elle bâtit ce Couveoc en 
très peu de temps. L'Eglife comme on U 
voit à préient,a été édifiée par les liberalitez 
de François Sublet de Noyers , Sécreuire 
d'Etat , dont les armes font en plusieurs 
endroits : quoique cette Eglife foit petite^ 
elle pa(îè pour un chef-d'œavre , ayanc 
été conduite avec tout le fuccès poffible par 
le Frère Martel Ange^ de cette Société, qui 
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voulut avant d en entreprendre la conftra- 
âion , ê.tre maître abfolu de faire ce qu'il 
jugeroit à propos; en quoi il a crcs-bicu 
réuflfî , car Varchitedhire eft des plus réga-. 
liéres Se du nneilleur goût. 

Le Portail eft compofé de colonnes d'or- 
dre dorique , & d un ïonique au defTus. Le 
dedans de cette Eglife a des beautez infépa- 
râbles de la belle ^chiteâ:ttri,'& lés jours 
furtout y font pris fort à propos : Le grand 
Autel a été refait depuis quelques années 
aux dépens du Roy , fur les deflèins de 
jF. //. Manfard , fous la conduite de Decotte, 
premier Architeâe \ il eft tout de marbre 
de différentes, couleiirs : les colonnes font 
de marbre verd , les chapiteaux & lesr ba- 
fes de marbre blanc :les Figures de S. Igna- 
ce & de S. François Xavier embellilïent cet 
Autel ; mais le principal ornement eft l'ex- 
cellent tableau du Pouffin ^ où il a rcpré- 
fènté S. François Xavier qui guérit une 
fille : ce Tableau. pafle pour un des meil- 
leurs du Royaume. 

l: Le Tabernacle du grand Autel eft eftimé, 
tant pour la beauté de l'ouvrage , que pour 
fes ornemens de bronze doré, les mar* 
bres & les bas reliefs qui l'accoinpagnent: 
le devant d'Autel eft de marbre Verd d'E- 
gypte, & vous y verrez placé au milieu un 
S. Efprit aulll orné d'ouvrages de bronze 
doré. 
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Les Chapelles des.deux cotez ont auflî de 
bons tableaux :run,fçavoir celui de la droite 
cft de Simon Kqhu ; il reprcfente la Sainte 
Vierge qui prend la Compagnie de Jéfus 
-fous fa protection. Celui de la gauche eft 
de jAcqms Stella Lionnois , il reprcfente- 
Nocre Seigneur enfeignant les Dodeurs. 

Le grand Crucifix de bois que vous pou- 
vez voir auprès d'uncChapelle fur la gauche 
a été fsLÎt pat Jacques S arrazin , dont vous 
avez déjà vu nombre d'excellens ouvrages : 
il y a dans l'intérieur de la Maifon une 
Chapelle pour les Congréganiftes , oiXyous 
verrez plufieurs beaux tableaux At^JJdi^ 
gnardjk. uneAnnonciation, par Champagne. 

Près du Noviciat des Jcfuitcs , eft un 
Communauté compofée de Gentils- hom- 
mes qui y vivent en fociété. 

Allez enfuite dans la rue du vieux Co- 
loçabier oà. eft la Communauté des Filles 
Orphelines, ditps de la Mère de Dieu, 
où il y a Chapelle &£cole» 

Plus loin de Taotre côté , les Filles ob 
I A MisERicoROE ; ce fout dcs Religieufes 
Auguftines écabljesç en i6$i\ mais il n'y a 
rien de fingUlierfà vojr. 

Le grand ibicimen^ que vojus voyez de 
l'autre coté, eft la Maison du Séminaire 
deS.Sulpîce, établi en 1^4.2 par Jacques 
Olier ancien Çaré de S. Sulpice , donc 
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règlife eft plus loin : ce Séminake • eft un 
des plus célèbres de Paris , oùfbnc CQuioucs 
iquelques Evêquesy & d'où Ton tire fouvent 
des Sémiiiariftcs pour les élever à la Préla- 
ture : le bâtiment en eft. grand & bien con- 
ftruit ; Alexandre le Ragois de Breton- 
vJlliers /auflî ancien Curé de S. Sulpice , en 
a Fait lui feut les frais. Les Cérémonies de 
TEglife & la folide» pieté y font renfeignécs 
iavec tout le zélé imaginable : LaiChapelle 
de ce Séminaire èft des plus magnifiques ; 
le fameux le Brun a Êiit voir Texcellence 
defon Art, & donné des preuves de fon 
habileté , dans le plafond qui repcéfence 
i'Aflbmption de la Sainte Vierge, d'une 
compofition toute extraordinaire ; cet ou- 
vrage eft d un mérite infini , & a beaucoup 
contribué à la réputation qu'il s'eft acquiie 
depuis. Le tableau de 1? Autel , qui cepré- 
'fente la defcenté du S. tCfm ûit le$ Apô- 
tres , eft auffi ' de cet hâ>ï[e Maître , qui 
s'eft peint lui^tnême danscntoin ide ce 
tabîeau , à l'imitation de quelque^ Peintres 
'des plus fanieux; nommément de ^$tf^jb/f^. 
Le petit Séminaire <te S JAilpice: eft rue 
Férou ; 8c rue du Girïdre b; Cpommtinauté 
de L^lNSTiTVTJÔK, pottCjifilpfpreîRlre aux 
jeunes Filles à travailler. ^ Prc$) la coc> Eéroa 
& celle des Aveugles , au-deifiis-du grand 
Séminaire -de S. Sulpice, vous verrez , 
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i'Egliss Paroissiale de S. Suipîce ; 
c'étoit anciennement la Chapelle des Do- 
meftiques de l'Abbaye de S. Germain des 
Prez. Elle a été érigée en Paroiflè en 1100 j 
rebâtie en difFerens temps , & notamment 
tout à neuf ea 1645 > ^^^^ s'étant trouvée 
trop petite , on recommença en 1655 cet 
Edifice , qui n*eft point encore achevé. La 
Cure eft à la nomination de l'Abbaye de 
S. Germain des Prez î elle eft de toutes les 
Paroiffes de Paris celle qui a le plus d'éten- 
due , puifque tout le Faubourg S. Germain , 
qui eft plus confidérable que certaines 
Villes , en dépend tout entier. L'ancien 
bâtiment ne pou voit pas fuffire pour la 
douzième partie des Paroiflîens ; ce qui en- 
gagea la Fabrique de commencer ce nou- 
veau , dont le deflein eft fi grand , & les 
dépenfes ont été fi confîderables , que le 
fond deftiné n'étant pas fiiffifant , on a été 
obligé de le difcontinuer joutre qu'une par- 
tie des deniers s'étant trouvée en maavaifes 
mains , ont été diKIipez ou perdus pour la 
Fabrique. On a fimleiflent rebâti le Chœur 
avec un grand Corridor qui régne tout au- 
tour : il (croit à fonhaitcr que le refte fut 
achevé dans le même goût , cette Eglife fe- 
roit une des plus vaftes 6c des plus fiiper- 
bes de Paris. 

Il y a piufieurs Chapelles qui méritent 
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votre curiofitc ; entr'autres derrière le 
Chœur , la Chapelle de la Sainte Vierge , 
bâtie en demi dôme , ornée de quatre co- 
lonnes corinthiennes , & d'un tableau peint 
par Monter , qui repréfente la S'« Vierge 
à genoux , environnée d'une gloire célefte, 
où un grand nombre d'efprits bienheureux 
adorent le Verbe Incarné dans cet inftant. 
Près le Chœur , la Chapelle de Guife , où 
vous verrez la Naiflànce de Jéfus- Chrift 
peinte par la Pojfe^ c'eft une pièce d'un 
grand mérite ; & dans celle enfuitc , un 
beau tableau d« Halle , qui repréfente l'Ap- 
parition de Notre-Seigneur à la Madeléne. 
Il y a dans cette Eglife plufieurs Confré- 
ries de l'un & de l'autre féxe ; & tous les 
. Dimanches & Fêtes depuis onze heures 
jufqu'à midi , on y difpute fur la contre- 
verib dans la Chapelle de la Communion , 
où. un Doâeur de Sorbonne Prêtre du Sé- 
_ minairc répond à tous ceux qui fe prcfen- 
: tent pour argumenter. 

Les Illuftres enterrez dans cette Eglife 

fondes (çavansCla«de Dupuy,& P Abbé de 

^arolies; Françoi Blondel Mathématicien , 

& ^and Architeâie ; & Jean Jouvenet, 

£î connu par fès excellentes {Peintures. 

Rue des Canettes il y a une Académie 
pour apprendre l'art & les exercices pour 
xnontcr à cheval. Dans la rue de Garan- 
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ciere les Hôtels de Léon & de Sourdiac. 

Pâflanc par la rue dtt petit Bourbon , 
vouspouvez voir LA FoiK£ S. Germain^ 
non pas pour la beauté de ce lieu , car il ne 
faut y aller que quand elle.tient^: c'eft-à- 
dire depuis le lendemain de la^Chandeleur^ 
jufqu'à la veille du Dimanche delaPaflîon. 
L ouverture s'en fait par le Lieutenant Gé-« 
néral de Police , aflîfté des OiKciers dp Châ« 
lelet. Elle fut établie par Louis XL en 
1484 , 6c donnée à T Abbaye & aux Reli-r 
gieux de S. Germain des Prez. Ce lieu eft 
rempli d allées , qui rendent les unes aux 
autres , toutes garnies de boutiques , occu« 
pées par des Marchands ic des CafFez, donc 
la diverfitc caufe un aflcz bel effet 5 le jeu 
eft ordinairement fort en régne dans cette 
Foire, Les SpçAacles , les Jeux & les Dan- 
feurs de Corde font dans les cours fur le 
Préau, On y joue tous les ans des pièces 
nouvelles, qui attirent une fpule de monde 
inconcevable aux repréfeijtations :. elles 
commencent tous les jours , fur les cinq 
heures du foir. 

Sortant de la Foire par la grande porte, 
vous rendrez dans la rue de Tournon , qui 
fait face au Luxembourg j dans cette rue 
font les Hôtels de Terrât , Chancelier de 
M. le Duc d'Orléans ; au deflîis l'Hôtel de 
Ventadour, & plus haut THôcel Royal des 
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Ambafladeurs extraordinaires , où ils font 
logez Se traitez mx dépens du Ray pendant 
trois jours après leur entrée publique : c eft 
en ce iiea ^oe logeoit autrefois le Maréchal 
d^Ancre , doint je vous ai parlé à S. GeN 
main i'Auxerrois. 

Au bas de la rue de Tournon , il faut voie 

lES MOI/TELLES AhATOMIES EN ClKt 

colorb's, dont le Sieur Defnoiîes, de 
)' Ac^klénnâe des Sciences de Boulogne , eft 
TAutetir. 

Ces différentes Anatomics artificielles 
du corps humain ^ ont eu l'approbation des 
Sçavans & des curieux : en effet elles font 
fi naturelles & fi pcrfe Aionnécs , qu cllei 
doivent engager ceux qui veulent con- 
Hoitre la diipofiiion dû côirps humain; avec 
d'autant plus de raifon que l'horretfr , U 
falété , la corruption & la mauvaife odeur 
qui accompagnent les cadavres ouverts 6c 
mis en pièces y ne forment ici aucun ob- 
ftaclc : le naturel y eft parfaitement imité j 
la modeftie eft également obfervée tant 
dans les Anatomies , que dans les difcours 
de démonftratîons.Onles voit tous les jours 
depuis huit heures du matin , jufqu'à kçt 
heures du foir , & les Dimanches Se Fêtes 
après rOffice : chaque perfonne paye le de- 
mi écu courant pourlàdémonftration» 

Paflea par la rue du petit Lion^ vous 



rendrez dans la rue neuve de S. Lambect^ 
oÂ vous verrez l'Hôtel os Çondb', qujî 
appartient à M. le Duc. Les dehors en font 
très-fîmples ^ mais les apparteniens ont tout 
ce qui peut rendre un Palais agréable 8c 
magnifique : les peintures , les dorures , les 
glaces ^ les tapideries & les riches meubles 
y font en profufion ; entre les beaux ta-i 
bleaux on y diftingue le Baptême de No- 
tre - Seigneur , peint par CAlbane , qui eft 
des plus admirables ; il y a aufE une fort 
belle Bibliotéque » & un Jardin qui mérv 
tent d'être vus. 

Danslarue desFoflez S.Germain des Prez, 
vous verrez l'Hôtel pss Coj^e'dibms 
FiLANçois^bâti en 1688 par ^0r^4/Vhabile 
Archicefte, pour repréfenter des Comé- 
dies Françoifes : le Balcon extétiear a été 
refait depuis peu. Le Théâtre Se les Loges 
en font propres & bien bâties ; le Plafqtid 
a été peint par Bmhgne ; ce Théâtre éft le 
feul à Paris où l'on repréfente des Pièces 
Françoifês ; il y a quelquefois une allèm- 
blée très - nombreule , 6c quelquefois per- 
sonne : les habits des Comédiens font d'une 
licheflè achevie^ fur-tout ceux des Auteurs 
tragiques , &'des Adrices. On y joue (bu- 
vent les Pièces de l'inimitable Molière » 9c 
d'autres Auteurs , bons ou mauvais , dont 
le iîécle ne manque point» Les grandes 
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Pièces font accompagnées de quelques au- 
tres petites : les Tragédies de Corneille & 
de Racine y font auffi fouvent r^préfentées. 
•On donne préfentement par place fur le 
Théâtre & aux premières Loges, quatre li- 
vres; aux fécondes Log;es, quararante fols; 
aux troidémes Loges & Âmphitéâtre^trence 
fols, & vingt fols au Parterre. 

Du Carrefour de la Porte de Bufïy paflèz 

par la rue du Four , au bout de laquelle 

•vous appercevrez entre les rues de Sève & 

du Gherchemidi , les Prb'montrezde ia 

Croix Rouge, dont le Portail eft du 

* ■ 

deifein de d^Orbai : cette Maifon eft oc- 
cupée par des Chanoines Réguliers de l'Or- 
dre des Prémontrez Réformez. L'Eglife 
fut commencée en i^^i par la Reine Anne 
d'Autriche, qui donna dequoi Télé ver, & 
y mit la première pierre : elle eft dédiée 
fous le titre du Très-Saint Sacrement j & 
de rimmaculée Conception de la Sainte 
• Vierge. 

Dans la rue du Cherche- midi , à Centrée 
de laquelle eft l'Hôtel de Monmorency , 
vous y verrez plufieurs Communautez Re- 
ligieufesqui font lesFilles oe ia Nati- 
vité DE J E s U s ; plus loin LES FitLES DE 

Notre-Dame de Consolation, 
appellées les RELIGI^usES du Cherche- 
midi : c'eft un Prieure conventuel & per- 
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pétuel de Religieufes Bénédi aines , éca^ 
blies en 166^ en place d'un Prieuré de l'Or- 
dre de S. Auguftin qui y étoit avant. 
; Audeflus eft THôtel de Verrue, & plus 
avant de l'autre côté lbBon Pasteur, 
Communauté où il y a des Filles repenties 
qui ne fubfîftent que de charitez.' Tournez 
à droite dans la petite rue du Bac , vous 
rendrez dans la grande rue de Sève , où 
vous verrez TAbbaye aux Bois^, occupée 
par des R^igieufes Bernardines, qui ont été 
transférées de Picardie en ce lieu : )'Eglife, 
dédiée fous l'Invocation de Notre-Dame y 
eft fimple j l'Autel eft orné d'une menui- 
•ferie de bon goût 5 le tableau repréfente 
une defcente de Croix peinte pat Canis. 

Vous voyez en face de cette rue l'Hôpi- 
tal DES Petites Maisons, fondé en 1557 
pour le foulagement de quelques hommes& 
des femmes âgées,caduques,ou foibles d'eC- 
prit, qui ont été à l'aumône des Pareilles: 
cet Hôpital , qui étoit autrefois une Ma- 
laderie , dépend du grand Bureau des Pau^ 
vres. M, le Procureur Général en eft le 
Direâeur en chef, & plufieurs Admini- 
ftrateurs particuliers en ont la direftion 
fous lui. Les infenfez y font enfermez dans 
des loges féparées ; ils font gouvernez par 
des Sœurs de la Charité. 

De l'autre côté de la rue de Sève ^ elt 
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une Commuiiâucé dite des Filles S. Tho« 
MAS DE Villeneuve, oi\ il y a une Châ^ 
pelle & une Ecole. Avancez da|is la rue 
de Scve, vous trouverez l'Hôpital des 
Incurables ^ il a écé Fondé en 1637 par le 
Cardinal de la Rochefoucault pour le fou« 
lagement des malades incurables. Us y 
foni traitez avec beaucoup de loin, & fer* 
vis par des Soeurs de la Charité. Les lits 
font dans des Salles très-propres , diftin» 
guces pour les hommes & pour les femmes» 
fèparées par la Chapelle dédiée à Notre- 
Dame , qui fe trouve au milieu. Le tableau 
41e TAutel eft une Annonciation peinte par 
Perrier, de même que celui de la Chapelle 
k droite .va la Chapelle vis-à-vis ^ c'eft an 
Ange Gardien,du célèbre ChAmpagne^ Ob- 
servez au bas de l'Autel une combe qui 
marque que les entrailles du Cardinal de 
la Rochefoucault y furent mifbs en 1^45 • 
& à côté , celles de Pierre le Camus , E vc- 
que de Bellay , fi célèbre par fon grand mé- 
rite & fâ xare piété ; il y fut enterré ao 
mois de mai 1^51. Il avoir été facré par 
S.François de Saless le 50 Décembre 1 6<>9* 
Les quatre Buftes que vous verrez dans les 
angles font de S. Charles Borromée , & de 
S. François de Sales , par Dnrdnd i du Car- 
dinal de la Rochefoucault, & de TEvêque 
Jie Bellay ^ par Baiftcr. 
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Au bout de cecte rue eft le Couvent de 
Notre-Dame de Liesse ^ ce font des Re- 
ligieufes Bénédiâines établies en 1^45, 
c'eft un Prieuré conventuel & perpétuel. 

Dans la rue de la Barouillére, il y a une 
Communauté de Frères de la CWité Chré- 
tienne pour les Ecoles ^ elle eft (ituée au 
deflas des Incurables. 



LE CLUARTIER 

DE SAINT GERMAIN 
DES PUEZ. 

X X. 

E dernier quartier^ qui prend fou 



c 



nom de la célèbre Abbaye de S. Ger- 
main , étoit autrefois féparé de la Ville par 
quatre Portes qui ont été abbatues : il ne 
patToit alors que pour un des Faiixboùrgs 
de Paris : mais il eft aujourd'hui un quar- 
tier d'autant plus confîdérable , qu'il égale 
plufieurs des plus grolTes Villes duRoyâu* 
me ; le Faubourg S. Germain a toujours 
été regardé des Etrangers comme le plu» 
agréable pour leur léjour , lair en étant 
plus fkin & plus convenable à leur tem^ 
pérament. Us y trouvent .Qon-ièulenaettf; 
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toutes les commodicez poffibles ^ maisaufE 
-des avantages que pas un des autres quaN 
tiers de la Ville ne pollédent , &c qui leut 
font très utiles \ tels font les Académies > 
les Maîtres de Langues , de diâFerens Exer- 
cices ^ & autres militez. 

Son étendue eft bornée à l'Orient par les 
rues Dauphine , de Bufly , du Four & do 
Seine exclufivement -, au Septentrion , par 
la rivière , y compris le Pont- Royal & 
rifle aux Cignes ; à l'Occident , & au Midi, 

er les extrémitez du Faubourg, depuis 
rivière jufqu'à la rue de Sève. Vous ne 
pouvez mieux commencer à voir ce quar- 
tier que par la plus confîdérable Abbaye du 
Royaume qui lui donne.fon nom , c'eft 

L'ABBAYE DE SAINT GERMAIN 

DES P R E Z. 

Cette Abbaye a été bâtie, à ce : qu'on 
prétend , en place d'un Temple dédié à la 
Déeffe Ifis. Le Roy Childebert I. Fils du 
grand Clovis premier Roy Chrétien , la 
fonda en ^41 , d'autres difent en 549 , àia 
follicitation de S. Germain, Evêque de 
Paris qui donna lui-même le dellèin Se con- 
duifit le bâtiment d'alors , la dédia Sç lui 
donna de grands biens en fonds de terre t 
il y fut enterré en 558 : elle fut brûlée en 
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Sf3, rétablie en 886 , & dédiée en ji6}. 
Cette Abbaye a potté dijfferens noms , ce- 
lui de Sainte Croix & de S. Vincent , lorC- 
que le Fondateur y mit un morceau de la 
^raie Croix,& des Reliques de S. Vincent, 
entr'auttes la tunique de ce Saint, qu'il ap- 

f^orta de Sarragode en Efpagne , oi\ elles 
ui avoient été données par lesHabitans 
pour éviter la perte de leur Ville. Depu\^, 
elle prit le nom de S, Germain , ce S. Evc- 
queyayant été enterré : elle a confervé 
ce nom , auquel on a ajouté ( des Prez ) par^ 
ccqu elle fe trouvoit en ce temps-là au 
milieu de la campagne. Qiioique Ion bâti- 
ment ibit gothique & fon intérieur vafte 
& nud , elle eft cependant digne de votre 
curiofité par beaucoup d'endroits. Le por- 
tail de TEglife eft groflîérement chargé de 
Statues de Rois & de Reines de la première 
race , d'une fculpture très ancienne ; on 
croit que ces figures repréfentent entr - 
autres Clovis , Clotaire , la Reine Clo- 
tilde ,S. Germain , ou S. Rémi. Les Tours 
f^mblent avoir été bâties plutôt pour fer- 
vir de défenfes contre les invafions des 
Normands , que pour un Clocher j il y a 
cependant de grofles cloches qui font peut- 
être les feules au monde qui fe falfent en-^ 
tendre de fi loin. 

, Cette Abbaye , qui jouit de foixante & 
TmelL G 
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douze mille livres de revenu , eft Coin^ 
mendataire de Religieux Bénédiâins , & la 
pemiere Maifon de la Congrégaticm de 
S. Maur , & celle où le Général habite. 

L'Eelife, quoique ikwple , a des beautez 
confide râbles \ le Chœur eft des mieux dif- 
pofez de Paris ; la boiferie eft d'un goût des 
plus exquis qu'il y ait en France: audeflus 
d&la Chaife de TAbbé y placée au milieu du 
fond du Chœur , vous pouvez voir un ta- 
bleau de la Nativité de Notre - Seigneur , 
peint psLtP^anmot. Le grand Autel eft d'une 
magnificence achevée y il eft bâti à la Ro- 
mains , c'eft-à-dire, fitué entre le Chœur 
& la Nef , de manière que Ton peut offi- 
cier des deux cotez : il eft formé en ovale, 
fur les deflcins de Gille-Marie Opfenord, 
Architefte d'un très-bon goût : le Chœur 
des Religieux occupe l'enfoncement del'E. 
glife j d'où ils voyent juiqu au bas de la 
Nef ; les Formes .font d'une menuiferie des 
plus belles de l'Europe : ces Religieux font 
l'Office Divin d'une régularité & d'une dé- 
votion qu'on ne fçauroit aâèz louer ^ & 
qui a peu d'exeniple. 

Ce grand Autel eft formé de fix groflês co* 
lones comportes d'un beau marbre verd an« 
tique & très précieux \ elles portent un en* 
tablement qui fait prefqueletour,fur lequel 
s^iélcve lui baldaquin ou dais j au-dcflbus eft 
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«ne courone ovale foutenue par des confo^ 
les^d'où fbrtent des palmes qui fe terminent 
en piramide^ & aude(Ius,des Anges qui por- 
tent un giobe comblé d'une Croix. Tous ces 
ouvrages font de bois doré d'un travail ex. 
cellentila fufpenfion eft portée par un Ange, 
accompagné de deux autresplus petits, or- 
nez de guirlandes; deux pliis grands Anges 
de métail doré foutiennent la Châfle de S. 
Germain ; cette Châfle eft de vermeil doré,, 
d'un travail admirable quoique gotique , 
faite en forme d'Eglife , avec 18 figures au- 
tour; elle eft enrichie de 168 pierres pré- 
cieufcs, & de 100 perles : on y a employé 
17 marcs d'or, & 150 marcs d'argent : c'eft 
un préfenc de Guillaume Lévêque foixan- 
tiéme Abbé, qui la fit faire en 1408 ; à 
l'exception de l'or , qui étoit celui de l'an- 
cienne Châfle , donné par le Roy Eudes. 

Cet Autel refait en 1704 eft magnifique- 
nient paré , principalement aux grandes Fê- 
tes ; la fece du côté de la Nef eft revêtue 
d un bas relief gotique qui fert de devant 
d'Autel : il eft compofé de figures qui repré- 
tent les douze Apôtres , S. Vincent & S. 
Germain , avec un Crucifix au milieu ; au 
pied duquel eft celle de Guillaume Abbé 
de ce lieu , qui en a fait préfent ; le tout 
eft de vermeil , & enrichi de pierreries d'un 
prix ineftimable : en 16^84 on fit la bordure 
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qui eft de même matière. Sur les gros pi- 
liers , près cet Aucel , il y a deux tableaux 
de Halle , habile Peintre , qui repréfentcnt 
le martyre de S. Vincent , & laTranflation 
de S. Germain. Il y a auiïi pludeurs Châflès 
pofées fur les corniches attachées aux qua^ 
tre piliers les plus près de cet Autel , qui eft 
ordinairement paré de riches pièces d'ar- 
genterie, & d'ornemens les plus fomp- 
cueux. 

, Après cet Autel , les tombeaux font ce 
qu'il y a de plus confidérable dans ceChœur. 
Celui du Roy Childebert, fils de Clovis& 
Fondateur de cette Abbaye ; & celui de la 
Reine Ultrogote fa femme, font au milieu; 
à leurs pieds,eft le cœur du Duc de Verncuil, 
fils naturel d'Henri.l V:il avoit ctéEvêqucde 
Mets , & Abbé de S. Germain , avant que 
d'cpoufer la veuve du Duc de Sully ; & 
auprès , eft la fépulture de Louis- Céfàr de 
Bourbon , légitimé de France , & fils légiti- 
•méde Louis XIV. mort en 1681 âgé de dix 
ans fix mois & vingt deux jours. 

Ce Guillaume Lévcque, ^o'^Abbé de 
S. Germain, qui a fait faire la Châflè & le 
devant d'Autel , étant mort en odeur de 
fainteté , fut enterré en 1418 foiis une tom- 
be de cuivre, qui étoit moitié dans le 
Chœur, & moitié dans la Nef. .En i6j^, 
lorfqu'on fouilla la terre pour là conftruu- 
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ftion du nouvel Autel , on découvrit Ton 
tombeau , dont le corps fut trouvé tout 
entier , dans le même état qu'il y avoit 
été mis, à la réferve de Tes habits qui étoient 
un peu pourris : on le remit dans le même 
tombeau avec d'autres habits. 
Des deux cotez de cet Autel il y a des tom- 
beaux de Rois & de Reines de la première 
race , qui font ceux de Chilpéric & de Fré^ 
dégonde ; de Clotaire 1 1. & de Bertrude ; 
deChildcric 1 1. deBlitilde fa femme*: l'u- 
fagc de ce temps -là étoit de les y enterrer. 
XJii des plus confîdérables eft celui d'un au- 
tre Chilpéric , quoiqu'il ne renferme point 
les reftes de ce Prince , parcequ'il fut en- 
terré dans le préau du cloître , entre le 
Chapitre 8c l'Eglife , pour éviter la fureur 
du peuple dont il n'étoit pas aimé : les. 
teftes fureni^ trouvez dans un tombeau de 
pierre il y a environ 70 ans , par quelques 
ouvriers qui travàilloient à abaiflfer la terre 
au niveau du' cloître : on fut éclairci de ce 
feit par ces infcriptions qu'on y trouva r 
^ic jacet Chilpericus , & dans le tombeau : 
frétcor ego ChilpericHs , ne hinc Muferrdmur 
^Jfa me a. D'autres difent que ce Chilpéric , 
dont il eft parlé dans cette épitaphe , étoit 
feulement Prince du Sang Royal. Mais 
de cous ces tombeaux le plus- remarqua- 
ble eft celui de la Reine Fr-édégonde , par^ 
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ceque la figure de cette Reine qui y e(l re- 
préfemée en mofaïque , a été faite peu de 
temps après Ùl mort , qui arriva à Paris l'an 
60 1 y ce qui le rend unique^ & que les for* 
mes de fleur de lys qui s'y voyent fculptées^ 
peuvent faire croire , contre Topinion de 

I4u(ieurs » que les Rois de la première race 
es portoient pour leurs armes. 

Des deux cotez du Chœur > il y a deux 
Chapelles faites fm les defteins de Balet, 
célèbre Architeifte. Celle du côté droit 
en entrant dans t'Eglife » eft la Chapelle 
de Sainte Marguerite , où l'on conferve la 
ceinture de cette Sainte y à laquelle les 
femmes enceintes ont une forte dévotion. 
Remarquez au fond de cette Chapelle l'in* 
génieax tombeau des Catelans fait par C7/« 
r^rd^mic auprès celui du Comte delaMarlc, 
neveu du Cardinal de Furftemberg, fait par 
Cùiz.evêx. 

* De l'autre côté , c'eft la Chapelle de 5. 
Cafimir » qui y eft repréfenti dans un ex- 
cellent tableau , peint par Se^nltz. , Peintre 
4eDamzic. Vous y verrez le magnifique 
tombeau od repote le coeur du feu Roy 
Jean Cafimir ( Çon corps eft en Pologne ) 
fait de Mdrfy : ce monumeitt eil de mar. 
bre noir » avec des bas reliefs de bronze. 
Ce Prince y eft repréfenté en noarbre blanc 
à genoux ^ revêtu de fes habics royaux ^ 
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offrant à Dieu fà Couronne & Ton Sceptre : 
il mourut à la Charité fur Loire , étant 
Abbé de cette Maifon» Le bas relief avec 
deux Captifs attacl^z à des trophées d'ar* 
mes , eft un bel ouvrage qui a été exécuté 
par le Frère Thibaut , Convers de ce Mona^- 
ftére. 

Obfervez dans la féconde Chapelle, 
après celle de Sainte Marguerite , les tom- 
beaux de rilluftre Maifôn de Douglas , ori- 
ginaire d'Ecode. Dans la Chapelle de S. 
Sitnphorien , gui eft au bas de TEglifè , 
VEpitaphe de S. Germain qui y a été en- 
terré : elle eft de la compoikion du Roy 
Chilpéric , qui avoi^ une finguliére vénéi'a- 
tion pour ce faint Evcque , qui Tavoit guéri 
d*une grande maladie , dont vous avez vu 
Thiftoire repréfentée dans les bas rdiefs 
de la Chaife vis-à-vis celle de l'Archevê- 
que de Paris , dans le Chcsur de l'Eglife 
de Notre* Dame. Elutére , pece de S. Get« 
main , & Eufebe fa femme » ont auffi été 
enterrez dans cette Chapelle, <iédiée autre- 
fois par S. Germain , 6c confiicrée dere- 
chef le 17 Avril 1^19 par S* Ftançois de 
Sales , Evêque & Prince et Genève : le 
tableau de la Chapelle de S. Simphorien , 
qui repréfente le martyre de ce Saint , a 
été peint par HmIH le père. L'Orgue qui 
eft au deUtts de la principale porte de cette 
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Églife pafle pour très-excellent , & des plus 
eftimez de Paris. 

On a commencé de placer dans la Nef 
de cette Eglife depuis^trois années,deux ta- 
bleaux tous les ans au premier de Mai , qui 
reprcfentent les Aftes des Apôtres. 

Les fix qui s'y voyent jufqu*à prcfent 
font : S. Paul dans ilfle de Malthe y par 

Le Boiteux guéri par S. Pierre &: S. 
Jean , par C^^e/. iyi6. 

S. Paul qui guérie la fille poflèdée de 
Fefprit de Py tho , par //^//i''. 1717. 

S. Paul & S. Barnabe à Lyftre , lorC- 
qu'on veut leur oftrir des facrifices , par 
Chriftophe. 

Ananie & Saphira mourans, par le Clerc. 

Le Baptême de l'Eunuque de la Reine 
Candacejpar Bertirt» 1718. 

Auprès de l'ancienne Sacriftieil y en a une 
neuve ornée de boiferie , dans laquelle 
vous verrez une aifez bonne copie de U 
transfiguration , par Raphaël ; Se les pedc$ 
tableaux , qui font les efquidès finies , fur 
lefquels on fait les grands , dont on vient 
<de parler.; Vous verrez encore un ancien 
ubleauqui repréfente l'Abbé Guillaume, 
& fa mère , adorans Jefus-Chcift : vous re- 
marquerez dans l'éloignement de ce tar 
bleau le Louvre, l'Abbaye de S. Germain, 
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ic autres Edifices , tels qu'ils écoienc en ce 
temps . là. Entre le grand nombre de cu- 
riofitez que vous pourrez voir dans la Sacri- 
ftie,lesplu^conlidérables font, une Croix 
d argent doré enrichie de pierreries , oiV 
TEmpcreur Adrien eft repré fente fur un Sa«f 
phir d'Orient ; une grande Croix d or très 
ancienne à double tcaverfe , où eft un mor- 
ceau confidé râblé du bois de la vraie Croix : 
elle eft enrichie de pierreries des plus pré- 
cieafes,&a appartenu à Manuel Commene, 
Empereur de Conftantinople -, plufieurs 
Chefs de Saints & de Saintes , richement 
cnchâflezi quelques tableaux anciens & eu- 
rieuxj & un grand nombre d'ornemens d*E* 
glife,des pltfs riches & des mieux travaillez 
de Paris. On tient que le Rc fedoire ; le 
Dortoir , le Chapitre , & la Chapelle ou 
petite Eglife intérieure de Notre - Dame ^ 
ont été bâtis par Pierre de Montrean >• dans 
laquelle il eft enterré & repréfcnté tenant 
flne régie & un compas. Voyez enfuite la 
Maifon de cette Abbaye , dont l'intérieur 
a de grandes beautez ; les Dortoirs & TEf- 
calicr qui y conduit , font très bien enten^^ 
^«s. Le Réfeékoire eft grand & trcs-pro- 
pre; mais le plus curieux endroit eft U 
fameufe Bibliotéque , tant par le nombre^ 
qu6 par la qualité & le bon choix des Li- 
vxcs qui la compofent j & par plus de neuf 
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tens manufcrics qui ont des huit ou neuf 
cens ans d'ancienneté. Vous y verrez le 
Pfeautier dont S. Germain fe fervoit étant 
Evêque de Paris , il ett éci:it en lettres^ 
d'argent fur un vélin pourpre j les ritref 
& mots de Deas & Dominus font en lettres 
d'or j les Evangiles de S. Mathieu & de S. 
Marc écrits de la même façon ; & quantité 
de livres compofez par tes favans Béné- 
diftins de cette illuftre Maifon , qui , plus 
qu'aucune autre Communauté , a toujours 
produit d'habiles Ecrivains. Ils ont rendu 
de grands fervices à l'Eglife par leurs nou- 
velles Editions des Pères , & leurs excel- 
iens ouvrages. Enfin la fcience & les autres 
belles qualitez de ces Religieux , eft au^ 
deil'as de toute louange. 
■ Le Palais Abbatial eft fitué entre 
l'Eglife & la rue de Bufly ; il a été réparé 
& embelli par le Cardinal de Furftemberg 
qui l'a long, temps occupé. Les rues At 
Furftemberg, Cardinale, Abbatiale , & tout 
l'enclos , jouiflTentde la franchife des lieux 
Privilégiez. Les Religieux de S. Germain 
ont fait depuis peu élever des maifons dans 
Tenclos de leur Monaftére , qui jouiront 
auffi de la même franchife : elles raportc- 
ront beaucoup avec le temps. 

Sortant, de l'Abbaye de S. Germain , 
jpadèz par la rue Sainte Marguerite , att 
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bouc de laquelle eft le Marché de ce quar« 
der , appelle le petit Marché , & auprès 
la Priibn de TAbbaye S.Germain. De cette 
rue vous rendrez dans la rue de Taranne , 
eu eft l'Hôtel de Taranne , maifbn garnie» 
Se autres de cette efpéce , & plus haut là 
fontaine de la Charité : rHôtei de la Force 
eft tout proche. 

Dans la rue des Saints Pérès THôtel de 
Co(Ic,& r Hôtel de Cavoye : cette rue rend 
iun bout au Quai Malaquais , & de l'autre 
à la rue de Grenelle, à l'entrée de laquelle 
vous trouverez l'Abbaye des Religicufes 
de Sainte Claire du Monaftére de la Nati- 
vité de Jefus » autrement dites : Les Cor- 
OELiBRBs ; ce font des Religicufes de l'Or- 
dre de S. François , qui occupent le grand 
& ancien Hôtel de Beauvais : on les nom- 
me au(H les petites Cordelières. Elles feu 
^nt établies en 1^51 rue des Franc-Bour- 
geois, & transférées ici en 1687. L'Eglife 
eft fimple j l'Autel y dont le Tabernacle eft 
i'cbéne garni d'argent , eft décoré d'un 
tableau de la Nativité de" N. S. peint 
par Canis : ce même fujet eft rcpréfénté 
en fculpture au-deflus de la porte de la rue. 

La première rue à gauche, dans la rue 
Je Grenelle , eft la rue de la Chaife , où il 
y a un Hôpital pour les Enfans Teigneux , 
^ui dépend du grand Bureau des pauvresj 
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& la Chapelle de la Reine. 

PaiTez par la rue de la[Planche y où vous 
verrez l'Hôtel de S. Agnan, & THôtelde 
S. Gelais ; d'où vous encrerez dans la 

Î;rande rue du Bacq , qui commence vers 
es Incurables , & finit près le Pont Royal; 
mais il faut la quitter plu(ieurs fois pour 
voir ce quartier avec plus de facilité. La 
première chofe à voir dans cette grande 
rue,e(l le Séminaire des Etrangers, 
établi en 166^ , qui fournit des Miflionnai"^ 
res,dont| les fruits pour notre faiiiteRclin 
gion s'étendent jufqu'au bouc du' monde ^ 
par les frcquens voyages que ces zélei 
Eccléfiaftiques font dans les Indes pour la 
propagacion de la Foi. 

Touc proche du même côcé eft l'Hô- 
pital DES CONVALESCENS, fond^é pOUt 

le foulagemenc des Malades de l'Hôpital 
de la Charicc des Hommes qu'on y envoyé 
pa(Ièr huic ou dix jours pour prendre l'aie 
6c fe récablir. 

•Tournez par la nie de Varennes qui eft 
à main gauche, vous y verrez rHôt.el de 
Nogent, l'Hôtel d'Eftampes , l'Hôtel d'Ali- 
gre, l'Hôtel de Novion, & l'Hôtel do 
Sedac. 

. Enfuîte paffcz par la rue Hillerin , vous 
rendrez dans la grande rue de Grenelle, 
qui prend à la Croix Rouge » & finit à 1^ 
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plaine des Invalides , où vous découvrirez 
ce fameux Hôtel Royal,dont je vous ferai 
connoicre les beaucez, après que vous au- 
rez entièrement parcouru ce quartier , que 
vous continuerez à voir par la Commu- 
NAVTi DES Filles de Sainte Auhe, qui 
eft fituée au bout de la rue de Grenelle j 
& par celle de S ai n t e>iV a l e r e , nou- 
vellement établie en faveur des Filles re- 
penties : elles n'ont d'autre revenu que les 
charitez de quelques particuliers ; THôcel 
de Pompadour eft auprès , bâti depuis peu 
dans une vue des plus agréables. 

En deçà de même côté font les Car- 
mélites, qui étoient ci* devant établies 
rue du Bouloy en i664,& ^^^ ^^ 1689. 
Ce Monaftére de Sainte Therefe eft grand, 
mais TEglife eft très-petite Se très fimple. 

L'Hôtel de Rochelin eft vis-à-vis j il a 
été conftruit depuis peu fur les defleins de 
VAjfurance , habile Architecte : le bâti- 
ment & le jardin font propres. 

L'Hôtel de Villars, ci -devant de Na-* 
vailles , eft de l'autre côté au - deflîis des 
Carmélites \ ce fameux Maréchal y a fait 
faire de nouveaux embeliflemens d'un bon 
goût , par Boffrand , Architeûe en répu- 
r tation. 

L'Abbaye pe Pantemont, attenant de 
l'Hôtel de Villars , eft occupée par des Rc- 
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ligieufes Bernardines de l'Ordre de Cî- 
ceaux, établies à Paris en 1648. 

Au coin des rues du Bacq & de Grenelle, 
cft THôcel du Préfident Amelot, où logeoic 
ci-devant le Duc d'Albe , Ambafladeui 
d'Efpagne. 

Rentrez dans la rue du Bacq , vous trou- 
verez fur la droite les Annonciades; ci- 
devant appellées Recolettes, autrernent 
dites LES Filles de l' Immaculée 
Conception, fondées par la Reine 
M^arie - Th^refe d'Autriche, époufe de 
Loiiis XIV. L'Eglife n'a . de fingulier que 
le tableau de la Conception de la Sainte 
Vierge , peint par de la Foffe , & qui fait- 
Tornement du grand Autel. Remarquez le 
tableau qui repréfente Nocre-Seigneur la- 
vant les pieds de fes Apôtres 5 c eft un des 
meilleurs ouvrages dn Tintortt , fameux 
Peintre Italien. 

Plus avant fur la gauche le Couvent 
DES Filles de la Visitation: ces Rcli- 
gleufes font de Tinftitution de S. François 
de Sales, établies rue Montorgueil en létfo, 
transférées en ce lieu en 1673 : l'intécieiic 
de ce Monaftére eft bien bâti te très com- 
mode. 

Paflèz enfiiite dans la rue S. Dominique 
qui traverfe la rue du Bac , vous y verrez 
i.«s Jacobins du Noviciat, fondez en 
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1^5 5* par le Cardinal de Richelieu. L'Eglife,r 

imparfaite comme elle eft , a été bâtie par 

Bniiet i le grand Autel eft formé de deux 

groupes, chacun de quatre colonnes de. 

marbre, qui foutiennent un ceintre de bois 

doré, en formé de dais , fur lequel eft une. 

Réfurredion de Jefus-Chrift ^ cet ouvrage 

eft du deflfèin de le Brnn, & exécuté par 

Martin ^ habile Sculpteur. Voyez derrière 

l'Autel les tombeaux du Maréchal de Na- 

vailles & de fon Epoufe. Les ubleaux, qui 

font le principal ornement de cette Eglile ^ 

font prefque tous du célèbre V rire André, à,^ 

cette Maifon,dont on peut diftinguer les dif^ 

ferentes manières : le S.Thomasd'Aquin^ 

& le S. Pie font deux morceaux excellens. 

Il y a plufieurs Chapelles fort propres dans 

cette Eglife , toutes ornées par les foins de 

cet illuftre Frère. Les tableaux de la Sa. 

criftie font encore de lui : remarque z*y la~ 

beauté de celui où S. Louis reçoit les Reli« 

ques duTréfor de la St© Chapelle. La Maifon, 

de cesPeres eft bien bâtie & très commode^ 

il y a deux grands jardins , dont lun fer% 

un jour le centre d'un cloître qui n'eft que 

commencé , & dont il n y a qu'une aile de 

faite. 

Vis-à-vis les Jacobins vous verrez THô- 
tcl de Chevreufe ou de Luines, bâti par /<.. 
Mnet^ Airchiteâe tiès*eftinié \ les appar« 
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cemens en font be^ux , Se le jardin fort 
érand. Dans la même rue & plus avant, 
rHôcel de Matignon , donc le jardin , da 
dclfein de /<;ï Quint ini t ^ a des beaucez par- 
ticulières. Rue S« Guillaume , eft THôcel 
de Mortemart. 

Il y a dans ce quartier un nombre de 
grands Hotels qui méritent un chapitre 
particulier , mais le détail en feroit trop 
long ; tels font les Hôtels de la Meilleraye, 
du Lude, des Ambaflàdeurs Etrangers, de 
Béthune , de Roquelaure , &c. 

Prenez enfuite, au bout de la rue S. Do- 
minique , la rue des Saints Pères , poux 
voir l'H ô p I t a l de l a C h a r ite* des 
Hommes, défervi par les Frères de TOrdre 
de S. Jean de Dieu, Ils ont un grand foin 
des malades , qu'ils traitent avec tout le 
zélé d'une parfaite charité , une. propjre- 
té achevée , & une bonté admirable : il y^^ 
trois Salles remplies de lits des deux cotez, 
d'où les Malades voyent T Autel. Le tableau 
qui eft dans la grande Salle r^réfenteS. 
Louis qui panfe un malade; il eft trcsefti- 
mé & peint par TefleUn. L'Eglife n'a rien 
de (îngulier ; le tableau du Chœur cft un 
Chrift , peint par Benoifl j à côté de l'Au- 
tel c'eft un S. Jean qui prêche dans le de- 
fert ; celui de fa Chapelle à gauche , eft S,- 
Jean de Dieu y par Jonvcnct i 6c vis-à-vis » 

une 
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une femme qui repréfeme la Charité Jettant 
de l'eau fut une flame , par le Brun i c'eft 
uiti des premiers ouvrages de ce fameux 
Maître. Le tombeau que vous voyez fur 
k droite eft celui de Claude Bernard , fur- 
nommé le pauvre Prêtre , mort en odeut 
de fainteté en 1 641 : ce tombeau eft à'^ti" 
teine Benoifi ^qm Ta repréfenté au naturel: 
c'eft un ouvrage^de terre cuite fort eftimé. 
Paflfez enfuite dans la rue dç TUniver- 
iité, où vous verrez plufîeurs Hôtels de 
conféquence : cette rue eft fort longue , & 
change trois fois de nom , qui font la rue 
du Colombier , la rue Jacob , & la rue de 
rUniverfité. Les Hôtels & Maifons les 
plus confîderables de ces rues font ceux de 
Plaifeau , de Matignon , de Clérambaut , 
d'Hariai , à prefent THôtel d'Aligre 5 
de Brou, de Durer, & deux belles Mai- 
fons appartenantes à l'Uni verfîté , dont 
Ion y voit les armes : au bout de cette rue, 
près la rue de Poitiers font T Hôtel de 
Maifôns , l'Hôtel d'Auvergne, & l'Hôtel 
de Richelieu , bien bâtis & richement meu- 
blez. Il y a d'excellens tableaux dcRnbens 
dans ce dernier Hôtel. 

Le bout de la rue de lirniverfîté rend 
dan$ la rue de BellechafTe , en face de la« 
quelle vous verrez le Couvent de Belle- 
chasse, qui donne fon nom à fes environs^ 
Tome IL H 
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c'eft un Prieuré perpétuel éledif de Cha- 
noinelTes venues de Philippeville y écablies 
à Paris , en vertu de Lettres Patentes de 
16^6: ces Religieufes , qui font de l'Ordre 
de S. Auguftin , ont environ douze mille 
livres de revenu. 

Il y a pluâeurs Hôtels coii(klerabIes au- 

{»rès du Couvent de Belledbafle, entr'autres 
'Hôtel de Neufchâtel ^ biti par Safrand, 
6c l'Hôtel de Revel , à prefent de Broglio. 

Achevez préfen tenaient de voir la rue S. 
Dominique , dans laquelle vous trouverez 
l'Hôtel du Lude , & l'Hôtel Amelot, très 
logeable , Se dans une {belle expofîtion ^ 
& enfin y à rextrémiré de cette même rue, 
la Communauté drs Filx.es de S. Joseph 
orphelines, dites de l'Etang, établies en 
1 6^u L'on y élevé nombre de jeunes Filles 
^ qui l'on apprend à travailler à des ou- 
vrages convenables à leur âge &ç à leur 
iexe : l'Hôtel de Cominge eft un peu au^ 
delà , de l'autre côté« 

Pour continuer à voir ce quartier dans 
un ordre à ne rien oublier, repaflèz du 
côté de la rivière, & commencez par le 
Quai de Conti , à l'entrée duquel eft l'H ô- 
TEi Dft CoKTi , bâti en partie par Fra»* 
fois Manfard , fameux Architede , pour 
.Henri de Guénégaud, Secrétaire d'Etat» 
La grande Porte de cet Hôtel pa& pour 
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iJ^è V la Chi^elft«ft ^|^, & le jardin 
Itendu. ^ ■'^-'■-W'ti^ 

pe^ic Bôtei^^ €^^ fitué dans 
fbftccmem à coté da;^awid Hôtel-, il 
^'!!}^ti par le inêtne ïf^^eâc , & U a 
iénte partitutieri^ J^1B|Stel deSillery 
irèi;'d*oà v<»|^dcvèi aller voir 
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magnifique Collqge'a été limcfé par 

dinal Mâzarin^ j^dtir élever & in- 

^ daiSÉ^ tes ej^rciàjs convenables 4, 

ij|aâticez,â>irim6Gi^ (ré- 

"pjréfentement à trenie X de chacune 

quatre Nations j fçihroi}: quinze de 

l,'p6ar lltalie ; autant d'Alface, 

t-l'Alkmagne yttegc des Pais- Bas Ca- 

i^vtts i & mx du Rouffillon j cette fon- 

à, qiii fik faite en yâcde rendre la 

ïifefle des Vaîi côhqûh ; aiàlant Fran- 

8^!<le cœur ifôe de nation, éternifera le 

de cc'MiiMré ^ déjà gristvé dan^ 

Hij 
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la mémoire des François , en plus d'iuie 
manière. 

Vous verrez d'abord , dans une place 
aflez fpatieufe, la façade de ce Collège, 
bâtie en demi cercle , compofce du Portail 
de l*Eglife, & de deux ailes de bâtiment 
qui le joignent d'un côté , 8c qui de l'autre 
ont chacune Un pavillon quarré en tête : 
tous ces ouvrages font chargez de vafes 
& de baludrades pofées fur la corniche 
qui régne autour , & font un bel effet. 
Ce Portail eft formé de quatre colonnes, 
corinthiennes, de de deux Piîaftres qui 
foutiennent un fronton , où il y a un 
cadran ; au^elfiis vous verrez fîx grou- 
pes qui repréfentent les quatre Evan- 
geliftes , & les Pères dei'Èglife Grecque 
& Latine , avec cette infcription : JaL Ma» 
z,arin. S. R. E. card. BaJiUcamf^ Gym^ 
fiÂfinm fieri Curavir. A^nn. m. Dc. lxi. 

Le dôme eft couvert d'ardoifes taillées 
en forme d'écaillé de poilïbn , &• orné de 
JargeS' bandes de plomb doré ; il y a au- 
demis une lanterne entourée d'un baluftre 
de fer, comblée d*uii globe, avec une 
.croix qui a double traverfe* Tout ce bel 
Edifice , qui eft eftimé des plus parfaits de 
Paris , a été conduit par 4*Orhai ; Archi- 
tecte-, dont vous avez vu plufieurs ou»» 
iVrages d'un grajad mérite. 
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.' L'Eglife, quoique fimple, eft fort pro* 
pre j elle eft de forme ronde en dehors , & 
ovale en dedans,d'ordre corinthien,& pavée 
de marbre noir, blanc & jafpé, difpolé pat 
compartiraens avec des étoiles : ces mots 
font écrits en lettres d or fur la frife qui 
régne tout autour audelTous de la corni^ 
che du dôme : Sedebit fnh umbracnlo ejus in 
medio Nationum. Ez.€ch. ch» ji, v. i8« 

Les huit Figures de femmes en bas re- 
liefs , placées dans les angles au detlus des 
jjircades , repréfçntent les huit Béatitudes : 
elles font de Des jardins , qui a fait aufli 
les douze Apôtres en médailles ^ placées au* 
deffus des fenêtres fupéiieures. 

Le principal Autel eft en face en entrant*, 
il eft fort fimple, de même que les deux 
^tres de la Nef. Le tableau de ce premier 
Autel êft une Circoncifion de Jefus-Chrift, 
par A !c van ire Vironéf^. Les autres petits 
tableaux qui font dans le$ ronds ^ ont été 
peints par Jeuvenet. 

Le tombeau du Cardinal Mazarin eft au- 
iprès du principal Autel du côté de TEpitrej 
ç'eft un excellent ouvrage de Coiz^evox , 
qui prouve fon habiletc,& la perfection dé 
fon travail : ce Cardinal y eft repréfenté 
en marbre blanc , à genoux fur un tom- 
beau de marbre noir. Les ftatues de 
bjrpnxe qui l^ecompagnent repréfcnçitfc 
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des Vertus ; elles font de grandeur nata- 
telle , & paroKTenc moins grandes^ parce- 
qu'elles font affifes : l'ouvrage en cft très- 
tdimé. Le Cardinal Mazarin mourut à 
Vincennes le 9 Mars 1661 i âgé de ji ans. 
Son corps refta en dépôt dans la Chapelle 
de ce Château ( où fonrfes entrailles ) juf- 
qu'au 6 Septembre 1684 que le Duc Ma- 
zarin le fit tranfporter ici^ 
' Les apartemens de ce Collège font fc- 
parez par trois cours , dont la première a 
deux portiques d'ordre corinthien, l'un fur 
la droite , &c l'autre fur la gauche , qui font 
élevez fur plusieurs dégrez : celui de main 
droite conduit à l'Eglife , & c'eft par où 
les Ecoliers vont tous les jours de clafiè 
totendre la Méfie dans la Chapelle de ce 
Collège ; celui de la gauche conduit aux 
principaux appartemens , & à la Biblioté- 
que qui eft placée dans le pavillon du côté 
de l'Hôtel de Conti ; elle eft des plus pi- 
rieufes & nombreufes -, compofèe de plus 
de trente- fix mille volumes : c'eft celle du 
Cardinal Mazarin, qu'il àvoit aflembléc 
avec beaucoup de dépenfe & de crédit , à 
laquelle on en a ajouté deux autres parti* 
culieres : elle cft ouverte au Public deux 
iours la femaine , qui font les Lundis & les 
Jeudis . 

DansU fçcondei cour , vous verrez tovt^ 
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t^s les claffes qui font grandes & propres : 
le ciers de la croifiéme cour eft féparé par 
un petit jardin à Tufage des penfipnnaires. 

Ce Collège eft gouverné par un Grand 
Maître , un Principal , & des Profefleurs 
ou Regens commis par les Dodkcurs de 
Sorbonne qui en font les Diredeurs : c'eft 
»n des Collèges de Paris où il y a le plus 
d'Ecoliers externes ; ils y font attirez par 
rexcellente méthode des Régens , qui en- 
seignent par des principes aifez , & qui ne 
iurchargenc point la mémoire des jeunes 
lens. 

Dans la rue de Seine vous trouvère» 
l'Hôtel de la Reine Marguerite , à prefent 
garni ; & plus avant l'Hôtel de Liancourc, 
ou de la Rochefoucault. 

Paflez enfiiite fur le Quai Malaquais ;■ 
ce Quai commence au Collège des quatre 
Nations , & finit au Pont Royal : il a été 
fcâû & revêtu de pierres de taille en i6yo. 
Vous y verre2,l*Hôtel d'Hollande, & VH^ 
tel du Pérou maifons garnies , au coin de^ 
la rue des Petits Auguftins 5 dans cette me. 
toe rue eft le Monastère des P e t i ts 
AuGusTiNS fondez en 1608 par la 
Reine Marguerite de Valois : Ils fuivent la 
fégle de S. Guillaume. L'Eglife eft dédiée 
a S. Nicolas de Tolentin : le grand Autel 
eft orné de ftatues de Saints Se Saintes del 
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çec Ordre ; pladeurs Chapelles & la voûte 
de l'Eglife font remplies d'une quanticé de 
peintures j il y a audi beaucoup dé tableaux 
Gc de tapideries de Thiftoire de S. Nicolas. 
Marguerite de Valois , leur Fondatrice , 
four d'Henry II L & preroicre femme 
d'Henry IV- Porbus, excellent Peintre; 
& le/an>eux Nicolas Mignard ^ Peintre da 
Roy , y font enterrez. 

Sur le Quai Malaquai^ ou des Théatins ^ 
qui a été pavé depuis peu , vous y verre» 
d'abord l'Hôtel de Lauzun , ci- devant de 
Créqui , dont les dehors ont été renouveU 
lez , & les dedans fort embellis -, l'Hôtel de 
Bouillon , bâti par Frwçois 'Manfard , qui 
eft des plus beaux & des plus richement 
meublez de Paris \ du côté du jardin il y a^ • 
un cabinet peint par le Bran > où le Mont 
Parnarte eft reprélenté en perfc6tion, avec 
tous fes accompagnemens. Il y a aufli un 
plafond qui repréfente la Pandore : & un 
autre dans la grande falâ où il a reprefenté 
les neuf MufeS. Les autres Hôtels font les 
Hôtels de Morftein , de Chajilai , & de 
Porfmout y où il y a une magnifique galerie 
templie de tableaux d'une grande beauté. 

Plus avant, vous verrez l' E g l i s s j>eS 
The A TINS, bâtie en partie depuis peu » 
fur un deffein des plus hétéroclites, dont le 
goût a été pris fut celui di$ B^rçmim Ro- 
main: 



}■ 
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main : elle a déjà coûté des fommes confi- 
dérables , il n'y a cependant que les gros 
murs & la couverture de la Nef d achevez : 
c'eft la feule Maifon que ces Religieux 
ayent en France 5 ils y ont été établis en 
ié^44 par le Cardinal Mazarin , qui étoic 
fort affeftionné à leur Ordre. Il les fit ve- 
nir d'Italie,où ils font en grand nombre 5 & 
il leur donna cent mille écus pour bâtir ce 
Couvent, dans lequel ils font entrez le 17 
uillet 1648 , veille de Sainte Anne, à qui 
'Eglife eft dédiée: le cœur du Cardinal Ma- 
zarin y repofe. L'infticution de ces Pérès eft 
de vivre de charitez , n'ayant rien de 
propre. 

L'Hôtel de Mailly eft au deflus des Théa- 
tins ; i expofîtion en eft des plus charman- 
tes de Paris ; il eft fitué près du Pont-Royal, 
bâti pour la communication de ce quartier 
avec le Louvre & fes environs. 

Entre la rue de Beaune & la grande rue du 
Bacq, eft l'Hôtel des Mousquetaires, 
où loge la première Compagnie des Mouf- 
guetaires : il eft appelle l'Hôtel des Mouf- 
quetaires Gris , parce qu'ils ont tous des 
chevaux gris ou blancs, ce qui les diftingue 
de la féconde Compagnie qui en a de noirs 
ou bruns. On doit incefïàmment bâtir vers 
les Invalides pour cetteCompagnie un nou- 
vel Hôtel , qui outre l'agrément de la fi- 
Tomc //. I 
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tuation , aura auflî coûtes les commoditcz 
jiéceflaires. Les allignemens Lotit pris pour 
la conftru£tion d'un nouveau Pont aux en- 
virons i il doit rendre entre le Cours de la 
Reine , & les Tuilleries. Cette grande rue 
du Bacq prend auPont Royal^auprès duquel 
on a commencé le Quai d'Ors ai ou de la 
Grenouilliére, que l'on doit continuer juf- 
qu aux Invalides : il eft nommé Quai d'Or- 
fai,du nom d'un Prévôt des Marchands 
oui y a mis la première pierre en 1707 ; il 
fera continué en ligne droite jufqu'a la 
rue de Poitiers. 

Le quartier de la Grenouillère eft rem- 
pli de chantiers de bois flotté qui defcend 
tous les jours la rivière par train & en quan- 
tité ; outre ce bois de chauffage , il y en a 
aufli à bâtir , & des planches de débris de 
batteaux. Il ne vous refte plus rien de cu- 
rieux avoir d'ici aux Invalides , que quel- 
ques Hôtels élevez depuis peu , dont les 
derniers qui font plus avancez que les au- 
tres , ôtent à ceux-ci une partie de la vue, 
& font un mauvais effet par Tirrégularitc 
de leur fituation. Le premier fut élevé en 
très-peu de temps par Bojfrand^ qui la ven- 
du depuis au Marquis de Torci. Celui d'a- 
près a été bâti par de Decotte , pour Ma- 
dame la Princeflc de Conti , mère du Prince 
de ce nom 5 & le dernier qui eft décaché ^ 
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aparcient au Duc d'Humiéres. 

On doit faire dans les environs de Tex* 
crémité de ce quartier , de nouveaux ouvra- 
ges qui l'embelliront beaucoup. Par Lettres 
Patentes du premier Décembre lyiy, la cou- 
ftruâion du nouveau Rempart du Faux- 
bourg S. Germain eft ordonnée en ces term- 
ines. Ordonnons que le nouveau Plan du 
Fauxbourg S. Germain fera exécuté, & que 
fuivant celui du 18 Odlobre 1704, le nou- 
veau Rempart Se Cours qui fera planté d'ar- 
bres , fera continué depuis l'endroit oii Ce 
termine celui du quartier des Chartreux , 
rue du Cherche-midi en point de vue au 
Portail de l'Eglife de l'Hôtel des Invalides, 
de i<j toifes de largeur , comprifes les deux 
contre-allées j & à treize toiles de diftance 
du devant, & Parallèle au dehors des petits 
bâtimens dudit Hôtel , au point milieu du* 
dit Rempart jufqu'au Quai d'Orfai j la con- 
ftrudion duquel nous voulons & ordon- 
nons être continuée de ligne droite depuis 
le Pont Royal jufqu'à la rue de Poitiers ; 
& d une autre ligne droite depuis ladite 
rue , jufqu'à la rencontre de la nouvelle 
rue qui fera formée en point de vue duRem- 
part de S. Honoré , depuis la rue S. Domi- 
nique , jufqu'au Quai d'Orfai ; & depuis la- 
dite nouvelle rue , ledit Quai fera continué 
d'une autre ligne droite jufqu'à la rencon- 

lij 
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tre (du nouveau Res^^|ifif*^& que depùï&l 
reutontre de ladite npil^elle rue, il en fé} 
puyert deux autres , Tiinc depuis ccIIq 
S. Dominique , jufqu'à la rue de Greaell 
S^ rautrè depuis ladite rue de Grenéîl 
jusqu'à, celle de Varenne fuivant ledit 

E^nfin vous n'avez plus rimde^ remar^ 
blq que le fuperbeMtip^^'^t qui fe.préfc 
& qui brille à vos yeux de fort lc>içL;^c'( 

t'EGXISE ET L'HOTEL RQ^ 

DES In VA LID ES. 

Par Texamen dtiqupi vous finitez 
blemcnt les pénibles courfes, que vow 
été obligé de fairepout voir les Çu,g 
de, cette grande Vifle : c'eft fans 
le plus éclatant 5 & le plus admiJ:abIcD< 
ce , non fçulement de JPads , inais n^i^É^^i 
tout rUnivers, au moins en ce genrè^d 
magnificence & la grandeur de Louis 5£y 
s'y fait voir de tous cotez , tant par la fow^- 
tupiité & rexcellence de rarthitedure,ijûe 
par 1% noblelîe & la folidité du fujetde jta 
tbndation.Cet incomparaJ>leHôtel eftiitilé 
près de la rivière de Seine , dans la pia^e 
d|e Grenelle , & vis-à-vis du Cours dé k 
Reine, dans la plus *jb^^ expofition d]a 
monde. 

Le deaein de cet ctabliflèmcnt a été d'àt 
fgr^r une beuseu(b rçcisute aux Officiels $c 
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Soldats qui deviennent eftropiez aufervice 
du Roy daiis fes Armées de Terre. Ils y font 
entretenus, nourris & logez jufqu'au nom- 
bre de trois mille , avec beaucoup dé pro- 
preté, d'ordre , & de foin 5 ce qui monte à 
une dépenfe prefqu*incroyablc. 

Les fondemens de cet Hôtel furent jet- 
tez en 1^71 , fur feize arpens en quarré , 
fur lefquels on a élevé cet admirable 
monument de la grandeur d'ame & de la 
piété de Louis XIV,. Le bâtiment cft fépa- 
ré par plufîeurs cours , entourées de loge-- 
mens bien bâtis, uniformes Se à quatre éta- 
ges , avec des manfardes audeflus. Les trois 
faces extérieures font percées de plus de 
cinq cens croifées: elles font entourées d'un 
large foflc , revêtu de pierres , avec des 
parapets folides , aux extrêmitez defquels 
il y a des Guérites , où l'on fait garde 
jour & nuit comme dans les plus fortes pla- 
ces de Guerre. 

La façade du milieu eft un grand corps de 
bâtiment d'une belle fimétrie , (itué au de- 
vant d'une grande efplanade , avec deux ef- 
peces de pavillons aux extrêmitez ; il y a 
une Porte Royale au milieu , par laquelle 
vous entrerez dans une grande cour en- 
tourée de quatre corps de logis , fur le de- 
vant defquels font deux rangs d'arcades 
Ton fur l'autre , qui forment des Corridors 
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où Galeries qui régnent tout autour. Le 
milieu de chaque face eft accompagné d'un 
efpéce de corps avancé , avec un Fronton : 
les combles font ornez de tous cotez. Tou- 
te cette belle Architecture eft du delïèin de 
Libéral Bmand (simeux Architecte, qui y a 
imité en quelque chofe le Palais du Pape à 
Montecavallo. Les àppartemens , qui ont 
quatre étages , font commodément diC 
pofez : les Chambres des Officiers (erverït 
pour crois ou qpatre ; celles des Soldats 
îont garnies pour un plus grand nombre. 

Les plus curieux endroits de cet Hôtel 
ibntjlaChambredu Confeil,que Ton y tient 
tous les jeudis \ où le Chef du Confeil de 
la Guerre régie les affaires de cet Hôtel 
avec les Officiers qui en ont la direction 
& le gouvernement. Apres , ce font les 
quatre Réfe6loires,deux de chaque côté de 
la cour au rez de chauflee , dans lefquels 
vous verrez peints à frefque les Sièges Se 
les Batailles des dernières guerres. Les In«. 
fîrmeries ^ compofées de plusieurs grandes 
falles garnies de lics^il y a des Autels que les 
malades peuvent voir de tous cotez : vous 
ferez charmé de la propreté qui y régne 
dans toute fa perfection , par les foins des 
jSoeurs de la Charité qui en ont la direction; 
de même que de TApotiquairerie & de la 
Lingerie^ qui font des endroits à voir. 
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Mais l'Eglife mérite particulièrement vo- 
tre attention ; elle eft comme féparée en 
deux , dont Tune eft intérieure & à lufage 
de ceux de THôtel ; l'autre eft extérieure 
& nouvelle. Le portique , qui eft en face 
de la grande cour par où vous êtes entre, 
conduit à TEglife intérieure : il eft compo- 
fé de deux differens corps d'architedure , 
de huit colonnes chacun , accompagné d'or- 
nemens & d'un cadran : cette Eglile, defti- 
née à ceux de THôtel , eft une efpéce de 
Nef de trente-deux toifes de longueur, & 
de foixante-fix de hauteur , fur foixante- 
douze pas de largeur ; eu y comprenant les 
bas cotez j elle eft ornée d'uneArchiteckure 
d'ordre corinthien , avec dix-huit arcades, 
revêtues de vingt pilaftresdumême ordre, 
qui foutiennenc une Galerie ou coridor 
de chaque côté j les Officiers & les per- 
fonnes de dehors s*y placent pendant le Ser- 
vice Divin. Ces arcades forment des ailes 
ou bas cotez , dans lefquels les Soldats , qui 
occupent au(E la nef,ont chacun leur place 
& leur fiége. Cette Eglife eft éclairée par 
cinquante - quatre fenêtres , vingt- fept de 
chaque côté. Il y a une fort grande tribune 
audeflus de l'entrée , où eft un oreùe d'une 
grande beauté : la chaire du Prédjicateur eft 
d'une menuiferie toute dorée fikr un fond 
blanc 'y le dais eft comblé d'une couronne 

uij 
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de France foutenuc par des Chérubins: 
tous ces ouvrages font entièrement cou- 
verts d'or. 

L'Autel de cette Eglife , qui joint celui 
de la nouvelle par deux petits dégrez de 
marbre , eft d un excellent deflèin, & or- 
né de marbre & de bronze. Les Pères de 
la Miflîon de S. Lazare , qui défervent cette 
Eglife 5 ont le foin fpiricuel de ceux qui de- 
meurent dans cet Hôtel : ils font TOffice 
Divin avec une régularité & une dévotion 
toute édifiante. 

LA NOUVELLE EGLISE. 

C'eft ici que vous devez redoubler vorre 
attention pour examiner le fujet le plus di- 
gne de votre curiofité^je veux dire ce nou- 
veau Temple achevé depuis peu , & qui fait 
l'admiration de tous ceux qui ont vu les 

{)lus belles Eglifes, même d'Italie & d'ail- 
eurs. Je vous avertis que l'on n'y entre 
. qu'à dix heures du matin ou à trois heures 
après midi les jours ouvrables : & à quatre 
heures les Dimanches & les Fêtes , immé- 
diatement après les Vêpres & le Sermon : 
fbuvenez-vous que les Dames n'y entrent 
qu'en caroflfe. Si vous y êtes avant ce temps- 
là , occupez - vous à voir les beautez de la 
fice extérieure de cette Eglife & celles dtt 
Dôme dont voici l'explication; * 
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L*entréc principale de cet admirable 
Temple eft expofc au midi, & direftement 
oppofée à celle de TEglife intérieure: c*eft 
pourquoi il faut aller du côté du nouveau 
Cours, 01^ il termine en face du portail de 
cette Êglife, qui eft l'objet le plus capable 
de vous fatisfaire. Les ouvrages de ce fa- 
meux Edifice ont été faits fur les delfeins 
de JuleS'HardoHÎn Afanfard , Sur-inten- 
dant des Bâtimens du Roy : fon projet étoit 
de joindre à cette belle façade une grande 
colonnade avec quatre pavillons plus éle- 
vea , deux defquels font attachez à TE- 
glife, & les deux autres font tefte,audevant 
d'un large fofïc qui ferme la place : cette 
colonnade eft modelée dans le goût de 
celle de S. Pierre à Rome , ce qui auroit 
eu un air fomptueux & des plus magnifi- 
ques. Ceft ainfi qu'elle eft repréfentée 
dans la figure ci à côté , dont le peu d'éten- 
due n'a pas permis de faire voir les allées 
du nouveau cours , qui doivent accompa- 
gner ,avec beaucoup de grâce, cette belle 
Colonnade , lorfqu'elle fera faite. 

La façade de cette Eglife , dont le por- 
tail eft élevé fur un perron formé de plu- 
fieurs dégrez , a trente toifcs d'étendue &. 
cinquante d'élévation , depuis le rez de 
chauffée jufqu'au plus haut du Dôme : elle 
eft compofée d*un ordre dorique , d'un 
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corinthien, & d'un attique audeffus ; le 
tout orné de colonnes & de pilaftres , ac- 
compagnées de ftatues,dont les principales 
font , celle de S. Louis , à qui cette Eglife 
eft dédiée, modelée par Girardon , & faite 
en marbre par Contou Tainé : & celle de S. 
Charlemagne, faite au(H en marbre par 
Coizivox ; elles ont près d'onze pieds de 
liauteur : les autres ftatues repréfentent la 
Juftice , la Tempérance , la Prudence & la 
Force. Les Groupes pofez fur la baluftrade, 
font, les huit Pères des EglifesGrecque & 
Latine \ fçavoir S. Bafile, & S. Ambroife , 
faits par Foulletier; S. Jean Chryfoftome, 
& S. Grégoire le Grand , par Maz^eltne i 
S. Grégoire deNazianzefc S. Athanafe, 
par Coi:^cvox ; S. Jérôme & S. Auguftin, 
par HnrtreL Le fronton eft orné des armes 
de France \ il eft comblé d'une croix & de 
deux ftatues qui repréfentent la Foi & la 
Charité : celles des cotez , font la Con- 
ftance , l'Humilité, la Confiance , & la Ma- 
gnanimité. ^ 

LE DOME. 
Après avoir obfervé la grandeur & la 
beauté de cette façade ; examinez avant 
que d'entrer, la magnificence du Dôme bâti 
fur le milieu de cette admirable Eglife ; c'eft 
un ouvrage qui n'a point de femblable 
en France ^ tant par Ion élév^on qui eft 
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de trois cens pieds du rez de chauflee jufl 
qu'à la Croix , que par la folidicc & l'ex- 
cellence de fà conftruâion. Il eft formé 
d'un corps d'architeéture d'ordre compo- 
fice , acccompagné de quarante colonnes 
du même ordre , derrière lefquelles le gros 
de Touvrage eft prefque caché. Douze 
grandes fenêtres entre-fournilïent un fort 
beau jour dans l'Eglife : ces colonnes fou- 
tiennent un attique percé aufli de douze 
autres fenêtres ceintrées , qui ne font pas 
ouvertes intérieurement. 

Ce Dôme , dont la dorure & celle des 
autres ouvrages extérieurs a coûté cin. 
quante mille écus y a beaucoup d'ornemens 
dans Ces dehors ; remarquez feize Statues 
de pierre » pofées deux à deux fur les pieds 
d'eftaux d'une baluftrade qui régne tout au 
tour 'y ce font les douze Apôtres , S. Paul ^ 
S. Barnabe, S. Jean-Baptifte & le Prophète 
Elie ; tous ouvrages faits par d'habiles 
Sculpteurs. Sur la corniche de Tattique ^ 
il y a douze vafes ardcns , ou torchères cn- 
flamées , qui font un bel accompagnement. 
La couverture de ce Dôme eft revêtue de 
II efpeces de grandes côtes de plomb doréei 
tout autour , dont les efpaces font rem- 
plies de guirlandesjde cafques &de trophées 
auflî tous chargez de dorures : il eft comblé 
d'une lanterne ouverte par quatre arcades ^ 
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avec douze colonnes & quatre ftatues dt 
plomb doré , qui repréfentent des vertus : 
elle eft entourée d'une baluftrade de fer, 
& chargée d'un obélifque fort élevé , ter- 
miné par un globe furmonté d'une croix ; 
le tout entièrement couvert d'or, ce qui lui 
donne un charmant éclat. 

Au milieu de cette belle façade vous 
verrez une grande porte dorée , dont la 
fculpture , la ferrure & la dorure font éga- 
lement parfaites: vous devez «examiner 
f>ar le dedans de l'Eglife, la perfedion de la 
errurerie qui eft d'un fer poli comme de 
l'argent , & d'un travail encore plus efti- 
mable : les gonds de cette porte font faits 
en charnière continuée du haut en bas ^ 
dont on ne voit point de pareils. 

Mais pour voir l'intérieur de ce Dôme , il 
faut rentrer dans l'ancienne Eglife,& paflèr 
par un corridor qui eft à la tête du bas 
côté de la gauche : il vous conduira dans 
la nouvelle Eglife , dont le pavé eft com- 
parti dé différent marbre très-précieux & 
excellemment employé j étant entremêlé 
de fleurs de Ivs & de chiffres , avec les 
armes de France dans le milieu , & les 
colliers des Ordres du Roy près du grand 
Autel. 

En entrant dans cette nouvelle Eglife, 
la vue, qui pénétre jufqu au fond de l'Eglife 
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intcrieure^fc trouve tout d'un coup fi rem- 
plie d'objets admirables, qu'elle eft en mê- 
me temps charmée & embaraflee. Il faut 
cependant la fixer à un feul fiijet qui natu- 
rellement doit être 

LE SANCTUAIRE 

E T 

LE GRAND AUTEL. 

Le San(3:uaire,qui a 54 pieds delarge,5tf de 
long , & 7Z de haut , unit en quelque façon 
les deux Eglifes : ce riche Autel, fait dans le 
goût de celui de S. Pierre à Rome , eft élevé 
Fur fix degrez de marbre blanc , où pofent 
les pieds d eftaux fort bas , de fix grofles 
colonnes torfes de bois doré , chargées d*é- 
pics de bled & de feuilles de vigne ; trois 
d un côté & trois de lautre. Elles fupor- 
tent un entablement fur lequel font trois 
Anges , dont deux de chaque côté fou- 
tiennenc des faifceaux de palmes , avec des 
rofes & des fleurs de lys , qui defccndent 
d un petit dais ou baldaquin fait en ron- 
deur & orné de campanes ; la fufpenfion 
eft fous ce dais. Tous ces excellens ouvra- 
ges de bois doré , qui dans la fuite doi- 
vent être de bronze , font entièrement cou- 
verts dç dorures , & accompagnez de plu- 
fieurs figures d'Anges , dont Tun pofé fur 
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in elobe audelFas du dais , élève une croiK 
oue les autres femblent adorer : ces diffe- 
?ens ouvrages , font aufli tout brillans de 
dorures. Cet Autel communique a celui de 
l'Eelife intérieure par deux petits elcaliers 
ae marbre de lo marches: & ces deux Autels 
font joints de manière que 1 on peut dite la 
MelTe à tous les deux en même temps 

Les peintures de la voûte du Sanauaire, 
repréfentent le myRére de la SainteTcimte. 
aue Nod Coipd a peint dans fon meilleur 
goût. Ce grand myftéreeft accompagne, 
fudeffusde^rarcade qui joint les deuxEgli- 
fes de r Affomption de la Sainte Vierge , 
au-' les Efprits bienheureux contemplent 
?ommelaMére de Dicu^ leurs attitudes 
font auffi juftes quel es font difFc rentes : 
cet ouvrage eft du même maître. Toutes 
ces peintures font renfermées par des cem- 
très d'une largeur extraordinaire : les do- 
rures dont ils font entièrement couverts , 
jointes à la vivacité des couleurs, rendent 
'cet endroit des plus éclatans Dans les cm- 
brafures des fenêtres, les Atxxx Boulogne . 
ont peint plufieurs groupes d Anges qiu 
forment des concerts de mufique : les fi- 
eures de femmes aflifesfut les bandeaux de 
&e fenêtre, font la Foi l'Efpérance, 
b Charité , & la Libéralité Chrétienne. 
Après le Sanduaite c eft 
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LA COUPE, OU DOME 

qu'il faut examiner : les peintures de cette 
coupe, qui a cinquante pieds de diamètre , 
repréfentent la gloire du Paradis & la féli* 
cité dont les Saints jouifTent dans le ciel ^ 
& pluficurs Anges quiadorentJefus-Chritt; 
d'autres lui prelentent les inftrumens de (a 
Paflîon 'j plufîeurs font des concerts , d'au^ 
très enfin femblent recevoir S. Louis dans 
ce féjour bienheureux. Ce S. Roy eft placé 
au plus bas , à genoux , ofFiant fon épce & 
fa couronne : toute cette admirable coupe 
a été peinte par Charles de la Fojf . 

Enfuite, obfervez au-deflbus de cette 
grande voûte , entre les fenêtres , douze 
tableaux de trente pieds de hauteur chacun^ 
fur onze de large par le bas & huit par le 
haut ; ils ont été peints à | frefque par 
JeanJittvenH , & repréfentent les Apôtres , 
accompagnez de groupes d'Anges , avec les 
marques ordinaires qui les diftinguent : ces 
figures ont quatorze pieds de hauteur. Le 
premier audeflus de l'entrée du Sanctuaire 
eft S, Pierre ; de fuite, par le côté de la Cha- 
pelle de la Vierge, S. Paul , S. André , S. 
Jacques le Majeur , S. Jean , S. Thomas , 
S. Philippes , S. Jacques le Mineur, S, Bar- 
thelemi , S. Mathias , S. Simon le Cana* 
nécn , de S. Judc Thadéc. 
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Autour du dôme , vous verrez douze 
grandes médailles rondes ou portraits de 
douze Rois de France , qui font , Charle- 
magne, Louis le Débonnaire, Charles le 
Ghauve , Philippes Augufte , S. Louis , 
Louis XIL Henri IV. Louis XIIL & Louis 
XIV. faites par d*habiles Sculpteurs. 

Plus bas, fur les maffifs qui fupportent 
le dôme, il y a quatre grands tableaux trian- 
gulaires où les quatre Evangeliftes font 
peints par le même de la Fojfe. S. Mathieu 
eft entre le Sanduaire & la Chapelle de la 
Vierge , S. Marc vis-à-vis ; S. Luc près la 
porte j & S. Jean de Tautre côté. 

Cette Eglile eft ornée d'une excellente 
architefture en colonnes & pilaftres d'or- 
dre corinthien, diftribucz avec tant de 
goût, qu'il n'y a rien aude(ïus de la riche 
{Implicite qui y régne par tout. Le plan a 
la forme d'une croix grecque ; le Sanâuaire 
eft à la tête , deux grandes Chapelles aux 
extrémitez de la croifée , & le bas ferc d'en- 
trée. Il y a d'autres Chapelles rondes aux 
cotez des grandes , & audeflus de leurs 
principales entrées , des tribunes avec des 
balcons de fer doré , foutenues chacune par 
deux colonnes fort élevées. Pour bien fen- 
tir l'excellence & le mérite- de tous ces ou- 
vrages , placez-vous fur le point de vue qui 
eft marqué fous le dôme par un rond de 

marbre : 
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marbre : c'eft. de cet endroit que i on fit re« 
marquer au feu Roy, qui y vint au mois 
d'Août 1708 , que Ton peut voir diftinâe- 
ment fept Prêtres commencer enfembie U 
MelTe aux fept Autels. 

Voyez enfuite chaque Chapelle en par- 
ticulier : celle DE LA Sainte Vierge, (î- 
tuée fur la gauce en entrant , eft remarqua- 
ble par fa ftatue de marbre blanc, faite par 
VancUve : elle efl: au milieu fur un taberna- 
cle tout doré , accompagné de deux Anges 
de bronze. L'Autel & les Anges font aufli 
magnifiquement dorez que la perfeâion 
de l'ouvrage e(l conHdérable : les deux fi- 
gures de femmes en baf relief font la Pru- 
dence & la Tempérance. 

L'autre grande Chapelle vis-à-vis celle- 
ci eft LA Chapelle deSainteTheresb, 
qui y eft. rcpréfentée en marbre , par Ada-^ 
méreyfutim tabernacle auffi riche que celui 
que vous venez de voir. Les deux Anges 
iont aufïï de bronze doré : les figures de 
femmes font la Force & la Juftice. 

Il vous refte à voir les 4 petites Chapelles 
en Dôme; elles font ornées chacune de huit 
colonnes corinthiennes , de trois ftatues 
& de bas reliefs : leur voûte eft partagée 
en fix tableaux & deux fenêtres. La pre- 
mière , du côté de l'Evangile, entre le San- 
ctuaire & la Chapelle de la Vierge , eft 
Tom€ IL K 
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dédiée à S. Grégoire le Grand, dont lafta^ 
tue qui eft au milieu de l'Autel a été faite par 
Barois ^&Ies peintures par Michel ComeilU: 
les autres ftatues font S*^ Emiliane 3 tante 
de S. Grégoire, par le Lorain > & S«e Sil- 
vie , inére de ce Saint , par Frémin. Les 
principales aâions de ce grand Pontife 
font repréfentées dans les fix tableaux du 
tour de la coupole : Dans le premier au- 
delTus de S^^ Emiliane, S. Grégoire diftribue 
aux pauvres l'argent de fon bien , qu'il 
vendit exprès , après avoir fondé plufieurs 
Monaftéres. Au i«, l'Hérétique Eutiches 
brûle lui-même fes livres en préfcnce de 
l'Empereur Tibère. Le 3^, eft la Procef- 
fion, faite à Rome du temps de la pefte, 
à laquelle apparut l'Archange S. Michel iur 
le Chà^teau qui a depuis porté fon nom. 
Dans le 4^ , un Ange l'aigre d'avoir reçu 
quatre fois l'aumône de ^s. mains. Le 5^, 
eft une apparition de Notre-Seigneur à ce 
iàint Pape. Le 6^ , la tranflation des Reti- 
ques de S. Grégoire. Et dans la coupole, 
il eft repréfentc en chemin de jouir de la 
félicité éternelles ce S. Pape eft accompa- 
gné d'Anges , qui portent les diflferentes 
marques de la Papauté. 

De l'autre côté , entre la Chapelle de la 
Vierge & la grande porte, c'eft la Cha- 
PtLLï 0E S. Jérôme, peinte ^zt Boulogne, 
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laîné : vous y verrez la ftatue de ce Saine p 
faite par Théodon ; les deux ftacues des ca- 
tez font S« Paule , par Graniirc , & S'» El*. 
ftochie fa fille , par de Dien : les fujet^ des 
tableaux font \ dans le premier , il vifite 
les corps faints dans les Catacombes de 
Rome. Le 2.^ , eft fon baptême à Rome. 
Au 3e , il eft kit Prêtre. Le 4^, efl lapr£« 
férence qu'il donne aux livres facrez fur les 
profanes. Dans le 5^, il travaille fur les 
îaintes Ecritures ^ dans le défêrt. Au ^% 
il fe rend à Bethléem. Et dans la coupole ^ 
c'eft fon bonheur éternel. 

Entre le grand Autel 6c la Chapelle de 
Sainte Théréfe, c*efl: la Chapelle 
i>E Saint Ambhoise , peinte par Boulogne 
laîné. La ftatue de S. Ambroife efl faite 
ptSlods i les autres ftatucs font S. Satyre, 
^^iBertranJi & S**-Marceline, par le Patare\ 
ils étoient frère & fœur de S- Ambroife : les 
fujets des tableaux font : Le premier , foit' 
élévation à la dignité d'Archevêque de Mi- 
lan , dont il étoit Gouverneur. Dans le 
fécond, il défend l'entrée de l'Eclife à l'Em- 
pereur Théodofe, Le j« , repréfente la con- 
verfion d'un célèbre Arien. Le 4% l'inven- 
tion du Corps de S. Nazaire. Dans le f, 
il chafle un démon du corps d'un pofïèdé. 
Le 6« , eft fa mort. Et dans la coupole , fon 
élévation dans le.CieL 

Ki| 
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La dernière Chapelle eft celle DESAI^^T 
Augustin, peinte ^diZ Bonlogne le jeune. 
Les ftatues font S. Alîpe, par Mazjire -, & 
S** Monique , par François. Les fu jets font: 
le premier , fa converfion. Le 2.^ , (on ba- 
ptême par S. Ambroife. Le 3* , £â Prédi- 
cation à Hypone , devant l'Evêque Valére 
fonPrédécefleur. Le 4c , fon Sacre Epifco- 
pal. Lc5®j la Conférence deCarthage, oi\ 
il confondit les Donatiftes & les Monothe-r 
lites. Au 6^ 5 étant près de mourir , il guérit 
un jeune homme. Et dans la coupole > il 
s'élève vers le Ciel. 

'Enfin la magnificence du bâtiment, les 
excellentes peintures , le brillant de Tor, & 
la beauté du marbre régnent avec tant 
d abondance & d'éclat dans cette Eglife , 
qu'il n'eft pas facile d'en expliquer toutes 
les perfections & les merveilles , à moins 
que d'y employer i volumes entiers, coni* 
me a fait J.F. Félibien,àuquel ceux qui fou- 
haitent en avoir la defcription dans toute 
fon étendue peuvent avoir recours» 

. Il y a un Bacq auprès les Invalides ; il 
eft d'une grande commodité pour palier au 
Cours de la Reine qui eft vis-à-vis. Le lieu 
appelle le gros Caillou , eft une habitation 
de plufieurs Jardiniers & Maragers , oà eft 
aufu la boucherie des Invalides près dç J^ 
rivière. L'ifle de Maft ou de Querelle, 
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appelle i'Iflc Maquerelle , & auffi Tlfle des 
Cignes , eft plus avant. Le Pré- aux- Clercs 
s'étend depuis le Quai d'Orfai jufquaux 
Invalides. 

Après la vue delà Campagne, qui eft des 
plus étendues & agréables en cet endroit , 
il ne vous refte plus à obferver que la Plaine 
& le Château de Grenellej on tient que c'eft 
l'ancien Hôtel de Craon. U y a haute, 
moyenne & balle Juftice relevante de l'Ab- 
baye de Sainte Geneviève du Mont : on y 
dit la MelTè tous les Dimanches & les Fêtes j 
c'eft dans cette Plaine que fe faifoient ci- 
devant les revues & les exercices desGardes 
Françoifes. 

De la Plaine de Grenelle, vous décou- 
vrirez d'un côté, Challiot à la tête du Cours 
de la Reine y enfuite, PafTy, Auteuil , Bou- 
logne , & S- Cloud j de l'autre côté , Vau- 
girard, Ifly , Vanvres & Meudon. Vous en 
trouverez une explication exaâe & fuc 
cinte après celle de Verfailles,deMarly, de 
Vincennes , & des autres environs , dont je 
vais vous détailler les Curiofitez qui font 
à voir , & qui méritent votre attention ; 
elles vous donneront toute la facisfaâioa 
imaginable» 
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tESCURIOSITEZ 

DE 

; VERSAILLES. '' 

VE R S A 1 1 L £ S eft un Bourg , à qua« 
crc lieues de Paris , renomnié à caufç 
du (uperbe Château oii Louis X I V. fai, 
foit u réfidence ordinaire. Ce Châtcatt 
Royal eft Tobjec le plus digne de votre cu- 
riaiitc. Tout ce que la nature & Tart ont 
de plus éclatant, & ce que les anciens & les 
modernes ont .inventé de plus parfait , ou 
qu'ils ont travaillé de plus achevé & qui 
mérite mieux ladmiration des hommes , y 
brille de toutes parts. , 

Vous y pouvez aller de Paris pour if 
fols par le coche que vous prendrez rue 
S. Nicaife -, il part deux fois le jour. Il y a 
auffi des chaifes 8c des caroflès à quatre pour 
un écu par place.; & des chaifes depofte. 

Ceux qui veulent épargner , vont par 
eau pour quatre fols juiqu'à Sève , qui eft 
à moitié chemin -, foit par les Galliotcs de 
Sève ou de S. Cloud , qu'on trouve à huit 
heures du matin au Pont Royal ; ou par 

Tme II. " L ' 
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des petits bateaux qui partent à toute heure 

pour le même prix. 

On alloit autrefois à Verfàiiies par le 
I^tut des montagnes dePalFy , de S. Cioud, 
4e Villedavrai , & de Picardie. On a fait 
depuis des chemin$. plus faciles des deux 
cotez de la rivigrç. de Sqinç.; i'uo .par la 
plaine de» Grenelle , & Tautte par le côté 
d'Auteuil , où il a falu faire des levées de 
terre d'un travail confidérable : ces deux 
chemins rendent au Pont de Scve -y on peut 
cependant paflèr de la plaine de Grenelle 
fur la hauteur de Meudon. De Sévc , une 
grande route conduit par une chauflee , ou 
par les hauteurs de Viroflé dans la grande 
avenue de Verfailles. Près de la chauflee 
vous trouverez le Village de Moncreuil, 
oû'vous devez remarquer un Aqueduc con- 
ftruit avec beaucoup de folidité. Il a 500 
toifes de longueur , & 78 pieds dans fa plus 
grande hauteur , fur une épaifleur de 18 
jyieds par le bas , & huit par le haut , dont 
quatre pieds font occupez par le canal où 
Teau pafle : cet Acqueduc a quatre grandes 
arcades qui fervent de paflàges à autant de 
differens chemins. * 

De toutes les Maifôns Royales celle de 
Verfailles ayant plu davantage au feu^Roy 
Louis XIV. Sa Majefté commença en j66i 
à y faire travailler pour la rendre plus 
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grande Se plus logeable. Le Château que 
Louis XIII. avoit fait bâtir ^ n'était alors 
compo/c qup d'un corps de logis fimple ^ 
de deux ailes & de quatre pavillons ^ de- 
forte que pour fumre à une Cour auflî 
jiombreufe & auflî brillante qu'étoit celle 
de Louis le Çrand , ce Prince la fait aug- 
menter dan$ l'état où vous le verrez , & 
qui vous doit enchanter , puifqu'il faitTacU 
miration de tout l'Univers. Ce Château eft 
à préfcnt le plus grand & le plus magnifi- 
que Palais du monde ; les beaux Arts y ont 
téparé , non feulement les défauts que la 
nature y avoijc laifle -, mais ils l'ont auffi en- 
richi de tout ce qu'il y a de plus rare & de 
>Ius exquis dans toutes les Maifons Roya- 
es. Enfin, il n'y a point de véritables con- 
noifleurs & d'étrangers defentctez de leur 
Patrie , qui n'avouent (incérement & de 
bonne foi , que Verfailles eft- aujourd'hui 
la huitién}e merveille du mpnde. C'eft le 
célèbre Jules - HardQuin Jlfanfird j qui y a 
donné ce beau luftre , ayant conduit touç 
les ouvrages qui y ont été faits depuis qua* 
rance ans. 

On arrive. à Verfailles par trois avenues 
différentes, formées de quatre rangées 
d ormes, , d'où Ton découvre le Château. 
Celle du milieu, appellée l'avenue de Paris, 
a vingt- cinq toifes de largeur. Celle fur la 

Lij 
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droite en arrivant,eft l'avenue de S. Cloudj 
& fur la gauche , celle de Seaux , qui ont 
'chacune dix toiles de largeur: ces trois ave- 
nues fe terminent à la grande Place d'armes 
vis-à-vis le Château. 

' Dans l'avenue de Paris vous verrez i 
main droite , le CHÈi^i , oùdetihcuroicnt, 
le Grand Veneur de France , les principaux 
Officiers de la Vénerie -, & où l'on tient les 
équipages, & les chiens de chafle. 

Le logement du Cheni ell féparé par 
trois grandes cours , qui en ont quatre au- 
tres de chaque côté, où font huit corps de 
logis , outre celui du grand Veneur. Cet 
édifice a un portique orné de colonnes & de 
pilaftres d'ordre dorique , avec douze fe- 
nêtres de même fimctrie : les combles 
font terminez par des vafcs à la manière 
des plus beaux- Palais d'Italie j les appar- 
temehs font foré* commodes: il y a un 
jardin qui fe trouve plus haut que les cours. 
L' Ho T B L D E C o N T I eft de l'autre 
côté , il eft des plus magnifiques -, il fait 
face au Cheni , & a été bâti dans la même 
fîmétrie. La Princefle de Conti l'a beaucoup 
fait réparer & embélir : elle l'occupe depuis 
la mort du Duc de Vermandois ibn frète 
pour qui Louis XIV. l'avoit acheté. Les en- 
trées des cours font fermées par des portes 
de fer grillées \ ces cours font environnées 
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d'arbres jufqu'a 1 apparcemenc de cecce 
Princelle. Le portique pu veftibple donne 
encrée dans un falon qui conduit fur la 
dioice à un appai temenc ; & par la gauche^ 
à une galerie accompagnée de deux cabi« 
nets. L'appartement eft compofc d anti- 
chambres y chambres , cabinets , & d une 
Chapelle. La galerie des bains & les lo. 
gemcns de cet Hôtel ont des beautèz qui. 
doivent exciter votre curiofitc , mais le 
détail en (croit trop long, 

La Place d'Armes eft auflî nommée 
laPlace Royale \ elle a 180 toifes de large, 
& fe trouve environnée de pavillons que 
les Princes & Seigneurs de la Cour y ont 
fait bâtir ; & de maisons particulières qui 
font partie de cette nouvelle Ville. 

De la grand Place d'Armes vous verrez 
entièrement le Château en face ; obfervez 
en même temps les Ecuries qui font en- 
tre les trois avenues ; elles font un effet 
des plus riches, & méritent vo^re attppr 
lion particulière. La grande Ecuriie eft du, 
coté de la Chapelle , & la petite de l'autre 
cote : les bâtimens font uniformes & d'é- 
gale beauté. Elles font du dclTeio de J«/w- 
^ardoHÎn Map fard : on .nc . y pit f fe;çi .ail- 
leurs en ce genre ni de ce goût, ni de cette 
'ï^agnificence. Elles font fermée^ j^ar des 
grilles terminées en pointes dorées , avec 

nj 
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H autres ornemcns , & par deux pavillons 
<5rhez de trophée». Il y a auffi deux beaux 
Mafiégds , dûfit Tan eft àonven ic lautre 
découvert. 

D'ici , remarquiez que lbChateau 
a la repréfentation d'un magnifique théâtre, 
à caule de l'élévation en glacis du terrein , 
Se de la diminution de k largeur des cours , 
de la hauteur ^ grandeur des b&timens , 
qui font pl^ petits 8c plus ceâêrrez à.mé- 
fure qu'ils s'éloignent de l'entrée ; ce qui 
forme une charmante perfpeâive. 

Renouveliez cecte obfervation lorfque 
vous ferez au haut de l'avant- court ; c'eft 
Tendroic le plus avantageux pour remar- 
quer l'agrément de cette :perfpfe(âive. V6-. 
tre vue padant par le milieu de la grande cour 
Se de la petite cour de marbre , perce au 
t-ravers des arcades de la face y 8c s'étend 
dânsies jardins où elle fe perd. Par un de- 
û\i côUt à droite , ou à gauche fi vous vou- 
k^-, jôignez-y une féconde obfervation fur 
kb Ecuries & les trois avenues qui les ac« 
édmpagnent ; vous avouerez fans doute 
n'avoir ramais rien vA de plus chaxixiaiit , 
ni et piu^ admirable. 

La^Ii iitË houb'i, qui fëpàre U 
Placé Roiale d'avec l'avant-^cEmr., a idouze 
pieds et hauteur ; eMè eft élevéefar un fou- 
badement de pierre de cinq pieds ^ termi* 
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née par deux guérites: elles foutiennent deux 
groupes qui repréfencent les viftoires de la 
France fur l'Empire & fur i'Efpagne , faits 
le premier , par de Marfy \ Se Vautre , par 
Gtrardon. L*avant-cour formée en demi- 
lune , s'élève en glacis vers le Château : eU 
le a 85 toifes de long \ Se aux quatre coins , 
quatre gros Pavillons qui étoient occupée 
par les Miniftrcs & Secrétaires d'Etat. 

En entrant dans Tavant-cour , on voit à 
droite & à gauche de la demi-lune , deux 
rampes de huit toifes de large , elles occu- 
pent le deflus de plufieurs corps de gardes 
voûtez, qui s'étendent fous les Pavillons. 
Elles font féparées du refte de lavant-cour 
par des baluftres ou appuis de pierre , ac«- 
compagnées de deux Fontaines. Les Soldats 
des Gardes Françoifes Se Sui/Tes étoient fous 
les armes dans cette avant cour , range* eh 
haye près lés corps de gardes : les Suilïè^ du 
côté de la Chapelle , & les François de Tau^ 



tre côte. 



Avant que d'entrer dans la cour , faites 
l'expérience de Tobfervatioïi dent je Vous 
ai parlé. Remarquez enfuite ^ h ditoite \ la 
rue des réfervoirs , où eft le Châceau d'Eau 
& plufieurs Hôtels confidérables 5 à gauche; 
la rue de la Surintendance ^ à l'entrée de la- 
quelle eft un grand Pavillon fur la droite : 
& fur la gauche , te Grand Commun ; Se au« 
bout , la Surintendance. L iiij 
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La grande Cour eft féparée de 
Tavant-cour par une autre grille très ma- 
gnifique , accompagnée de deux groupes 
qui repréfentént la Paix , par Tubi ; & T A - 
bondance , par Coiz,evox. Il y a deux grands 
corps de bâtinriens fur fês ailes , qui ont 
chacun un pavillon , avec des balcons de dix 
foife^j foutenus par fix colonnes, & ornez 
de fix ftatues chacun ; ce font les Offices de 
la Bouche > du Gobelet, delà Pannetcrie , 
de là Fruiterie & autres , au deflus defquels 
font les .éléixiens qui produifent Ips alimens 
dont on fait la confommation dans les Of- 
fices. Les ftatues de la droite font .Iris , de 
IlQHZ,eaH ; Junon y de Desjardins \&c Zé- 
T^hxxt^deRoger y qui repréfentc lair. VuL 
cain , £Errardy & deux Cyclopes , de Ma- 
nière & de Dromlly , qui repréfentént le 
Feu, 

Celles de la gauche font Cércs , de Tuby ^ 
Poraone, deAtazelins; Flore , de MaJfoH^ 
qui repréfentént la Terre. Neptune , de 
BUifter j Thétis , de le Hongre i Se Galathée , 
de Houz.eaii , qui repréfentént TEau. 

La face Se les ailes du vieux Château font 
ite pierres de tailles & de briques , remplies 
de Buftes de marbre , fur des confoles de 
même matière. La grande façade a un bal- 
con foutenu de huit colonnes d'ordre dori- 
que de marbre d'un rouge jafpé de blanc Sc 
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de bleu : les bafes & chapiteaux font de mar- 
bre blanc Hercule , de Girardon \ & Mars , 
de jMarfj , accompagnent le fronton* 

Il y a dix-huit ftatues , de huit pieds de 
haut , fur la baluftrade de la façade & des 
atles de ce Château : les neuf de la droite 
font,la Victoire , de l^EfpingôU ; 1* AfFrique , 
de le Hongre > l'Amérique & la Gloire , de 
Henéiudin i l'Autorité & la Riche(Tè , de le 
Hongre ; la Générofité , de le Gros ; la Force, 
de Coi^evox ; & T Abondance , de Afarfy» 
Celles de la gauche , ou du côté de la Cha- 

F elle , font la Renommée , par le Comte 1 
Adc y de A4affbH i l'Europe, de le Gros , la 
Paix , de Renaudin j la Diligence, deRaon i 
la Prudçnce , de Majfoa ; Pallas , de Givar^. 
kon i la Juftice , de. Coiz^vox ; & la RicheC- 
fe , par de Alarfy. 

Les Couvertures de la grande façade , 
des ailes & des pavillons , font enrichies de 
dorures & d'ornemens qui donnent à ce 
Château un air de grandeur & de magni- 
ficence qui ne fe trouve point ailleurs. 

D'autres Corps de Logis doubles , joi« 
gnent ces deux ailes , & attachent le Châ- 
teau neuf au vieux : ils rétredlflènt la gran* 
de cour , & fe terminent avec beaucoup de 
grâce à la petite cour , qui eft plus élevée. . 
Avant que d'entrer dans la petite cour ^ 
qui vous engageroit à voir de fuite Tinté- 
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rieur du Château , il faut fatisfaire votre 
impatiente curio(ité , qui fans doute vous 
preflede voir Tobjet le plus éclatant , c'eft 

LA NOUVELLE CHAPELLE, 

Son architcfture d ordre corinthien,eft for- 
mé de pierres de liais , belles comme le mar*. 
bre : vous y verrez trois ordres de fenêtres , 
les unes fur les autres , dont les vitres font 
de grandes glaces. C^tte Chapelle a ii toifes 
de longueur , près de ii de largeur , & envi- 
ron 14. de hauteur. On voit fur le comble , 
une belle balùftrade où font 18 ftatues qui 
repréfentent les douze Apôtres,les Pères de 
l'Eglifc , & des Vertus Chrétiennes j ac- 
compagnées d un clocher en lanterne , de 
cdnfoles, defeftons,& d'autres ornemens 
tous brillans de dorures. Quoique ces de- 
hors foient Cl éclatans , vous avouerez bien« 
têt que les dedans font encore plus admi- 
rables ; cependant la quantité d'objets qui 
fc présentent d'abord charmeront les uns 
par la beauté dont ils font exécutez ; & dé- 
goûteront peut-être les autres par leur trop 
grand nombre qui forme un tout par trop 
confus. Pour voir ces ouvrages avec un peu 
d'ordre , Vous commencerez par examiner 
les portes qui font extrêmement chargées 
de dorures & de fculptures , & d'une perfec- 
tion achevée ; enfuitc couCderez le pavé 
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fiait de carreaux de marbre à compartimens. 

Le Grand Autel de cette Chapelle eft d'un 

marbre très-précieux , & orné d'ouvrages 

de bronze : il y a quelques autres Autels 

qui ont chacune leur beauté. La Chapelle 

du Saint Sacrement eft peinte par Sylveflre ^ 

qui y a repréfenté la Sainte Cène au tableau 

du milieu. La Chapelle de Saint Louis, oi\ 

ce Saint Roy eft repréfenté fur le champ de 

Bataille foulageant les Malades , a été pein. 

te par Jouvenet. Les Confeflîonnaux dorex 

& les deux tribunes qui font aux extrémi- 

tcz des bas cotez , font un bel ornement. 

La Sacriftie eft revêtue d'une boiferie d'an 

bon goût , & d'une grande propreté. 

On monte aux Tribunes par deux efca- 
Hers garnis d'une riche baluftrade de fer do- 
ré: celle du Roy eft en face du grand Au- 
tel au deflîis de la grande porte ; elle a treize 
pieds & demi dS large j les deux Lanternes 
dorées font de très bon goût, avec des gU- 
ces d'une graiide beauté, 
* La Tribune du pourtour a oeuf pieds &uft 
quart de large , avec fcize colonnes & quel- 
ques pilaftres d'ordre corinthien : la Baluf- 
trade en eft très riche ; les appuis font d'un 
marbre gris blanc très rare , avec des baluf» 
ires de brènzc , cifelez& dorez au feu. 

Dans cette Tribune du pourtour , lèl 
Vertus font peintes fur les archivoltes de 
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chaque vitreau j elles repréfenteiit la Cha-' 
rite , la Religion , la Piudencc , la Juftice , 
le Secret , la Patience , rHumilité , la SageC- 
fe,la Modération , la Mortification ,- la Li- 
bcralité , le Zélé , la Clémence ^ la Mifëri- 
corde , la Vigilance , TEternitc , l'Adora- 
tion , la Contemplation , la Pieté , VOhéiC^ 
fknce , la Modeftie , la Pureté , la Tempé- 
rance , la Force , TEfpérance & la Foi. 

Remarquez dans la première voûte de la 
Tribune , qui eft à main droite en entrant , 
S. Barnabe j dans la féconde , S. Jude ; dans 
la 5«, S. Barthélémy j dans la 4e , S. Jac- 
ques le Mineur ; & S. Jacques le \iajcur , 
dans la 5^ Tous ces tableaux font peints à 
l'huile par Bmh^n" le jeune ; &c Boa ogne 
l'aîné a repréfenté dans la 6* voûte le raviC 
fement de S. Paul Au delFus de l'Orgue , on 
dr peint un Concert de muGque en trois 
groupes. Ce bel Orgue eft accompagné de 
bancs poux la Mufîque du Roy : il eft pla-* 
ce au defTus du grand Autel ic vis-à-vis la 
Tribune de Sa Majefté. Enfuite, c'eft le ta- 
bleau de S. Pierre , celui de S. André , la 
vocation de S. Philippe à l'Apoftolat ; S. 
Simon , S. Mathias , & S. Jhomas : tous 
ces tableaux font de Boulogne l'ainé. 

Antoine Coipcl , aujourd'hui premiei; 
peintre du Roy , a peint le Père Eternel 
dans Ta gloire ^ au milieu de la principale 
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Toute de cette Chapelle. Dieu promet d'en- 
voyer ion Fils pour racheter le monde. 
£>ouze Prophètes ^ qui font peints fur les 
traîneaux , le prédifent par des pâflages* 
Les quatre Evangéliftes , en autant de bas* 
reliefs , lannoncent à toute la terre ^ & les 
Pui iTances le reconnoitTent. S. Charlema- 
gne ôc S. Louis font peints aux deux extrê- 
xnicez de cette voute.Mais comme il y a un 
peu de confufion dans les Anges Se autres 
clpnts bienheureux qui forment la Gloire, 
un rieur dit fort plaifament au premier af. 
peâ, voilà une belle fricalfée de Chérubins. 
La Fojje a repréfentè la Réfurreélion de 
Jéfus-Chrift dans la voûte du chevet j &la 
Cefcente du S. Elprit , peintep^r Jonvenet^ 
occupe toute la voûte au deilus de la tribu- 
ne du Roy j c'eft de cet endroit que vous 
devez regarder toutes ces admirables pein- 
tures. Dans la calotte de la Chapelle de la 
Sainte Vierge , eft fon Aflbmption ; & fur 
l'Autel , rAnnpnciation ; le retable repré- 
fentè la Vifîtation. La Chapelle de Sainte 
Thércfe, peinte p*«r Santerre ^ eft très efti- 
mée. Delà tribune du Roy , on entre dans 
les apparte4Qipns , par un beau Salon que 
Louis XIV. a fait commencer , & dont il 
n*y 21 ^^core qu'une face d'ornée. 

Sortant de la Chapelle , rentrez dans la 
^STiTfiCouR, toute pavée de marbre 
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noir & blanc , avec quelques degrez de mê- 
me matière , pour y voir. les magnificences 
intérieures du Château, 

LE CHATEAU DE VERSAILLES. 

Ceci eft l'ancien Château,qae Louis XI V. 
a trouvé bâti par Louis XliL fon père ; du- 
quel , par vénération pour fa mémoire , il 
n a rien fait abatre. 

Le Château neuf eft du côté du Jardin ; il 
eft composé de divers corps de bâtimens de 
même fimétrie , que Louis XI V-. a fait con- 
ftruire pour donner à tout le Cliâteau une 
grande étendue & une magnificence digne 
de ce Prince qui l'occupoit : on appelle aufli 
cet admirable Palais le Louvre. 

Avant que de monter aux Appartemens, 
voyez en bas, laChambue >es Bains, 
avec un Cabinet deftiné à cet ufage. Us 
font ornez de colonnes de marbre , de pein>- 
tures & d'autres ornemens incftimaWès : il 
y a une grande Baignoire de marbre , digne 
de la magnificence des anciens Romains. 

Enfuite , eft l'Appartement des Bains, qui 
confifte en plufieurs Chambres & un Sa; 
Ion , embellis d une infinité d'exccttcns ta- 
bleaux ; le marbre , l'or & les pcintiic es y 
brillent de tous cotez. On monté quelque- 
fois aux Appartemens par 

Le Grand Escalier qui eft enneremem 
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de marbre. Il efFace coût ce que ia Grèce ôc 
l'icalie ont jamais eu de plus admirablexac 
outre que l'or & lazur y éclatent par tout « 
le prix de Touvrage y furpaile celui de la ma* 
tière. Le fameux le Brun y a peint dans la 
voûte une merveilleufe frefque , ou les Na- 
tions des quatre parties dujnonde admirent 
les beautez de Vcrfailles : on y voit les Mu- 
fes occupeées à célébrer les aâions & les 
vertus de ce grand Prince. Au bas eft un 
ba(ïïn de marbre foutenu par deux Dau* 
phins. Silène y eft repréfenté emporté par 
un Centaure marin -, Se au delFus^le Bufte de 
Louis XIV. fait par Coizevox. 

Du grand ECcalier vous entrerez dans les 
Appartemens du Roy , qui font remplis 
d un nombre infini de tableaux excellens , 
ornez de peintures , de dorures , Se d'autres 
èmbellilïemens qui vous charmeront. 

D'abord,on pa(Ie dans la Salle pe l'A- 
bondance, qui eft peinte dans le plafond^ 
avec la Libéralité , & d'autres fujets conve- 
nables ; ces ouvrages font le H&fiajfe : vous 
y verrez un nombre, d'excellens tableaux , 
dont le détail fcroit trop long. 

Lh Cabinet. des Antiques eïl après : 
i^ raflemble tout ce que Tantiquité. & lo 
ïnoderne ont de plus précieux en Médail- 
les , Bijoux & autres Curiofitez d'un prix 
infini j entre autres plus de neuf cens pierres 
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antiques gravées , comme Cornalines , A* 
gares , Onix , &c. Vous y verrez auflî un 
nombre de tableaux excellens. 

Repallèz par la Salle de l'Abondance , 
pour voir celle de Vénus, qui y eft rcprc- 
lentce dans le plafoôd. Cette Déefle eft ac- 
compagnée des Dieux & des Héros donc la 
Fable & THiftoire nous rapportent les 

Î grandes aâions. Vous y verrez aufE plu* 
leurs tableaux d'un grand prix. 

La Salle du Billakd eft enfuice. La 
Lune , fous la figure de Diane eft repréfen- 
tée dans le plafond : Cette Salle eft ornée 
de plufieurs tableaux de Blanchard ; 6c au«. 
très 'y 8c d'un Bufte de Louis XIV. fait par 
le Cavalier Bemin* 

La Pièce d'après , eft la S a l l e d e M a rs. 
Ce Dieu y eft repréienté dans le plafond 
fur un Char tiré par des Loups : cette Salle 
eft auilî ornée de quantité de tableaux ad- 
mirables ; entr'autrcs celui qui repréfente 
la famille de Darius aux pieds d*Aléxan-> 
dre ; c'eft une des meilleures pièces du fa^ 
meux le Brnn , ôc qui mérite une grande 
attention. . 

* Paifez enfuite dans la Salle de Mer- 
cure , peinte p4*- Champagne. Mercure eft 
peint dans le plafond , ciré fur fon char par 
des Cocqs j vous y verrez plufieurs ta- 
bleaux de cet habile Maître ; de Raphaël 

iCVrbin 



itXJrbin , dtà Titien^ Se d'âucres fameux 
peintres. 

AprçSjc'eft LA Salle d/Ai^ollon , i;e- 
prélenté fur un Char tiré par quatre Cour- 
iiers , les quatre S^ifons , & d'autres {ii-» 
jets font peints par la Fojfe ; il y a pluBeurs 
tableaux du Guide. Rçmarquez fur U che- 
minée» un grand portrait de Louis XIV. 
en pied , peint daps toute ia perfeâion pac 
RigauU s c'eft le dernier qui ait été tiré 
fur ce Prince. 

Entrez dans le Sallon ob l a Guerre, 
où vous verrez d'excellentes peintures qui 
repréfentent la France & Bellonne , avec 
des ornemeiis & des trophées d'armes ^ des 
foudres , des boucliers » & . quelquçs ac 
lions du régne de Louis XIV. Ou Salon do 
la Guerre vous entrerez dans 

LA GRANDE GALERIE. 

C'eft la plus bdle qui fpit dans le monde j 
elle a trente- fept toifes de Ipng , & cinq 
de large. Elle eft éclairée par dix- fept gran- 
des fenêtres , avec autant d'arcades rem^ 
plies de grandes glaces \ ces fenêtres font fi 
ingénieufement percées , que les differens 
fujets du Parc fe viennent répéter dans les 
glacçs des arcades ; ce qui fait un charmant 
effet. L'hiftoire de Louis XIV. depuis 
1659 jufqu en 1678 , y eft peinte dan? la 
Tm€ /A M 
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toute par le fameux de Brtm , fous des fi- 
gures allégoriques, repréfentéesèn tieuf 
gtândS %awê2R3X ," & dik-huk périls , dont 
vmis faurcîfc l'êxflkalioii pair les infcrip- 
tibhs qui font ci- après. Outre l'éclat des 
peintures , des dorures & des glaces , cette 
admirable galerie eft ornée de ftatues an- 
tiques qu'on a ram^éès èA divers temps de 
K<^t , & d*AiUéu5:si 11 ^ en- à hûil,%viCKir, 
à l'entrée-, la Vi^niis d* Af 1(*',» uit Bacchus : 
au milieu , uneVenus & Germaliicus \ une 
Diane & }Xn^ Ptétrèflè : & à rextrêmité, 
Uranie & une Veftale , toutei pièces d'un 
fort grand mérite. Cette Galerie eft encore 
décorée de buftës , de vaïès , dé girâiidoles 
très - riches , de^Ablès de potphSre it d'al- 
bâtre , & d'une infinité d'autres pièces cu- 
rieufes , plus faciles à voii; qu'à décrire. 
Vous pouvez .découvrir de cette Galerie la 
vue a\x monde la plus enchantée, qui ré- 
gne fiif toute l'ëtèftdué du Parc, & beau- 
coa|) aa-dfelà. 

La Galerie de 'V'êtraillês à , cothïtie ]t 
Vous l'ai déjà dit, trehie-fept toifes de lon- 
gueur au dedans , fur cinq de largeur , fana 
comprendre ie^deâk Salions , qui (ont aut 
extrémités , & ave<s lefquds elle occupe 
toute là grande façade de l'avant- cèrps 
du Château ne^f quî donne fur le Jar- 
din. Elle eft d'ordre comporte fran» 
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çoîs , avec des cocqs , des foleils , & des 
fleurs de lys dans les chapiteaux 5 des Cou- 
ronnes de France , & des Colliers des Or- 
dres de S. Michel & du Saint-Efprit dans la 
corniche. 

L'ordonnance de rarchiteékure cft ré- 
glée par dix • fept grandes fen êtres. cein- 
crées ; qui répondent à autant d*arcade$ de 
la même grandeur, remplies de glaces, dé 
miroirs , les unes & les autres féparées de 
chaque côté par vingt-quatre pilaftres, & 
ornées de deux ftatues antiques placées 
dans des niches. Les deux fonds des extré- 
mitez ,font compofcz chacun d'une grande 
arcade , accompagnée de deux colonnes , de 
fix pilaftres , & de deux ftatues antiques 
pofces fur des pieds d'eftaux en faillies. 
L'une de ces arcades fert d'entrée auSallo.n 
de la Guerre , qui eft du côté dès grands 
appartemens du Roy ; & Tautre , au Sal- 
Ion de la Paix , vers les appartemens de là 
Reine. 

Toute cette architeûure eft de marbré 
de différentes couleurs à l'exception des 
bafes & des chapiteaux qui font de brbnze 
Joré , auffi-bien que les trophées, les peaux 
de lions , les feftons de lauriers & de fleurs, 
les foleils rhodiens , & les rofes , qui or- 
nent les arcades ^ Se les entre-deux des pi- 
laftres. 

Mij 
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Au deffcis de rentablement , il y a des 
cartouches & des trophées de difFérentes fi. 
gures , fervant de couronnemens aux ar- 
cades. Ces cartouches font remplis d'inf- 
criptions au deiïbus des grands tableaux de 
la voûte , & accompagnez de deux Gri- 
phons , ou de deux Sphinx. Les trophées 
font foutenus par deux Enfans qui tiennent 
des guirlandes ; ces ornemens font de (lue 
doré , auflî-bien que l'entablement. 

Toute la Galerie eft voûtée d'un berceau 
en plein ceintre, enrichi d'une compofi- 
tion. d'architedkure en perfpedtive de di- 
vers marbres, avec des compartimens d'or j 
c'eft là que l'inimitable U Brun , premier 
Peintre de Louis XIV , a repréfenté par 
des emblèmes héroïques , en neuf grands 
tableaux , & en dix-huit petits , une partie 
de l'Hiftoire de ce grand Monarque» Sept 
grands tableaux , de différentes formes , 
partagent la longueur de la Galerie ; & 
deux dans les fonds , fe communiquent à 
une portion de la voûte par des draperies 
& par des nuages. 

Sous les deux Tableaux des extrêmitez, 
on a peint, yers le Salon, de la Guerre, 
dan« les ouvertures d'une archlteârure fein- 
te, de grands tapis de velours , oii font 
tiflïïi les trophées des premières Campa- 
gnes de Louis XlV.que des Vicloires & des 
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Satires décachent , comme pour faire place 
aux trophées dé fes dernières Conquêtes. 
Du côté du Sallon de la Paix , les tapis ne 
paroifTent plus , & les Vidoires y ont déjà 
placé des trophées que déjeunes Amours 
attachent avec des feftons de fleurs , tan- 
dis qire d autres Vidboires élèvent des 
étendarts,& tracent des infcriptions fur 
Tairain. Les bordures de tous ces tableaux 
font de ftuc doré , avec des ornemens qui 
ont raporc aux fujecs. 

EXPLICATION DES TABLEAUX 

feints par LE BRVN, dans la grande 

Galerie, 

Les neuf grands Tableaux repréfentent, 
fçavoir : 

Le I Tableau, qui eft auflî le plus 
grand. 

Infcription de la première partie. 

Le Roy prend lui-me*me la conbuitb 
DE SES Etats, et se donne tqut 

ENTIER AUX AFFAIRES. I5^I- 

Infcription de la féconde partie. 

L'ancien orgueil desPuissances voi- 
sines o£ LA France. 

Ce tableau , en deux parties , eft au mi- 
lieu de la voûte. 
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I I Tableau. 

La Résolution prise de chatieh les 
HoLLANDOis. 1671. 

Il eft à côté gauche du grand tableau , 
du CQcé des fenêtres. 

III Tableau. 

Le Roy arme sur Mer et sur Terre. 

Il eft à côté droit du grand tableau , au 
defTus des fenêtres. 

I V Tableau. 
Le Roy donne ses Ordres pour at^ 

TAOyER en ME'ME TEMPS QiJATRE DES 
PLUS F0RT£sPlAC£SD£LAH0LLAND£« 
1671. 

Il eft à coté gauche du grand tableau 1 
au delTus des miroirs. 

V Tableau. 

Le Passage t>\3 Rhin en présence des 

Ennemis* 11571* 

Il occupe toute la voûte , comme celui 
qui eft au milieu de la Galerie. 

V I Tableau. 

La Ligue de l'Allemagne et de l'Es-* 

PAGNE aVeC LAHojid^ANDE. I67X. 

Il eft au deÛTuç de Tarcade du Salon de 
la Guerre. 
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VII Tableau. 

La Franche Comte' cokcutise pouh 

LA SECONDE lOlS. 1^74» 

Il eft à côté du grand tableau au dedUs 
des miroirs» 

VIII Tableau. 

La Prise de la Ville et de la Cita- 
delle i^£ GaNO £N six jours. 16^78. 

Il occupe coûte la voûce. 

I X Tableau. 

La Hollande accepte la Paix, et se 
dë'tache de l'Allemagne et de 

L*£sPA6N£. 1578. 

Il eft au fond de la Galerie fur Tarcadô 
du Salon de la Paix. 

SUJETS DES PETITS TABLEAUX 

DE LA ME* ME GaLERIX. 

La plupart des fujets de ces Tableaux 
font tirez de^ grandes chofes que Louis 
XIV a fait au dedans de'fon Royaume ^ ' 
depuis qu'il en a pris eti main le gouver- 
nemènt. On les a rangez encre les grands 
tableaux dans Tarchitefture feinte ; fix au 
bandeau de la yoûte , peints de couleur de 
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lapis à fond d or , en manière de bas re- 
lief^ , dans des bordures à huit pans j les 
douze autres font fur les retombées^ chacun 
entre deux Termes de bronze rehauffé d'or, 
qui portent un fronton enrichi d'enfans , 
de mafques, de feftbns, & de corbeilles de 
fleurs & de fruits. Ces derniers font ovales, 
de différentes grandeurs , éc ont aufli leurs 
infcriptiohs ; les uns au deflus , dans des 
cartouches *, les autres au dctlbus , dans 
des boucliers attachez avec des feflons au 
pied-d'eftaL L'allégorie, queTon vientde 
voir fi ingénieufement eïïiployée dans les 
grands Tableaux , régne encore dans tous 
ceux-ci ; & on a fuivi en œla l'exemple des 
anciens , qui pour jetter plus de merveil- 
leux dans la ppcfîe Se dans la peinture, 
n'ont poiilt trouvé de meilleur moyen, 
que d y mêler par-tout des perfonnages al- 
légoriques. 

I Tableau. 

Le Soulagement dt^ Peuplé pendant 
la famine. i661. 

♦ 

Il eft à la clef de la voûte. 

II Tableau. 

La Hollande secourue contre L*Er 
VESQu E DE Munster. 1665. * 

Il eft du côté des miroirs. 

m Tableau. 
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III Tableau. 

Ia Réparation de l'attentat bes 
Corses. l66J^.. 

Il eft da côcé des fenêtres; 

I V Tableau. 
La purevr pes Duïels arrete'e. kî Su 
Il eft à la clef de la voûce. 

V Tableau. 

La De'faite des Turcs en* Hongrie 
PAR LES Troupes ou Roy. i5(>4. 

Il eft du côté des miroirs. 

V I Tableau. 

"La PREEMINENCE DE LA FrANCÏ^ REi 

CONNUE PAR l'Espagne. i66i^ 
Il eft du côté des fenêtres. 

VII Tableau. 

La Gtjérre contre l'Espagne pouli 

LES droits D£ LA ReINE» tôôj. 

« 

Il eft à la clef de la voidte. 

VIII Tableau. 

Le Re'tablissement de la NaYigA* 
tion. 16(^5. 

Il eft du côté des miroirs. 

Tome IL N 
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IX Tableau. 
LaRbformation de la Justice. 1667: 
Il eft du côté des fenêtres. 

X Tableau. 

La Paix paite a Aix la Chapeile. 

1668. 
• ileftàlaclefdelavoûte. 

XI Tableau. 

L'Ordm m'tabii dans les Financïs. 

1661. 

Il eft du cote des micoirs. 

XII Tableau. 

La Protection accordée, aux beaujc* 
Arts* ié(j}. 
Il eft du côté des fenêtres. 
XIII Tableaa 

L'Acquisition de Dunkerqué. i^^i» 
Il eft à la clef de la voûte. 
'XIV Tableau. 
^Etablissement del^Hôtbi. RoYAt 

DES InVALIDEÎS. 1674.. 

Il eft du côté, des miroirs. 
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X V Tableau. 

Les Ambassades envoyi'es des £xtre^ 
MITEZ DE lA Terre. 

U eft du côté des fenêtres. 
XVI Tableau. 

La Police et la suretb' rétablie 
BANS Paris. 166^. ''"-^"lies 

Il eft à la clef de la voûte. 
XVII Tableau. 

^"AV^Ec'Îf.V""'^^ X^'AlLIAKcB 

AVEC LES Suisses. 1663. 
Il eft du côté des miroirs. 

XVIII Tableau. 
La Jonction des deux Mers. 
Commencé en 1666 ,& achevé en 1680. 
Il eft du côté des fenêtres. 

Enfuite c'eft le Salon de la Paix 
U France y eft repréfentée affife fut un 
g'obe, dans un char foutenu par des nuées 
accompagnée d'oliviers , d'épics de bled * 
& de couronnes de fleurs, avec plufiéurs 
tableaux convenables à la Paix. 

On peut entrer de fuite dé la grande 
galerie dans 1 apartement de feu Madame 
« Dauphine, DuchelTe de Bourgogne ; gui . 

Ni] 
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comme tous ceux que vous venez de voîr; 
cft rempli de tableaux en nombre , & d'un 
prixineftimable : ComeiiU, f^ignon, & Nod 
Coipel y ont le plus travaillé. 

Paflant fur le palier du grand efcalier 
de marbre , vous encrerqsK . dkns l'Apar- 
TEMENT PU Ro\r, diftingué en plufieurs 
pièces de cette manière ^ la prenaiére eft 

La Salle des Gardes^ où les Gardes 
du Corps de Sa Majefté font leur fervice 
ordinaire : elle n'a de remarquable que le 
tableau de la cheminée, qui repréfenteune 
aftion foutenue par ces Officiers. Enfuite , 
e'eft la Salle où Louis XlV mangeoità 
fon grand couvert : il y a quelques peintu- 
res de différentes Batailles. D'ici on pallè 
dans 

Le Grand Salon, qui eft d'une ri- 
chefle & d*une beauté admirable : les gla- 
ces , les dorures , les peintures & les autres 
ornemens y régnent avec profufion , & en 
font un lieu digne d un grand Roy. Re- 
marquez particulièrement la frife qui ré- 
^ne autour , avec des ouvrages de mo- 
dique & des bas reliefs , qui reprélentent 
des jeux d'enfans , & d'autres fujets : Cette 
pièce cft admirée des plus habiles gens. 

Après , c'eft la Chambre du Roy. Il 
vous eft facile de vous pcrfuader que rien 
n'eft de meilleur goût y mm en la voyant 
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Vous en ferez convaincu. Le lit du Roy eft 
de velours cramoifi , d'une broderie d'or 
également belle & riche ( quelquefois de 
damas ou drap d'or fuivant la faifon ) placé 
dans une alcôve, enfermée d'une baluftrade 
dorée. Les tableaux les plus exquis & du 
plus grand prix, que Ton changeoit de me- 
ïîie que dans les autres appartemens dans 
les différentes faifons, ornent cette cham- 
bre royale , dont la fculpture eft toute do- 
rée fur un fond blanc ; les meubles , les 
glaces , &c. y font merveilleux. 

La Salle du Conseil, où le Roy Louis 
XIV. le tenoit , eft auprès. Vous y verrez 
trois excellens tableaux du fameux Poujpn^ 
^de Lmfranc , & autres. 

Après la Salle du Confeil, il faut voir de 
fuite LE Cabinet du Billard , où vous 
en verrez un des plus grands , auquel ce 
Piince s'eft fouvent exercé. La beauté de 
<^e cabinet confifte en un grand nombre de 
tableaux excellens ; entr'autres Tenléve-. 
ïnentde J. C. en croix, de U Êmm c'eft une 
de fes plus belles pièces. Plufieurs de A//*- 
S»^^d, du Pouffin.AM C arrache , dû Guide ^ 
de PAlbane^ & autres fameux Peintres : on 
^ placé dans ce cabinet depuis environ dix 
années une horloge ou pendule fort cu- 
neufe ; quand l'heure veut fonner, le cocq 
chante, & la ftatue du Roy paroît; Hercules 

Niij 
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due de ce furprenant & incomparable 
Château neuif qui a plus de trois cens toi- 
fcs de long , en y comprenant les ailes. 
Le comble eft orné de ftacues, de trophées, 
& de vafes , pofez fur la baluftrade qui ré- 
gne fur toute cette merveilleufe façade. 

Les ftatues du premier avant-corps re- 
préfentent Novembre , Décembre , Janvier 
& Février. Sur celui du milieu , Juillet, 
Août, Septembre, Oâobre, Diane & 
Apollon. Sur le troificme. Mars , Avril, 
Mai , Juin 5 les autres ftatues font TArt & 
la Nature , Cércs , Bacchus , Cornus , & le 
Dieu de la bonne chère. Les figures des 
niches font Hébé , & Ganimédc : \es autres 
font Echo , Narcifle, Thétis ^ Galaihéej 
Flore , Zéphire , Hyacinte & Clitie ; Tha- 
lie , Momus & le Dieu Pan -, la Mufique & 
la Dahfe 5 Poraone , Verthume , une 4ei 
Hefpérides &laNyraphe Âmalthéc. L'aîle 
des Princes eft ornée de trente-deux ftatues 
de Divinité* & de Vertus ; il y^ en a autant 
fur Taîle neuve du côté de la Chapelle^ qui 
repréfentent les Arts. 

Les Jardins- da Château de Verfailles fc 
diftinguem en grand & petit Parcs; qui. 
ont enfemble dix*neuf liefjies de circuit. 

LE PETIT PARC. 
Le petit Parc remplit l'étendue depuis 
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le grand Canal jufqu'au Château par où 
vous commencerez à le voir. Tout y eft 
rempli d'objets, auffi excellens que curieux; 
qui y font placez avec tant d'abondance , 
que la vue fe trouve aufli embaraffée à fç 
fixer, que charmée de tant de beautez. 

D'abord , ce qui fe préfente eft le Par- 
terre d'eau ; mais avant d'y aller, examinez 
les ftatues & autres ornemens qui vous en*, 
vironnent. Sur la droite , c'eft Diane , de 
Roger; Se fur la gauche , Apollon , de Raorr, 
Sur le grand perron il y a quatre ftatues de 
bronze fondues par les Kellers , adolTées au 
Château, qui font Silène, Antinous, Apol- 
lon & Bacchus i avec des vafes de marbre 
blanc d'une grande beauté : Autour du 
perron, il y a des Amours de bronze à 
cheval fur des fphinx de marbre dont l'ex- 
cellence eft remarquable. 

Defcendez ce perron pour examiner les 
pièces fuivantes ; premièrement , le Par- 
terre d'eau. Vous y verrez deux grands 
baflTins , qui ont chacun plufieurs jets d'eau, 
8c une gerbe de trente pieds de haut. Re- 
îï^arqucz huit groupes <le bronze fondus par 
les Kellers , qui repréfenteiit des fleuves & 
des rivières de France : ils font appuyez fur 
^es urnes , un aviron en main , & entourez 
de Nymphes. A droite , c'eft la Garonne ,1a 
^ordogne , la Seine & la Marne j à gauche. 
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le Rône , la Saône , la Loire & une Nym- 
phe. Les autres petits groupes font des 
Amours & des Nymphes ; les pourtours 
font ornez de vafes de marbre & de bronze 
fort eftimez. 

Il y a auffi deux baffins de marbre d'un 
grand mérite , en face des deux angles ; 
leurs jets d'eau fe changent en napcs d'une 
beauté admirable : ils font ornez de grou- 
pes de bronze j de combats d'aaimaux. A 
droite, c'eft un lion contre un loup , par 
Vanclive : & un lion contre un fanglier , 
de Raon. A gauche , un tigre contre un 
ours ; & un limier contre un cerf, fondus 
par les Kellers ^ fur les modèles À.tHoft2ieatt. 

Plus bas , dans une demie lune , c'eft i e 
Bassin de Latone, dans lequel vous ver- 
rez un groupe de marbre fait par de Marfj: 
qui repré fente Latone ; Apollon & Diane 
fes enfans. Ce Badin, qui a deux gerbes de 
trente pieds de haut , éft accompagné de 
païfans changez en grenouilles qui jettent 
de l'eau de tous cotez : les environs font 
ornez de quatorze beaux vafes , copiez fur 
des antiques par d'excellens Sculpteurs. 

Il y a encore auprès deux autres Baffins 
dont les gerbes ont trente pieds , & qua- 
torze vafes de marbre dans les pourtours : 
les groupes repréfentent les païfans dcLicic 
métamorphoiez. 
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Comme il eft difficile de voir dans une 
feule coiir/e toutes les charmantes curio- 
fitejs 4e ce lieu , il faut prendre ici votre 
parti pour en faire le tour. L&^sxs facile 
ma paru de fuivre la grande ^llée du tapis 
verd qui fc préfente en face , pour en voir 
les ftatues,& revenir enfuite au parterre des 
fleurs & à l'Orangerie près le Château. 

La Lifte ruivante a été dreflee dé la même 
manicte cjuç ^ ces ftatues ft>m.£angéc$,,pQur 
vdai'. les .mettre devant les ycux'dUns le 
nictrrfe^bfâr^' 'qu'elles font placées' les Unes 
^k^^h/és$amrc9: Maisiava(ht que de 
M^ifàiïiincr : faites attention à lendroit 
^|^i|îç vous trouvez : car alors , fi vous 
biffîn de Latone , il faut commen- 
1iW^" lès dèuk, dernières de Cette Lifte, 
«TOîitinner deMre toujours en rementant 
P>ttr les trouver de fuite : par exemple, fur 
Votte gauche vous verrez Cleopâtre j en- 
m& TEau , le Printemps , le Point du jour, 
%n Ainfl de même du côté de la droite. 
Alors vous finirez partm Sénateur antique 
'^r la gauche , & un Titus antique fur h 
^^oite ^ qui font les deux dernières ftatues 
jJpla demie lune qui termine la grande al- 
^^^ i & les deux premières de cette lifte , 
^ont vous polivez vous fervir de fuite lorf- 
Jl^e vous vous trouverez au b^ffîn d'Apol- 
^^^ i en ce cas foavenez-vous de prendre 
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ce qui eft marque à la [droite pour la 

che , & la gauche pour la droite. 

Les Statues de la gauche font 



gau- 



Un Sénateur, 
«3 Agripinc, 
i Junon, 

• Titus, 
Hercules, 



Ah tique, 
Antique, 
Jfntique. 
Antique» 
Antique, 



Séparation de la demie-lune , par 
une allée de chaque côté. 

BrutUS, Statue, Antique, 

Q^u ATRE Thermes- 



1 Pomone , 
y 1 Bacchus , 
î Le Printemps 



V» 



4 Le Dieu Pan , 
Ino & Mcliccrte, 
Groupe. 



de le Hongre, 
de Raon, 
d*Arcis (^ Af/»- 

ziere» 
de Maz.ierê, 

de Graniere^ 



Un Vafe , 
Achilles reconnu 

par Uliflcs, 
Une Amazone, 
Un Vafe , 
Un Vafe, 
Didon, 
<^ Un Faune , 
Un Vafe , 
Un Vafe , 
Venus fortant du 

bain, 
La Fidélité , 
Un Vafe , 



Dans la grande Allée. 

de Hardy m 



•9 

V» 









de Vigier, 
de Buretm 
de Joly, 
de Soldtz. ' 
de Peuletier. 
de Vlamsn» 
de Melo» 
de Rayel. 

de Clair ion* 
de le Fevre» 
de Fouletier» 
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Les Statues de la droite font: 



Titus , 
S? Aniinous , 
I L'Abondance, 
î: Apollon , 

Orphée, 

Augufte. 



Antique, 
Antique^ 
Antique, 
Antique. 

de Francquiville. 
Antique, 



Séparation de la demie-Iunc. 
Un Sénateur Ro- 
main 3 Scacue ,' Antique. 

Quatre Thermes. 



H I Vertumne , 
î" 1 Junon, 
I î Jupiter , 
^ 4 Sirinx , 
Prothcc qu'on 
lie » Groupe^ 



de le Hongre^ 
de Clairion. 
du même, 
de Ma:^ere^ 

de Seldtz. 



Dans la grande Allée. 



UnVafe, 

Arremifc, 

Cypariffe carcf- 
fant un Cerf, 
.UnVafe, 
8 Un Vafe , 
I La Vénus de Mc- 
^ ^dicis, 
9^ L'Empereur Cô- 
^ , mode, 
t UnVafe, 
' UnVafe^ 

Jupiter , 

La Fourberie » 

Vn Yafc> 



de Hardy, 
de le Févre. 

de Flaman. 
d* Arfis, 
de LegereU 

de Frefmery, 

de/ouvenet, 
de'Drûuilly, 
de Bar ois, 
de Cranter, 
de le Comte 9^ 
d'Hfrfin^ 
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Suite des Statues de la gauche 

Milon de Cro- 
tonne , Gr, de Pugtt. 

Un Vafe , de Harpin. 

Caftor&PolIux, 

Gr« de Coizevox. 

Cinq. Thermes* 

1 Le Fleuve A- 
chelous /bus la 
fig. d'un Tau- 
reau, 
Pandore, 






a i 



«0 

s 



3 Mercure ^ 

4 Platon , 
f . Circé , 

Un Gladiateur 
mourant , ap- 
pelle le Mir- 
xniUon , 



pdrMaziere, 
de le Gros, 
de Vanelêve. 
de Rayai, 
de Manière^ 



de Monter» 



Suivant la rampe la plus proche. 

de Aîazeline» 
de Car lier, 
de Melo. 



Apollon Pi thicn, 

Uranic , 

Mercure , 

Antinous , 

Silène tenant 
Bacchus, 

La Vénus aux 
belles fe^s, 

Tiridate , Roy 
des Pàrihes, 

Le Feu , 

Le Pocme Lyri- 
que/ 



de le Gros, 

de Maziere» 

de Clairion» 

d'André. ' 
de Dûzier, 

de Tuhj^ 
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de le Comte, 
de de Dieu, 
de Hûuzeau» 
de VEffagnandel.^ 
de Pouletier. 

de Coizevûx, 

de Laviron. 
de Frémery, 
de CouftoHx. 
de Renaud in. 
dé G r an i ère. 
d*Hurtrel. 

de VBffagnandel. 
de is Croix, 

de U Perdrix, 
de le Hongre, 
de Desjardim, 
de Marfy^' 
de Mazeline , 
de Guerin. 
de Raon, 
de Majfoun 

de Grmier% 
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Suite bes Statxjtes de la bhoitb. 

Andromède & ' 
PericcGroupc, de fuget. 

UnVafe, • d'Hertin. 

Cmna & fa fem- 
me. Groupe , deVEffingoU, 
Cin^ Thekmes. 

i Hercule, 

S 1 Une Bacchante, 
I } Un Faune , 
î; 4 Diogcnc, 
5 Ccrès , 

La Nimphe à la 

coquille , 
Jupiter & Gani- 

mede , 
Uranie , 
Comodc , 

Fauftine. y 

Bacchus , 

Un Faune, 
c Tigrane , Roy 
8 des Daccs, 
* Antinous , 
^ La Mélancoli- 
que i 

L'Air, . 

Le Soir ,• 

Le Midi , 

L'Europe , 

L* Afrique, 

La Nuit , 

La Terre , 

Le Poëmc Pa-^ 
: -.ftoial, 
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Sui^E DES Statues de lagauch^. 

Au long des palifTades du côcè de 
rOrangeric. 



L'Aurore , 
Le Printemps, 
L*Eau, 



de Mar/y. 
de Manière, 
de h Gros. 



Sur Tangle de îa baluftrade qui régne le 
long du parterre des Fleurs , eft une figure 
couchée , c'eft 



Cléopitre 



de VancUvf, 



Suite des Statues j^e la droite: 

Le long des paHifTades de la droite 
du Château. 

C I N q^Theilm»^. 



: Apolonius*, 
î? Ifocrate> 
I^Thcophraftc, 
? Lyfias, 
. Uly (Tes, 
Vi L'Automne, 




de Melû. 
de-Grifniere^ 
d^Rurtftl. 
de de ï>ieu^ 
de hlt^niere. 
de Renaudm^ 
de Cet nu, 
d'HuHnet,^ 
de Girurdif^é 



^. 
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Les autres Scâcues d'ici au Château font 
placées après la Cafcade de l'allée d'eau » 

Après avoir vu les Statues des deux co- 
tez de la grande Allée, ou Tapis verd, 
voyez LE Parterre des Fleurs. Il eft 
fait à TAngloife , orné de plates bandes , 
& d enroulemens de gazon , avec des bro- 
deries d'un grand goût, & dudelTeind'-/^»- 
drileNoflre. 

Pour tout voir dans un ordre à ne rien 
manquer , vous commencerez par le côté 
gauche, où eft l'endroit du monde le plus 
délicieux & le plus charmant ; c'eft l'O- 
KANGERiE , le plus beau morceau d'ar- 
chitefture tofcan qui foit dans Verfailles , 
& qui cependant a été fait en deux ans par 
h H. Mahfard , fur les defleins de le Mai- 
gre , Architede des Bâtimens du Roy -, Se 
rcvû par le même Manfàrd, qui lui à dionné 
plus d'élégance & de beauté , que de foli- 
dite, puifqu'on tient qu'il menace ruine 
dès à préfent. On y defcend par deux ram- 
pes de fer doré de dix toifes de largeur , 
qui font d'une grande beauté. L'Orangerie 
eft une grande Galerie de quatre-vingts 
toifes de long , accompagnée de deux au* 
très galeries , placées en ailes , ou retour , 
qui ont foixante toifes : les faces & les 
combles font embellis d'ornemens d'un 

Tom IL O 
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goût excellent. Remarquez au milîen la 
ftatue de Louis XIV en marbre blanc 5 elle 
a dix pieds de haut : ce Prince eft vêtu à 
la Romaine , avec un manteau royal , & un 
bâton de Commandant en main. Le Ma- 
réchal de la Feuillade , qui la fit faire par 
Desjardins , pour la Place des Viâoires à 
Paris, la donne au Roy. Voyez auffi 
dans langle de la gauche une ftatue de 
pierre de touche de huit pieds ; elle re- 
préfente une Divinité Egyptienne : c'eft 
une pièce très belle & très rare. Le par^ 
terre de l'Orangerie eft compofé de fix 
grandes pièces de gazonà compartimens, 
remplies de quantité de Figures & de Va- 
fes de marbre blanc , avec un grand Baf- 
fin au milieu , dont la gerbe a quarante 
pieds d'élévation. Les deux groupes qui 
repréfentent Cibéle enlevée par Saturne 
ou le Temps , par Renaudin ; & Orithie 
enlevée par le Vent Borée, par Flaman, 
qui faifoient l'ornement de ce parterre, 
ibnt préfentement aux Tuilleries à Paris. 
Rien n'eft plus agréable que de voir ce 
parterre dans la belle faifon : on peut dire 
que c*eft une forêt d'orangers , de lau- 
riers , de mirthes , & d'autres arbres aufli 
précieux que rares ; d'une groflTeur & d'u- 
ne beauté furprenante. Ce parterre eft 
dudeflfeinde \di^ Quint inie ^ le plus excel- 
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ent Fleurîfte de fon temps. 

Le Lac que vous voyez au-delà de l'O- 
rangerie eft appelle la Pièce des 
Suisses. Ceft une grande pièce d'eau de 
trois cens cinquante toifes de longueur fur 
cent vingt de largeur , au bout de laquelle 
on a placé un morceau deTculpture du Ca- 
vdier Bernin: c'eft une Statue Equeftre 
de Louis XIV , qui ne s'étant pas trouvée 
aiTez parfaite , on en a changé les traits 
du viiage : les rofeaux & les joncs qui , 
ctoient fous le ventre du cheval ont été 
changez en filmes. Elle repréfente préfen- 
tement Marcus Curtius , généreux Ro- 
main , qui facrifia fa vie pour le bien de 
la République. On appelle cette Pièce la 
Pièce dès Suifles , parcequ ils y ont tra- 
vaille Ibrfqu'on l'a faite. 

Sur la droite de la pièce des. Suiflès , 
vous apercevrez le Mail, un dcts plus 
beaux du Royaume , où les Princes frc- 
ûoient fou vent le plaifir de ce jeu. 

Pour -voir les bofquets du Parc avec or- 

^re , il faut entrer dans une grande al- 

l«e qui eft vis-à-vis de votre droite. Ces 

bofquets font fituez à droite & à gauche 

des allées , & les baffins au inilieu. Le 

premier dans cette allée fur votre gauche 

^ft le Labirinte , du deflèin de le Noflre-, 

\ & formé de quantité d allées fi-bien eu- 

Oij 
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trelaflces , qu'il cft facile de s*y égarer ; 
vous verrez à lentrée , la figure d'Efope 
d un côté ; & de l'autre , celle de l'A. 
jnour. A chaque détour d allée , il y a une 
fontaine avec un badin de rocailles , où 
Fon a repréfenté une Fable d'Efbpe , donc 
l'explication eft contenue dans un Rondeau 
de quatre Vers faits par Bcnferade ; ils font 
gravez en lettres d'or fur une lame de 
bronze. Les trente-neuf Fables repréfen- 
tées font : 

FABLES DU LABIRINTE. 

A la première Fontaine^ c'eft celle du 
Duc & des Oifeaux. 

La II. les Cocqs & la Perdrix/ 
La in. le Cocq &le Renard. 
La IV. lé Cocq & le Diamant. 
La V. le Chat pendu & les Rats. 
La VI. l'Aigle & le Renard. 
La VIL le.Geay & le Paon. 
La VIII. le Cocq & le Cocq dinde. 
La IX. Le Paon & la Pie. 
La X. Le Serpent , PEncJume & la 
Lime. 

La XL le Singe & fes petits. 
La XII. le Combat des animaux.. 
La XIII. le Renard &c la Grue. 
La XIV. la Grue & le Renard. 
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La XV. la Poule & les Pouffins. 

La XVI. le Paon & le RoffignoL 

La XVII. le Perroquet & le Singe. 

La XVIII. le Singe Juge. 

La XIX. le Rat & la Grenouille. 

La XX. le Licve & la Tortue. 

La XXI. le Loup Se la Grue, 

La XXII. le Milan & les Oifeaux. 

La XXin. le Singe Roy. 

La XXiV. le Renard & le Bouc. 

La XXV. le Confeil des Rats. 

La XXVI. Les Grenouilles & Jupiter. 

La XX VIL le Singe & le Chat. 

La XXVIII. le Renard & les Raifms. 

La XXIX. r Aigle.lc Lapin,&: l'Efcarbot. 

La XXX. le Loup & le Porc-Epic. 

La XXXI. le Serpent à plufieurs têtes. 

La XXXIL laSouris, le Chat, & le 
Cochet. 

La XXXIir. le Milan & les Colombes. 

La XXXIV. le Dauphin & le Singe. 

La XXXV. le Renard & le Corbeaa. 
, La XXXVI. le Cigne & la Grue. 

La XXX VIL le Loup & la Tête. 

La XXXVIIL le Serpent & le Hcriffo». 

La XXXIX. les Canes & le petit Bar- 
l>et, ouïe GoufFre. 

Sur la droite & de l'autre côté du Labi- 
rinte cft la Salle »u Bal , à quoi elle » 
quelquefois fervi ; c'eft un §raad Bofq^uef 
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entouré de treillage , dont le milieu , qui 
cft fable , a fervi à danfer quand Louis XIV. 
a donné auelque Fête. D'un côté , il y aune 
belle Calcade formée de badins de coquil- 
lages y embellis de vafes Se de girandoles 
de métail , &c d autres ornemens. De l'au- 
tre, efl: un Amphithéâtre formé de (îéges 
de gazon , orné de vafes 8c de girandoles , 
avec des accompagnemens de marbre rou- 
ge & blanc , qui , comme à la cafcade y (ont 
un fort bel effet. 

Continuant la même Allée , où vous trou- 
verez plufieurs bofquets à droite & à gau- 
che, vous verrez au milieu le Bassin di 
Bacchus ; ce Dieu eft repréfcnté dans un 
badin oâiogone avec des petits Satires : 
cette Fontaine , dont la gerbe a 19 pieds de 
haut, repréfente l'Automne, elle a été faice 
par de Àfarfy, 

.A quelques pas au de là à droite, eft le 
Bofquet de la Girandole , où il y aun 
Faune copie d'antique. Les Thermes qui 
ornent les environs de ce bofquet , font 
Morphée , une Femme, Pomone , un Jeu* 
ne homme , Flore , Hercules , & l'Hy ver. 

Le Bassin Dfe Saturne eftaudeflusde 
celui de Bacchus ; Saturne y eft repréfcnté 
entouré de petits Enfans.Ge badin, dont la 
gerbe a quinze pieds de haut , repréfente 
V Hy ver ou le Temps , par Girardon» 
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Auprès de ce Baffin, vous trouverez fur 
la gauche le Bofquet nommé TIsle Roya- 
le , parcequ'ily en avoit ci-devant une au 
milieu de cette grande pièce d eau , qui a 
130 toifes de long , & 60 de large 5 avec 
trois gerbes , dont la grande s'élève à 45 
pieds , & les deux autres 40 : elle eft pré- 
fcntement féparée en deux pièces d'eau.Ce 
lieu eft orné de plufieurs belles ftatues ; les 
deux plus grandes font Hercules , de Cor^ 
m ; Se Flore , de Raon ; les autres Julie , 
Mefla , Venus fortant du Bain , Jupiter Sta- 
tor , Julia Domna , & des vafes. Les Cha- 
milles de ce grand bofquet font taillées en 
feneftres , avec des appuis d'un goût fin- 
gulier & qui fait un bel effet. 

Rentrez dans la même allée , à droite 
vous trouverez la Salle des Maro« 
NiERs, dont elle eft formée; vous y verrez 
deux ftatues copies d'antiques, qui font An^ 
tinous & Méleagre ; & huit buftes en mar- 
bre blanc faits fur l'antique , qui repréfen- 
tent Hercules , Desjanire , Alexandre , 
Cléopâtre , Céfar , Numa , Marc- Auréle & 
Vérus. Il y a deux baflîns fort propres , 
qui font aux deux extrémitez. 

La Colonnade eft tout auprès ; c'eft 
unpériftile ou cercle de trente deux colon- 
ies de marbre appuyées d'autant de PilaC 
îf es de marbre de difféientes couleurs^d'or- 
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dre ionique , defquelles douze font rouJ 
ges,douze autres bleues, & huit violettes j 
avec des bafes & des chapiteaux de marbre 
blanc :1e comble eft rempli de beaux orne- 
mens Ôc de bas-reliefs audî de marbre 
blanc. Remarquez au milieu un bel ouvra- 
ge de Girardon ,* c'eft un grand groupe qui 
repréfente Proferpine enlevée par Pluton. 
Il y a autour trente-un badins , dont les jets 
s'élèvent à fcize pieds , & f e terminent en 
napes. 

Au bout de la grande Allée ou tapis verd 
eft le magnifique Bassin d*Apollon , 
qui a 60 toifes de large & 45 de long : il a 
trois gerbes , celle du milieu a 55 pieds de 
haut , les deux autres 45. Le groupe qui eft 
de métail , repréfente Apollon aflîs fur fon 
char,tiré par quatre courners^ce Dieu eft en- 
touré de Tritons , de Dauphins , & de Ba- 
leines. C'eft un excellent ouvrage de Tnby. 

LE GRAND PARC. 

La pièce d'eau que vous voyez eft le 
Grand Canal: il porte ce nom à bon 
litre , puifqu'il a huit- cent toifes de lon- 
gueur uir trente- deux de largeur :il eft croi- 
sé d'une traverfe de cinq cens toifes de 
long , aux deux bouts de laquelle font Tria- 
non fur la droite , & la Ménagerie fur la 
gauche. A la tête de ce Canal eft une gran- 
de 



l^umetre , où vous verrez dans les Angles 
aes Truons fur des Chevaux M.m.%1 

Birim!.^^* *'°'r '"'"P" ^« P'»fi«« petits 
rde^?rri:i!^^^°y^SedeIa'Mé„age!S 

veriz ^°" '*'' '* ''°"^' S'""^*' ^««^ "OU. 
LA ME'NAGERIE. 

lesplffir^afla^&S^^net 
J>Iitade i où feu Madame fa Dauphine de 
Bourgogne étoit fortfouvenc. Ou iTnfîc 

curieux , ôc de toutes les efpéccs rares 
D abord , vous rendrez d'un*, ^ti ■ 
courons une féconde /où vo^Srv^e'rji: 

ri en ^'^«^•^PO'' par femeftre. 

--urt^Ltd^tïrrd'cSù^'^* 

--. les cours ac les en'^oAs'^i;- 
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Lpartement eft composé de cinq pièces : 
cefui d'Efté qui eft à droite , eft orne de 
ceintures d'une grande beauté , &: dun 
Land nombre de petits tableaux excellens. 
Êelui d'Hyvet eft à gauche , peint & orne 
de même. Defcendez pour voir ledeflous, 
c'eft une fore belle grotte ; mais gardez- 
vous d'un Tet-d'eau tournant qui eft au mi- 
lieu ; auffi bien que des fources qui don- 
nent de l'eau jufques deffus les montées ; 
il vaut mieux rire aux dépens d'autrui. 

Après avoir vu les appartemens , exami- 
nez la cour oaogone i ««"«^/l"«;i"^^ 
eft remplie d'un graiid nombre de pet « 
tuyaux fouterrains : lorfque l on Us 
fait jouer , ils forment une cfpece de par- 
terre de Jets-d'eau , qui donne le plaifir d 
yoir mouiller copieufement ceux qui ne 

fi*en méfient pas. 

Autour de cette cour vous en devez voir 

fept autres séparées par de g'^*»^" ?""" ' 
chacune de c5s cours renfermoit difFeren- 
tes efpéces d'Animaux , & ce qui leur c oa 
néceffaire. Depuis la mort de Louis XIV. 
ce lieu eft bien changé ; les terres des en- 
tirons , quoique dans le grand Parc , font 
labourées & enfemencees. ^ 

La Volière de la Ménagerie eft la plus 

belle & la plus magnifique de fj^^J^' 

.éwit remplie d'Oifeaox d'une fuigularitcS. 



deVersaiilis. 5^j 

d'une rareté extraordinaire. 

D^a Ménagerie , il y a plufîeurs Allées 
qui condiiifenc à Saint Cir. 
L'ABBAYE ROYALE DE SAINT CIR. 

S, Cir eft un Village fituc à une petite 
lieue de Verfailles & dans le Parc , où étoit 
autrefois une Abbaye de Filles de l'Ordre 
de S. Benoift. Louis XIV. y a fondé en 
i6i6 une Communauté de Religieufes fous 
le titre de S. Louis , Ordre de S. Auguftin , 
à laquelle il a aflîgné quarante mille écus 
de rente , pour l'entretien & l'éducation de 
deux cens cinquante jeunes Filles Nobles, 
llyaaufli en 1^9} fait unir la Manfe Abba- 
tiale de l'Abbaye Royale de S. Denis en 
France , qui eft de cent mille livres de ren- 
te. Cette Communauté eft particuliére- 
lïïent établie pour y élever les jeunes De- 
nioifelles , dont les pères ont vieilli ou font 
ïnorts dans le Service du Roy. 

Le nombre des Religieufes eft fixé à 
cinquante Dames Profefles , & à trente- fix 
Sœurs Converfes.Lorfqu'une d'elles meurt, 
fa place ne peut être remplie que par l'une 
des deux cens cinquante Demoifelles , âgée 
au moins de dix- huit ans. Ces Dames font 
les trois Voeux ordinaires de Religion , & 
un quatrième qui eft de confacrer leur vie 
a l'éducation & à l'inftruélion des Demoi- 
felles dont le Roy s'eft jiéfervé lanomina^ 

Pi) 
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tion. Il faut qu elles faifcnt preuve de qua^ 
tre dégrez de Noblelfe du côté paBtrnel. 
Aucune n'y peut entrer avant Tâge de fept 
ans , ni après celui de douze : celles qu'on 
y reçoit n'ont la liberté d'y demeurer que 
jufqu'à l'âge de vingt-ans & trois mois. 

Ces jeunes perfonnes font divifées en 
quatre Clafles ou âges : la première ClaCTe 

{)orte un ruban bleu : la fècondç , un jaune : 
a troifiéme , un verd : & la quatrième , un 
rouée. Le bâtiment du Monafière eft da 
célèbre François Manfard , & fut achevé 
en i6S^. Ce magnifique édifice confîfte en 
un grand corps de io8 toifes de longueur , 
qui forme trois cours de front , féparées pat 
les deux ailes de cette maifon : le long de 
chacune defquelles font en dehors une cour 
le deux parterres. L'Eglife eft au bout de 
la plus grande longueur du bâtiment : elle 
eft deflervie par les Pères de la Miflîon de 
S. Lazare. 

La difpofition du plan de cette Abbaye 
confifte en corridors , refeftoires , & autres 
pièces nèceflaires pour Tufage d'une nom- 
breufé Communauté. Il y a dans l'étage de 
deflus , de grandes chambres où les jeunes 
Demoifelles travaillent , des chambres par* 
ticulières pour les Dames , & plufîeurs au- 
tres pièces communes. Le Jardin eft un 
i^clen boi$ qu'on a confervé^ & Ton a fait 
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un potager fuffifant pour la commodité de 
cette Maifon. 

Tout le refte eft le Parc , à l'extrémité 
duquel il y a une grande pièce d eau de deux 
cens toifes de long , fur cent de large , qui 
fe trouve au bout du Grand Canal ; on en 
peut faire le tour par la pointe de Galie , 
pour rendre à l'autre bout de la croifée , 
oppofé à la Ménagerie , afin de voir 

LE CHATEAU DE TRIANON. 

Trianon eft un Palais où la magnificence , 
les richeflfes & le bon goût régnent de tout 
côté : il eft fitué dans un bois qui lui don- 
ne tout l'agrément imaginable j il a été 
auffi bâti fur les defleins de J. H, Manfard. 
Vous entrerez , par une porte de fer doré , 
dans une grande cour , où vous verrez un 
périftile de colonnes de marbre d'ordre lo- 
î^ique 5 dont il y en a quatorze rouges ,avec 
d«s pilaftces , & huit vertes , qui font un 
fort bel eflTet. 

La face de ce Château , qui a foixante- 
quatre toifes d'étendue , eft accompagnée 
<ïe deux ailes , finies par deux pavillons. Le 
comble eft orné d'une baluftrade remplie 
de Statues , d'Urnes , & d'autres Sculptu- 
res, L'aîle droite , contient la Salle de la 
Comédie & le| Appartemens des Grands 
Officiers : & l'aîle gauche , la Salle des 

Pnj 
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Gardes ^ & les logemens des Officiers. 

Encrant dans Te grand Sallon , vous y 
verrez fur la cheminée l'enlèvement d'O- 
rithie ; & vis-à-vis Junon , tous deux de 
Verdier. Du Sallon palFez dans l'Apparte- 
ment du Roy 5 après Tanti^chambre vous 
verrez quatre tabl|!aux de fleurs , de fruits, 
& des vafes peints par Fontenay^ Dans la 
Chambre , huit tableaux de vafes d'or & 
de porphire du même Fontenay^&c de Baf- 
tifie i & dans la dernière pièce , fix tableaux 
de même fujets ^ Se des mêmes peintres. 
Dans la féconde Salle il y a deux petits ta- 
bleaux de Nymphes , de Blanchard^ Dans 
la troifième , remarquez fur la cheminée > 
Venus à fa Toilette avec Mercure^ par Bm* 
logne l'aîné. Vis-à-vis , eft le portrait de M. 
le Comte de Touloufe , peint par Mignardf 
fous la figure de l'Amour qui dort : & au- 
près , le Jugement de Midas , peint par 
Corneille 1 aîné. Au deflus des portes , Ve- 
nus , & Adonis ; Venus & des Amours , pat 
Boulogne le jeune. L'Art &la Nature de Bofi- 
logne Vainc. Dans la quatriéme,fur la chemi- 
née, Morphée éveillé à Taproche d'Iris. Au 
deflus des portes , Diane , Endimidion , & 
Mercure qui endort Argus , tous crcûs de 
Hottajfe. Junon qui menace Ino, & Mercure 
qui coupe la tête à Argus ^^e P^erMer ; un 
Hercule feul ^ Hercule Se Junon , de Noël 
CoipeL 
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Dans le Sallon fuivanc , les tableaux re- 

{)réfèntent Zéphire & Flore , de Jouventt i 
a vue de Vemilles , & du Château ; celles 
de rOrangerie , des Ecuries & du Badin de 
Neptune , par Martin Taîné. 

De ce Sallon remarquez un petit Bois 
tout charmant ; il eft fi couvert que le So- 
leil n*y entre qu'à peine dans les plus gran- 
des chaleurs de TEfté ; encore n'eft-ce que 
pour tempérer fort à propos la fraîcheur 
des eaux qui y coulent. 

Ce Sallon rend dans un Appartement,où 
vous verrez dans la première pièce , Nar- 
ci(re,Cyane,Alphée & Arctufe , de HoUaJfe. 
Dans la féconde , Tétis & Flore, tC Antoi- 
ne Coipel j Junon & Flore , de BoHloj^neïau 
né. Au demis des portes , le Matin,le Midi, 
le Soir & la Nuit , par Martin laîné i & un 
vafe d'or très-eftimé, de Fontenay. Dans la 
troifiéme , fix tableaux dont les fujets font 
tirez de la Fable d'Apollon , peints par 
Noël Côipel ^ JoHvenet & Bonlogne le jeûne« 
Regardez de cet appartement le petit Par- 
terre Royal qui a un badin au milieu:ce beau 
lieu eft rempli de Fleurs des plus rares & des 
plus belles dans toutes les Saifons. 

Voyez enfuite la belle Galerie , riche- 
nient ornée , dans laquelle font peintes les 
plus belles vues du Château & du petit 

Parc de Verfailles , & de ce lieu-ci 5 laplû^ 

P. . • . 
iiij 
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part font de CotteL Au bout de cette Gale- 
rie , vous entrerez dans un Sallon , od. vous 
verrez un Jeu de Portique, & des vue» de 
Verfailles , ffjillegrw. Enfuite, c'eft le Sal- 
lon du Billard , orné de tableaux de Houaffe-, 
qui repréfentent quelques fujets de Mi- 
nerve. 

Sonant du Sallon du Billard , vous de- 
vez voir Trianon-sur-Bois. Ceft une 
fuite d'appartemens , dont les vues font fur 
ce Bois charmant ; ils ont été ci-devant oc- 
cupez par M. & Madame de Bourgogne , 
( augufte alliance jusqu'au tombeau, dont 
la perte a tant coûté de larmes à toute la 
France :) & par fon Alteflè Royale Mada- 
me : ils font remplis de riches meubles & 
d'excellens tableaux. 

L'Appartement de feu Monfeigneur eft 
fur la gauche en entrant. Vous y verrez fur 
la cheminée de la première pièce , S. Luc, 
par de U Fojfe. Dans Tanti-chambre , Saint 
Mathieu , de Mignari ; Se vis-à-vis , Saint 
Marc, du mêine de la FoJfe > la Chapelle du 
Château eft auprès. Dans la Chambre or- 
née de glaces , vous verrez une belle ÔC 
précieufe table de porphire : mais vous de- 
vez furtout remarquer l'excellent tableau 
de S. Jean TEvangelifte dans Tlfle dePat- 
nios, c'eft une des bonnes pièces Atle Brufi: 
l:s quatre Payfages font de le Lordin ; & lc< 
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tableaux de fleurs & de fruits , de Fontenay, 
Noytt auffi au bout de cet Appartement 
un Cabinet rempli de meubles précieux & 
de grandes glaces. 

Enfuite , il faut voir les Jardins qui font 
d une beauté merveilleufe, & ornez de tout 
ce qui peut y convenir de plus magnifique & 
de plus excellent j ils furpaflent tout ce que 
l'on en peut dire ^ ou s'imaginer. D'abord, 
vous defcendez dans le parterre haut , où il 
y'ades badins , avec des groupes d'enfans 
de plomb ctoré , faits par Girardon, Vous 
verrez dans l'autre parterre , un baflîn 
oâogone bordé de marbre rouge , avec 
des enfans & des vafes de marbre blanc. 
Voyeï enfuite le Jardin des Maronniers 
rempli de badins & de ftatues ; le Grou. 
pe admirable , cft Laocoon & (es enfans , 
copiez fur l'antique , par TubL Enfin 
voyez audîlaCafcade, le Bois des Sources, 
le Jeu de l'Anneau , & plufieur^ Salles 
de Charmilles , ornées de ftatues & de va- 
fcs d'un grand mérite. Ce magnifique Jar- 
din eft terminé pat une grande pièce 
d'eau , où il y a des vafes & des dragons 
de plomb doré , qui , de même que tout 
c« qui embellit cet agréable lieu, font 
d'une -excellence & d'une perfedion ache- 
vée. La fatisfadkion que vous aurez de les 
avoir vues, vous récompenfera iuffifam- 
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ment de la peine que vous aurez pris# 

Suite du petit Parc. 

Sortant de Trianon , pour voir les Bod 
quets de la droite , il faut gagner le grand 
Canal , & entrer dans lallce direâement 
opofce à celle que vous avez fuivie dvt 
côté gauche. La première chofe remar-> 
quable dans cet allée , eft le bofquet nom- 
mé l'Encelade : il efl: à main droite «n 
entrant dans cette allée. C'eft un baflîn 
cfikogone , bordé de gazon , où vous ver- 
rez ce Géant accablé fous les montagnes 
qu il avoir adèmblées pour efcalader le 
Ciel. On ne peut rien de plus beau que ce 
groupe. Le Jet d'eau , qui fort de la bou- 
che de TEncel'ade ^ a foixante 6c dix-huit 
pieds de hauteur. 

A quelques pas au defTus , fur votre droi- 
te , eft le bofquet des Doues. Ce lieu eft 
tout charmant : vous y verrez deux petits 
Temples de marbre blanc , qui ont chacun 
huit colonnes de marbre rouge brun, cou- 
ronnées d*un grand fronton aux Armes de 
France , avec des ornemcns de bronze do- 
ré , de même que les dômes , qui font ter* 
minez par des groupes d'enfans. Au mu 
lieu il y a un ba(^n dont le bouillon a 70 
pieds de haut : ce bafTîn eft entouré d'une 
Daluftrade de marbre d'un rouge mêlé^vcc 



DB VeRSAIILES. 571 

des pilaftres de marbre blanc , fur laquelle 
règne un petit Cànal^dont il fbrtiune quan- 
tité de petits Jets d'eau. La terraflè a une 
autre baluftrade de marbre blanc^à pilaftres 
de marbre rouge ; ce qui fait une agréa- 
ble diverfité , avec les bas reliefs. Les Sta- 
tues qui ornent ce bofquet , font le Point 
du Jour , de le Gros ; Ino, de Rayol > le 
Berger Acis , par Tabi ; Flore , par Ma-^ 
niére j une Nimphe de Diane , de^ Flaman 5 
Galathée , par Ttihi -, Amphitrie , de Afi^ 
chel Angmerre ; & Arion , par Raon. 

Voyez fur la gauche la Montacni 
d'Eau 5 ce bofquet a eu trois noms difFé- 
rens 5 la Salle des Feftins , rObélifquc & 
la Montagne d'Eau , dont il a la forme. 
Vous y verrez , quand les eaux jouent , un 
obélifque qui a 75 pieds de hauteur j & 
aux quatre faces autant de Cafcades qui 
font un bel effet. 

Sortant de ce bofquet , vous verrez dans 
1 allée que vous fuivez , le Bassin de 
Flore ; cette Déelfe qui repréfente le 
Printemps, y eft à demi couchée, accompa- 
gnée de pluheurs petits Amours qui jouent 
avec des fleurs : ce baflîn , dont l'ouvrage 
eft de Tubi , a huit gros Jets d'eau, & beau- 
coup d'autres ,' qui forment enfemble une 
gerbe de vingt pieds. ■ 
Continuez cette allée , vous trouverez à 



571 Les Curiosïtbz 
gauche le bofquet apellé t'E t o i l e, à 
caufe de fix allées qui y rendent y & qui 
forment une Etoile. Il y avoit autrefois 
une Fontaine qui ne s'y voit plus : les Fi- 
gures font un Bufte d'Alexandre , Gani- 
xnéde & Jupiter métamorphofé en Aigle, 
Vénus , Livie femme d'Augufte j les Sta- 
tues du milieu font la Comédie , une Bac- 
cante , Uranie , & une Inconnue. 

Plus loin fur la droite , vous verrez le 
bofquet du Dauphin, qui fimétrifc avec 
celui de la Girandole : il y avoit aupara- 
vant un Dauphin : les Termes de ce bofquec 
font l'Abondance , Cérès , Bacchus , un 
Satire , Flore & l'Eté. 

Sortant du bofquet du Dauphin , remar- 
quez LE Bassin de Cbres. Cette DéeiTc 
y cft repréfentée fiir des gerbes dans un 
bafEn octogone, où font des enfans qui 
jouent avec des fleurs. La gerbe a vin^t 

Îâcds de haut ; cette Fontaine qui repre- 
ente l'Eté, eft louvrase de Renaiidin. 

Continuant cette allée , vous troiivcrez 
fur la droite un fujet digne de toute votre 
admiration , apellé l es Bains d'Apollon. 
C'eft un bofquet magnifique qui renferme 
trois groupes couverts de baldaquains ou 
dais de métail doré. Le groupe du mihcu 
cft un excellent ouvrage de Girardon ; il 
repréfcnte Apollon chez Tétis , fcrvi p^r 
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les Nimphes de cette Déefle. Cette pièce 
eft un chef-d'oeuvre admirable : les grou- 
pes des deux cotez font voir les Courfiers 
ou Ch&vaux de ce Dieu , abreuvez par des 
Tritons : ils ont été faits par de Marfy^ Se 
Guérln. 

La moitié de ce bofquet étoit autrefois 
occupé par un Marais qui avoit un Chêne 
de fer au milieu , dont les branches jettoienc 
de Teau de tous cotez : on Tappelloit le 
Chêne verd. 

Sortant des Bains d'Apollon , vous ver- 
rez fur la gauche le The'athe d'Eau , 
ainfi nommé , à caufe qu'il eft formé en 
Théâtre , dans une place de vingt toifcs de 
diamètre , dont les charmilles font taillées 
en pans. Vous verrez au milieu de ce badin, 
dont le bouillon a quarante-iix pieds de 
haut , une petite Ifle où font fîx enfans qui 
jouent & qui fe baignent. Vis-à-vis ce 
Théâtre , eft un Amphithéâtre élevé fur 
des marches de gazon : Tefpace d'çntre Iç 
Théâtre & l'Amphithéâtre iert de Parterre. 
Il y a quatre Fontaines avec quatre grou- 
pes de métail ^ un des groupes des allées 
reprèfente le Satire Marfyas qui enfeiene 
Olympe à fe fçrvir du Chiflet à lept 
tuyaux. 

Du Théâtre d'Eau , il faut voir les 
TRoisFoNTAiNESj c'eft uu bofquet 
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champecreou 11 y a trois 

les nappes & le murm«re 6m 

d'agrément j 8c de force <i^u. 

Vous devez enfui te vous approcher du 
Château pour voirplus facilement lé Par- 
terre DU Nord, dans lequel vous des- 
cendrez par un efcalier d'un marbre blanc. • 
Au haut de cet efcalier il y a deux Statues 
copiées de^r^tique, qié^ ' 
attentîott v<^isll^^e la|gi^ 
fiimoromée Tacrouf^yc^ '1 
caufe de fon attitude m<îâë(f| 
Coiz.ev$x. Lautre âppeUéô 
préfente MHicus affiranchi deSfcë 
éguife tih couteaji v:il '^W ^l^P^ 
¥eur j pour avoir révélé le feçret de.&k 
fpiration ai f^iQncont^X^m^f^^^ 
ron : cette piécfe eftde trimtrr. Ce patte- 
re eft o^rné de vafes de niarbre blanc i' li 
Fontaine qui f& préfente ew féçe;effi apjpellée * 

La Font aine de xa pyramide, donc 
elle a la forme : ce lieu ^flt auffi appelle le 
Parterre de k Piramide. Ce font quatre bat 
fins les uns fur les autres ÎU ceux d'en-bas 
font accompagnez de quatre Tritons qui fe 
jouent : les dfcux autres baflins ont aulîi 
dçs Tritons & des Syrenes , par Tuby & 
le J^o9i^râ :'iMJ,$0i^itaixiJC eft de Girardon, 
& exécutée en hronze» Lés'V^S épsi^tiez 
font trèé beaux ^ Stxmt été ]^sà^lioii&: 
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lun repréfente un mariage antique -y ôc 
lautre une baccanale. 

Derrière la Fontaine de la Piramide , re« 
marquez la Cascade de l'Allb'eo'eau : 
c'eft un quatre avec une nappe d'eau , oà 
font des Nirnphes qui fe baignent dans les 
bains de Diane ^ il y a des mafques qui 
jettent l'eau dans le quarré , le tout a été 
fait par Girardon. Mais les Fleuves font de 
le Hongre & de le Gros. 

Les Statues de ce Pairterre , le long des 
palitlàdes font , en commençant près le 
Château, le Poëme héroïque, de X>rtfi«/7- 
ly s le Flegmatique , de l' Effagnandel \ 
l'Afie , de Roger -, & le Poëme Satirique , 
de Bnifler : enfuite , le Sanguin , de Johvc* 
ntt -, & le Colérique , de Houz^eau. 

L'Alle'e d'Eau eft comme partagée en 
deux ; vous verrez de chaque côté fepc 
groupes de trois enfans chacuns', au milieu 
d'un baffin , avec un Jet d'eau qui s'cleve 
d un plus petit baffin de marbre rouge , que 
ces enfans foutiennenc. 

Au bout de l'Allée d'eau , vous aper- 
cevrez LA Fontaine du Dragon :vou$ 
y verrez au milieu du baffin un groupe de 
plomb doré , fait par de Marfy , repréfen- 
ïant un Dragon qui jette l'eau par plu- 
fieurs endroits , dont le gros a ordinai- 
rement trente* trois pieds de haut \ mais 
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quatre-vingt-cinq lorfque le Roy eft pré- 
fent : quatre Dauphins & quatre Cignes 
qui portent des Amours nagent autour du 
Dragon. Cette piéce,^vec le Baflîn deNcp. 
tune que vous allez voir, font une des 
belles Curiofitez du Parc. 

Le Bassin de Neptune efl au-delà de 
la Fontaine du Dragon ; c'efl; une grande 
pièce d eau du deflein dé le Notre i au 
bout de laquelle font vingt -deux vafes 
de métail , d'où forcent dçs jets d eau , qiii 
tombent dans un condijit , d'où forcent 
encore d'autres jets d'eau entre chaque 
vafe, qui font en tout foixante - trois jets 
d'eau 9 d'un effet admirable : au-delà font 
un groupe & deux ftatues qui reprcfen- 
tent : fçavoir , le groupe fait pat Dominique 
Giiidi, difciple du fameux Algardi, la Re- 
nommée qui écrit la vie du Roy; les ftatues 
font Fauftine , de Frimeri ^ Se Bérénice , de 
r EppingoU. 

Enfiujla dernière pièce curieufo eft TArc 
DETRioMPHE,au bas duquel vous verrez 
trois Fontaines d'une admirable beauté; diC 
fur la hauteur un très bel Arc deTriomphe. 
Remarquez d'abord la Fontaine delà 
France TRiOMPHANTE,aflîfe fur un char: 
elle eft accompagnée de deux efclaves dont 
l'on eft monté fur un aigle ; il repréfente 
l'Empire : & l'autre, i'Efpagnc j il eft ap- 
puyé 
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puyé fur un Lion : ces ouvrages font de 
plomb doré ^ avec des trophées d'armes Se 
beaucoup d'ornemens. L'archiceâure eft 
de marbre de différences couleurs : les fi- 
gures font de T'nhi , Se de Coszevûx. Au 
bas, eft un Draeon à trois têtes , qui re- 
pré^nte la Triple alliance. 

Plus près de TArc^Vous verrez deux autres 
Fontaines : celle de la droite eft appellée » 
lA Fontaine d£ la Victoire, qui eft 
repréfentée fur un globe avec des trophées 
d armes: cet ouvrage eft de Mazel/ne. Celle 
de la gauche eft la Fontaine de la Gloire, 
faite dans le même goût , & par le même 
Sculpteur que l'autre: les accompagnemens 
y font en grand nombre. Se font un ma- 
gnifique effet. Près deTArCjObfervez des 
deux cotez deux obélifques ou piramides 
d eau, formées de bandes de fer,pofces fur 
des pieds d'eftaux de marbre rèuge ; & au 
milieu de chaque côté un buffet qui eft ad- 
mirable 9 quand toutes les eaux jouent. En* 
fin fur la' hauteur examinez la beauté de 
l'Arc de Triomphe : ce font trois grands 
Portiques de fer dore , fous lefquels il y a 
trois gros Jets d'eau qui retombent. dans des 
coquilles ^ Se qui forment avec les jets 
d'eau d'en haut , des fiapes d'un effet mer- 
veilleux. 

Après avoir vu & confideré toutes le» 
Tme II. Q^ 
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, admirables Curioficez du Château , & des 
Parcs de Ver failles , il faut voir ce qu'il y 
a de remarquable dans la Ville. 

VERSAILLES, 

Verfailles fe diftingue en Ville vieille Se 
nouvelle. La vieille Ville , qui eft du côté 
de l'avenue de Sceaux,renferme le Potager 
qui eft près de la Pièce des Suiflcs -, les Re- 
collets, dont TEglife Se le Couvent font 
fort fimples; Se le Parc aux Cerfs. 

Le vieux Verfailles eft le quartier oppo- 
fc à la Ville neuve ; on y defcend de la 
Place Royale par pluGeurs rampes, du côté 
du Midi : c'eft un ancien Village , qui étoit 
fitué autrefois en ce lieu ( & dont il ne 
refte aucun veftige) qui lui a donne le nom. 
Le vieux Verfailles fut rebâti fur de nou- 
veaux alignemens dès que la Ville neuve 
fiit faite. Entre plufieurs Hôtels qui font 
dans ce quartier , près de la Phce Royale > 
vous y verrez l'Hôtel de la Cbancellerie. 
Plus loin, à côté de Tavenue de Seaux , & 
au-delà du Bureau des Coches, font le& 
Ecuries des Gardes du Corps -, & vis-à-vis, 
nn grand logement qui étoit occupe par 
h. Compagnie des Galiottes , employée a 
entretenir fur te grand Canaf de Yerwilles 
les petits Navires $c autres Bâtinieiis. que 
loii Y voioit en qHanutéw. 
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Plufieurs Hôtels & Maifons confi- 
derables remplifTenc le vieux Verfailles, 
tant dans la partie la plus éloignée vers une 
Place qu'on a commencée proche le Parc 
aux Cerfs , dont elle porte le nom ; qu'aux 
environs du Jeu de Paume , & dans la par- 
tie la plus proche du Château ; vous y 
verrez l'Hôtel de la Surintendance , & di- 
vers Màgazins , accompagnez de logemens 
auprès de la Pépinière ; mais il n'y a dans 
tout ce quartier d'édifice remarquable que 
TEglife 8c le Couvent des Récolets ; & le 
grand Commun, dont le logement eft trcs- 
ipatieux : il a cinquante toifes de face ; la 
cour en a trente. Ce bâtiment eft double 
tout autour , & voûté dans l'étage du rez 
de chauflee, occupé par des Cuifines& Dc- 
penfes , des Offices & Salles pour les Offi- 
ciers qui ont bouche en Cour. Les autres 
étages font remplis de tant de logemens , 
que l'on y compte jufqu'à fept cens pièces 
de toutes grandeurs. Le grand Commun 
eft conftruit de pierres & de briques , avec 
des frontons dans chaque face , & des fi- 
gures qui repréfentent les quatre Saifons : 
y y a une Fontaine au milieu de la Cour 
du grand Commun , de même que dans 
toutes les Places. 

Le nouveau Verfâilles eft du côté de 
1 avenue de S. Cloud , où vous verrez Ia 
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Place Daujihine,& la ParoifTc ; il y a aufli 
du même côté le Marché,rEtang & Clagny. 

On trouve dans la Ville neuve tout ce 
que l'on peut défirer pour la commodité 
d une grande Ville. Louis XIV, en fit faire 
les allignemens en 1671. Des places y fu- 
rent diftribuées pour plufieurs Hôtels, & 
Sa Majedé donna aum le moyen par Ces 
liberalitez à quantité de Particuliers dy 
bâtir des maifons de même fîmétrie. La 
Ville neuve s'étend depuis la Place Royale, 
jufqu au grand Etang & au Parc de Cla- 
gny , qui fe trouvent joints par ce moyen 
au quartier du neuf Verfailles. 

L'endroit le plus confiderable de la Ville 
neuve eft 

La Paroisse de Vbksailiis, dont le 
Portail eft accompagné de deux Clochers 
un peu moins élevez quune efpéce de 
Coupole ou Dôme qui couronne le haut 
de TEglife, & qui répond au milieu de la 
croifée. Le bâtiment de cette Eglife mé- 
rite d'être confideré : il a hors d'ceuvre 47 
toifcs de longueur fur 18 Je largeur, y com- 
pris les ailes ou bas cotez , Se les Chapelles. 
Cette Eglife , conftruite & toute voutcedc 
pierre^ eft propre, grande & bien éclairée: 
ce font les Pères de laMiffion de S. Lazare 
qui la défervent. Leur Communauté eft de 
j^ Pcies^ qui ont -^joo livres de rente & 1* 
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Cure: TEglife fait face à la Place Dauphine. 
Il y a dans ce quartier plufieurs Hôtels que 
les Seigneurs de la Cour y ont fait bâtir 
pour leur commodité pendant leur féjour 
àVerfàilles. 

Près de cette ParoilTe d'un côté , c'eft 
la Maifon de la Charité y Se de l'autre un 
grand logement que Louis le Grand a fait 
faire pour le Curé & pour cette Commu- 
nauté des Pères de la Miflîon qu'il a éta« 
Misa Verfaillcs en l'année 1676. 

Le Marché eft la plus grande Place après 
la Place Royale. Aux environs , il y a les 
Ecuries de la Reine, la Place de Bourgogne, 
& le Château d'Eau ; c'eft un gros Pavillon 
qui fert de réfervoir. 

Avant de quitter Verfàilles , vous devez 
voir le Château de Clagny. 

LE CHATEAUDE CLAGNY 

eft fitué fiir la droite de l'avenue de Ver- 
failles du côté de S. Cloud,à côte d'un pe- 
tit bois fort ancien , dont la beauté enga- 
gea Louis le Grand à bâtir cette Maifon de 
plaifance pour la Marquife de Montefpaii 
fa maîtrerfe : il a pafl'é depuis à M. le Duc 
du Maine, à qui il appartient préfentement. 
Ce Château eft du defTein de François Man* 
f^rd , & prefque dans la même difpofition 
que celui de Veriàilles : le bâtiment con^ 
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hdc en un corps fîmple qui a deux aîles 
doubles en recour, avec deux autres ailes 
fimples fur la face de devant. La Cour a 
trente toifes de largeur fur 31 de profon- 
deur. Le premier étage eft à rez de chauC> 
fée où l'on entre par cinq perrons quarrez r 
ce premier étage , Se qui eft le principal , 
confifte en un grand Sallon qui fert de 
pa(Iage de la cour au jardin , Ôc commu* 
nique aux appartemens : ce Salon eft orné 
en dedans de pilaftres corinthiens» Les ap- 
partemens ont des deux cotez des pièces 
prefque pareilles : dans Taile droite il y a 
quelques cabinets de plus , & la Chapelle. 
pans laîle gauche eft un petitappanemenc 
des bains qui donne fttr la cour.. La grande 
Galerie de ce Château a 55 toifes de long^ 
& 15 pieds de large , avec trois falons un 
peu plus larges que les intervales qui te 
joignent : elle eft ornée d*un grand ordreco- 
rinthien , dont l'entablement eft enrichi de 
fculptures , & ta voûte remplie d'or nemens 
te de quadres pour mettre des tableaux.. 
Vous y verrez des groupes qui repréfentent 
des Divinitez > les Elémens , les Saifons , & 
les quatre Parties du monde » a^ec leurs 
attributs.. Le grand fâllon du milieu eft 
plus élevé que les autres , Se porté par qu»* 
ue trompes oi\ font huit efclayes : les (al* 
ions 4es excrémitez (ont ornez de groupe^ 
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& de bas reliefs Nymphes qui portent 
des corbeilles de fleurs & de fraits. Au bout 
de cette galerie , il y a une Orangerie pa- 
vée de marbre , longue de 24 toifes , & 
large de x^ pieds. De l'autre côte eft la 
Chapelle ornée d'un ordre corinthien , & 
bâtie fur un plan rond de trente pieds de 
diamètre. Le grand efcalier eft dans l'aîle 
droite en entrant : fa ftrufture eft d'un 
grand goût , & l'appareil des pierres fort 
ingénieux. Le Pavillon du milieu a des co- 
lonnes ifolées , de même façon que les 
veftibules des ailes. Les fenêtres des étages 
du rez de chauffée font ornées de cham- 
branles , de confoles , de frifes & de cor- 
niches. Les croifées du grand fallon , font 
trois grandes arcades entre des colonnes do- 
riques qui donnent far la cour de même que 
du côté du jardin. Le grand Pavillon eft 
couvert d'un dôme quatre ; des combles 
hrifez couvrent le refte de ce Château^ 
Vous verrez dans le plafond du premier 
fallon de la droite^les figures au naturel des 
Ambafladeurs de Siam , qui y ont fait leur 
fèjour ordinaire en ié>87 5tant qu'ils ont 
^té à la Cour , où ils furent défrayez aux 
dépens du Roy.. Les autres appartement 
font remplis de peintures & de tableaux 
d'un grand mérite. Il y a auflî un Théâtre- 
^m a fervi aux repréfentations |ouc tes 
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Princes & PrincelTes. Vous verrez encore 
dans une des fâlles, douze petites pièces 
de Canon de fonte,montez fur leurs aâùts , 
accompagnez de tous leurs attirails , avec 
quelques chariots remplis de tous les dif- 
ferens outils nécetlaires dans l'Artillerie, 
quelques mortiers , bombes, carcafTes , &c. 
C eft un prcfent que les Officiers de la Ville 
de Paris hrent à M. le Duc du Maine , lorf* 
qu'il prit pofleflîon de la Charge de Grand 
Maître de l'Artillerie de France. 

Le Jardin de ce Château eft accompa- 
gné d'un Bois de haute futaye , avec plu- 
«eurs parterres, des boulingrins, des bot 
quets de charmilles, 8c des treillages ornez 
d architeârures. Il y a auffi quantité de 
belles palidades qui enferment des caKfes 
d*orangers , qui n'étant point vues, il /éra- 
ble que ces orangers foient nez dans ces 
paliflades. La Paroillè de Ver failles fe voit 
tout à couvert de ce jardin , au bout duquel 
cftrETANG DE Clagny, qui fert de ca- 
nal à la vue de ce Château : La Ménagerie 
de Cbgny eft un petit endroit au dehors 
de c€ Château 5 elle a aufli fon mérite par- 
ticulier. 
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MA B. 1 T eft un Village fîtué près ia 
U rivière de Seine, à une lieue de 
Versailles , fc à quatre de Paris , auprès do.. 
quel Louis le Grand a fait conftruire au 
milieu d'un Parc de jygj arpens , un ma- 
gnifique Château , où ce grand Roy faifoit 
la téfijlence la plus grande pat tie de l'année 
en differens voyages. Cet aimable féjour 
(qçi feryoit comme de maifon de campa- 
gne à Sa Majeftc ) contient en abrégé tout 
ce que vous pouvez voir de plus agréable 
& de pjus fatisfaifant , en fait de jardins 
eaux , fculptures , & autres ornemens. * 

L'Allée nouvelle , qui prend fur la droite 
du Çihâteau de Verfailles , du côté de l'aîle 
des Wncès , conduiç en une heure de che- 
min '4 Marly , en pâflànt par Rocancourt , 
où coïlwnence l'allée des têtes de morts | 
ce &m dès arbres taillez en pommes , apl 
pell^.les têtes de morts. ■ ' 

Aii.bout de cette allée vous arriverez à 
la Porte ou Gb-ILIe Royale qui eft do- 

Tome-IÏ» R. . - 
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rée & d'un très - beau travail : elle fert 
d'entrée à une cour où font les Corps de 
Gardes Françoifes & Suiires. Defcendez 
l'A l l e e Roy a l e qui eft en face, au 
bout de laquelle vous découvrirez le Châ- 
teau. Vous entrerez dans l'avant - cour , 
féparée de cette Allée & du Jardin par 
deux grilles dorées ,• elle contient deux Pa- 
villons , derrière lefquels font les Ecuries 
&les Remifes. Dans celui à droite, eft la 
Salle des Gardes , & les logemens des Offi- 
ciers de Sa Majefté. Dans celui de la gau- 
che y eft la Salle dés Gardes de la Porte ; 8c 
à côté, LA Chapelle , qui n'a rien que de 
fimple , quoique très propre : elle eft dé- 
fervie par les Pères Cordeliers de Noify. 

Le grand Pavillon , qui fe préfente à vo- 
tre vue, eft LE Château Royal, bâd 
d'un bon goût , quoique fimple , fur les 
deflfeins Aq J nUs-Hardomn Manfard ^ dont 
vous ^vez déjà vu tant de beaux ouvrages. 
Lé corps du bâtiment eft un quarré,ou pour 
mieux dire un cube très parfait, qui a vingt- 
une toifes en tout fens : le comble eft rempli 
de figures & d'autres ornemens. 

Ce Pavillon Royal a quatre grandes faces 
égales, qui ont chacune un perron & un de- 
gré, ornez de groupes & de vafes excellens. 
Quant à larchitedure , elle eft peinte à 
frefque fur le mur ^ du haut jufqu'en bas } 
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de même . que tant d'autres beaux orne- 
mens qui Taccompagnent. 

Sur les deux ailes du jardin, à droit Se à 
gauche de ce Pavillon Royal, font fituez, 
lix d'un côté & Ax de l'autre, douze autres 
Pavillons égaux en grandeur , en di- 
fiance les uns des autres , en (Ituation ôc 
en (îmétrie ^ mais beaucoup plus petits que 
le premier. Le delfein ou la difpofition de 
ces treize Pavillons eft toute fimbolique ; 
elle faitalludon à la Fable & aux Signes du 
Zodiaque , que les Poètes ont appelle les 
u Mailons du Soleil : ces douze Pavillons 
fignifient les douze Maifons qu il parcourt 
dans Tannée -, & le Pavillon ou Château 
Royal fait allufion au Palais de Thétis , oà 
les Poètes ont feint que le Soleil faifoit fa 
retraite ordinaire , Se fe délaflbit des fati- 
gues que fon exercice journalière lui eau- 
loit.|Cette allufion convenoit d'auunt plus, 
que le Château de Marly étoit la retraite 
où Louis Je Grand alloit ordinairement 
fe délalfer des pénibles foins de l'Etat dont 
A étoit chargé. 

L'intérieur de ce Château ou principal 
Pavillon , confifte en un grand fallon oâo- 
gone, dans lequel on entre par quatre 
veftibules. Ce fallon , dont l'architedure 
compofée de pilaftres d'ordre ionique , 
oft umétrifé de quatre cheminées , avec de 

Rij 
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grandes glaces & des tableaux des meiU 
leurs Peintres modernes, & de belles fcul- 
ptures. Les quatre Saifons font repréfcn- 
cées au-deflfus des quatre cheminées : le 
Printemps eft à* Antoine Coipel ; l'Eté , de 
Boulogne le jeune ; l'Automne , par de la 
Fojfe ; & l'Hiver , par Jonvenet. 

Les quatre veftibules qui conduifent aa 
fallon, font ornez de tables de marbre ,& 
de tableaux de Vandermulen , qui repréfea. 
tent les fiéges des Villes conquifes ; dans 
celui de la face d'entrée , vous en verrez 
deux, dont l'un eft la Ville de Luxembourg, 
& rautre,Ia prife : dans celui de la droite, 
deux autres , Maftric & Cambrai : dans ce- 
lui vis-à-vis l'entrée , Tournay & Oudc- 
narde : & dans le dernier^ Valenciennes & 
Douay. 

Les appartemens font diftinguez par 
l'Antichambre du Roy ,011 vous verrez les 
prifes de NardcHs de Loo & d'Utrecht , de 
Vandermenlen. Dans la Chambre du Roy, 
les Sièges d'Ypres & de Condé , du même : 
& dans le Cabinet de Sa Majefté , Salins 
& Joux, auflî du même. 

Dans l'appartement de Madame, les 
Villes deRées & d'Orfoy; dans le Cabinet, 
Vefel & le Fort de Skenke , par Martin 
Taîné. Les appartemens ci-devant occu- 
pez par feu Monfèigueiu le Dauphin ^ par 
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Monfeigncur le Dauphin de Bourgogne, 
Madame de Bourgogne , M. le Duc de 
Berry , & Madame la Duchedè de Berry , 
font auffi fort richement ornez. 

Dans Tappartement de M™c de Main- 
tenon, font reprcfentez les Sièges d'Aire, 8c 
de Duelbourg , par Martin laîné j & dans 
le Cabinet ceux de Giay & de Fribourg , 
de Vandermeulen, L'efcalier conduit aux 
apparteniens ci-devant occupez par Mon- 
feigneur le Duc d'Orléans , ic par Madame 
la Duchefle d'Orléans. 

Le Pavillon de l'autre côté du Château, 
qui fait fîmétrie avec ceux de Tavant-cour, 
eft le logement des Princes. Derrière ce 
Pavillon font les Offices \ & auprès , le 
grand & le petit Commun , au bout def- 
quels font les Corps de Gardes. On y va par 
des berceaux continuels de charmilles, en-* 
trcmêlez de Pavillons de mêmes ouvrages. 
I-cs autres Bâtimens fervôient à loger les 
Seigneurs & Dames qui étoient du voyage 
de Marly : Quand le Roy nommoit pour 
Marly , les maris des Dames nommées 
étoient du voyage 5 mais les époufes des 
maris nommez n'en étoient pas : ils étoient 
la plupart logez ici fort à l'étroit. 

Il n'y a plus rien de curieux à voir dans 
ce quartier que les belles Ailées db 
B 1 L V i D 1 B. , qui font de l'autre côté des 

Riij 
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logemens j mais au lieu de vous écarter 

{)our les voir ( ce qu il faut réferver pour 
a promenade) revenez entre le Château 
Royal & le Pavillon des Princes , pour 
examiner la beauté & les agrémens du 
Parterre , qui eft au bas de la rivière j il cft 
rempli de plufieurs Badins , avec des grou- 
pes & une quantité d'autres ornemens. 

La Rivière eft une grande cafcade 
d'une beauté admirable ; les eaux en font 
fi grandes & fi abondantes , qu'elle eft à 
bon titre fiirnommée la rivière. Il y â des 
deux cotez des berceaux & des fàlles de 
charmilles , avec des groupes & des ftacues; 
c*eft où font les baflfms des carpes : il y a 
auffîune Ménagerie, avec une Volière pour 
les Oifeauxj 8c de grandes Cabanes , où il y 
en avoit de toutes tes efpeces & des plus 
rares. Au bout de la rivière eft la Porte du 
trou d'enfer, ainfi nommée, à caufe d'un 
lieu appelle le trou d'enfer,qui eft plus loin. 

Delà rivière, il faut aller voir la Ra- 
masse , entourée de hautes èc belles allées 
appellées aaflî Belvéder. La Ramaflè fer- 
voie de promenade à toute la Courr 

Revenez enfuite au pied du Châteaa 
Royal pour examiner les beautez qui rcm- 
pliflent l'efpace de ce Pavillon jufqu'à l'a- 
breuvoir. Les deux cotez font remplis par 
les allées des Portiques , par celles des Bou- 
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les , ôc par celles des Ifs , accompagnées de 
falles vertes , où vous verrez quantité de 
groupes , de figures &c d'autres excellens 
ornemens. Les douze Pavillons, 
que vous voyez joints les uns aux autres 
par des berceaux, font un merveilleux 
cfFet ) ils étoient occupez par le Chance* 
lier , le grand Ecuyer , les Officiers de la 
Couronne , les Miniftres d'Etat ^ & autre; 
Seigneurs. 

Les deux derniers étoient remplis des 
deux plus beaux Globes qui ayent jamais 
été. Le Père Coronnetli , Dominiquain , les 
avoit fait pour le feu Cardinal d'Eftrées, 
qui les a donnez à Sa Majefté. Le célefte 
marque toutes les Etoiles & les Planettes 
dans leur fituation , à Theure de la naiflànce 
de Louis XIV , qui arriva le 5 Septembre 
1638. Ils ont chacun onze pieds , onze 
pouces, & fîx lignes de diamètre, & trente, 
quatre pieds fix pouces de tour. Ces deux 
magnifiques Globes ont été tranfportez à 
Paris du vivant de ce Princes on les a placé 
dans le Louvre près la Gallerie , en atten- 
dant qu'on les puiflc tranfporter dans la Bi- 
bliotcque du Roy. 

Derrière les fix Pavillons de la droite , 
il faut voir quatre Bofquets. Entre le pre- 
mier & le fécond vous trouverez le Th e a- 
tre , fur le haut duquel vous remarquerez 

R inj 
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un Mercure , Tibère , & Germanicus j il y 

a une Fontaine au bas. 

Un peu plus loin vous verrez la Cas- 
cade Champestre au haut d'une mon- 
tagne , où il y a un grand BafEn , accom- 
Eagné de Statues & de Yafes d'une rare 
eauté. Tout proche eft une Rotonde dont 
l'ouvrage & la colonade ne font pas moins 
curieux. 

Entre le troificme & le quatrième Pa- 
villon , voyez les Bains d* Agrippine , c'eft 
une Fontaine où cette Princeflc eft repré- 
fentée fortant du Bain : les ftatues font 
Fauftine & Lucrèce. 

Derrière le cinquième Pavillon vous ver- 
rez la Salle des Mufes , ornée des ftatues de 
Clio , deTIialie, d'Apollon & autres copies 
d'Antiques : un peu après , il y a encore 
une F&ntaine , avec un grand badin , oii 
font affifes ^ des Naïades : tous excellens 
morceaux. 

De l'autre côté font les fîx autres Pavil- 
lons } & derrière , c'eft le Mail , à la tête 
duquel une Escarpolette ou Balançoire , oc- 
cupe Tefpace qui règne le long de ces Pavil- 
lons. Ce qui paroit fur la hauteur eft le 
Belve'oer, nommé aufC le Jardin haut: 
il eft d'une beauté à ne devoir pas épar- 
gner vos peines fi vous êtes curieux. Vous 
y verrez quatre groupes de bronze qui font 
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admirables : le premier eft Mercure qui 
enlève Pandore , par J. de Boulogne ,• le deu- 
xième , L£ Laocoon ; .le troifième éH 
Hercule ^ & le quatrième , Diane , par les 
Kelers. 

Pour ne rien oublier à voir , il faut reve- 
nir à la grande Façade Royale du grand Pa- 
villon ,afin d'examiner toutes les beautez 
des parterres , & des badins du milieu ; 
mais avant que de vous y appliquer , re- 
marquez (fi vous ne lavez déjà fait ) que 
de l'endroit où vous êtes , vous jouiffez de 
la vue du monde la plus belle & la plus 
charmante. Il n'y a peut-être pas dans l'Eu- 
rope de perfpe&ive plus parfaite & plus 
agréable que celle que l'on découvre d'ici 
fur la Campagne & fur le Château de S. 
Germain. 

Du grand Pavillon vous voyez trois Ter- 
raffes & autant de Parterres remplis de 
groupes , de ftatues , de vafes , & d'autres 
ornemens de bronze doré ^ tous ouvrages 
des plus habiles Maîtres , & des Académi- 
ciens. 

Dans le troifiéme parterre , il y a la Fon- 
taine des quatre gerbes ; c'eft un grand baf- 
fin 5 avec plufieurs jets d'eau , orné de 
vafes de métail bronzé. Après , c'eft la 
grande Pièce d'eau bordée de gazon , au 
tout de laquelle font deux bafïins de Ro« 
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aux autres ^le plus bas aïant reçu Teau imrné- 
diatcment de la rivière , contient fon corps 
de pompe , qui la repouiTe par des tuyaux 
couchez le long delacoIline>dans les Réfèr- 
voirs rupérieurs,& ainH par reprifes jufqu'au 
Réfcrvoir qui eft fur la Tour de picrre.,Ccs 
corps de pompq^ ont quatre pouces de 
diamètre , Se quelques-uns Cix i les piftons, 
par leur jeu de quatre pieds , après avoir 
puifé Teau , la reroulent & la forcent à re- 
monter dans les Rcfervoirs fupérieurs.Tous 
ces mouvemens fe font par le moyen de 
cent balanciers verticalement pofez , qui 
font joints les uns aux autres par des tirans, 
aufquels d'autres efpéces de balanciers fer** 
vent de fupports. Ainfi , lorfquc la partie 
eft fupérieure , les balanciers fe panchent 
vers la rivière , & leurs parties inférieures 
remontant vers le haut de la colline , tirent 
les piftons, & puifent de Teau dans les corps 
de pompes ; d'où ils la refoulent , lorfque 
la partie fupèrieure des balanciers vient à 
monter verticalement , & qu'elle s'incline 
vers le haut de la colline. 

Le premier mobile de cette machine eft 
un bras de la rivière de Seine , que l'on a 
barré ici par une digue. Cette digue eft ou- 
verte en deux endroits , par lelquels l'eau 
étant retenue & plus élevée , & coulant 
avec plus de rapidité ^ fait tourner dans cha-i 
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que Permis une roue de trente pieds de dia- 
mètre , & de cinq à fix pieds de longueur 
d ailes : les extrêmitez des axes de chaque 
roue , fbrtent de leur appui , & font tour- 
nez en manivelle. La manivelle qui eft du 
côté de la montagne puife & refoule l'eau 
dans les premiers corps de pompes ;& Tau^ 
tre manivelle fert à faire mouvoir le ba-i 
lancier. 

Cette Machine a quatorze roues : elle 
en contiendroit vingt, deux fî elle étoit tou- 
te accomplie y tout étant difpofé pour en 
recevoir les mouvemens.Neurdc ces roues 
^agiflent ordinairement , ce que font affex 
louvent les quatorze y ces roues ont trente* 
fix pieds de diamètre , & près de dix pieds 
d ailes : elles fournilTent deux cens pieds 
d eau à Verfailles , en faifknt mouvoir deux 
mille cinq cens pièces de bois verticales , 
dont il n*y en a que mille qui foient vérita- 
blement des balanciers. Les autres pièces ne 
fervent que de fupports à leurs tirans -y 8c 
toutes ces furprenantes pièces font mouvoir 
les mille balanciers ou leviers , qui , à cha- 
que tour de roues , s'inclinent d'un côté & 
d'autre ; & après avoir retiré les piftons 
des corps de pompes , qui reçoivent une 
colonne d'eau de quatre pieds de hauteur 
& de quatre pouces de diamètre , la refou- 
lant aufli-tôt. Treize de ces balanciers font 
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de front j & par le moyen de foixante 8c 
deux autres , qui font le long delà colline, 
ils fervent à puifer Teau du plus haut Ré- 
fervoir dans les corps de ponapes j & à la 
^refouler , ainfi qu'à la forcer par les piftons 
à monter dans les tuyaux verticalement po- 
fez dans la Tour de pierre , & enfin à dé- 
-gorger dans le Rcfervoir qui eft au plus haut 
ctage : d'oi\ Teau , en defcendant par d'au- 
tres tuyaux pofez à plomb , & renfermée 
dans des tuyaux enterrez,va fortir par d'au- 
tres tuyaux à plomb dans le haut Réfervoir 
duChâteau de Verfailles,d*oii elle eft enfuite 
'<liftribuée. Ce qui vous doit domier encore 
^ne plus haute idée de cette admirable Ma- 
chine , c'eft qu'elle élevé près de foixante & 
deux toifes de haut , l'eau qu'elle fournit 
pour tous les Jets d'eau & Baffins de Ver- 
. failles. Elle a été inventée par le Chevalier 
^de F'ille^ & la'a sûrement jamais eu de pa- 
reille dans le monde. Le fleur de l'Epinle 
ControUeur des Bâtimens , a le foin de cet- 
te Machine , tant pour l'entretien , que 
pour les réparations de ce qui fe peut rom- 
pre ou détruire ; ce qui arrive fouveiit , 
ces grand corps étant jour & nuit en mou- 
vement. 
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LE jjChâceau tlè Yipcennes eft (icuc dans 
rjlfle de F.|«p:e^a dettx^lifcpcs de Paris, 

du c^é de r:Onenx;.<5S^W"^^ Auteurs pré- 
tcndeiic quelle itt>m^?Vin€eniîes a été 
donnéàceÇIrâc^^u^^ calafe qu'il eft diftanc 
de Paris de zo ftade$, qui font deux mille 
deux jjens pa? ^ ce qu'il fauc cnteiwlre dans le 
temps que laVilledeParisétoit renfermée 
dans i'Ifle 4u Palais : car il s*en faut beao* 
coup moins aty^urdfhui. D'autres difent , 
àcaufe de .Féceî>due^de Taftcien Parc qui 
contGQoit environ dèilx mille ou vingt fois 
centârpens* Dautres enfin tirent ce nom de 
Vincennes à caufè de fa (îtuation , par la po* 
reté de l'air qui rend la vieiaine^& cette éti« 
înoloçie a plus de vrai-femblable. Ce Châi- 
teau îe trouve aujourd'hui, à l'extrémité 
d une longue avenue , plantée de quatre 
rangées d'ormes , qui commencent à l'en* 
droit on étoit l'Arc de Triomphe. Il a falu 
faire de grandes dépenfes pour rendre le 
tcttcin égal > combler les creux fort pro- 
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fonds, & élever des murs épais & trcs- 
hauts , afin de foucenir les terres Se confer- 
ver le niveau. 

Ce lieu eft auflî communément nommé 
le Bois de Vincennes 5 ce Bois,qui a quator- 
ze cens arpens d'étendue , étpit environné 
de foifez^les Religieux deS« Maur desFofl 
fez , ceux de S. Martin des Champs,& ceux 
de S. Lazare y ont eu droit de chauffage jut 
qu'en 1164 , quils le cédèrent au Roy 
Louis VII. Le Bois de Vincennes étoitune 
dépendance du Château Royal de Beauté 
qui écoit fitué fur la Marne : il y a encore 
dans le Parc ,un Buifibn de tillieùls , cou- 
dres,& autres Bois blancs , contenant qua^ 
(orze ou quinze arpens plantez fur une co- 
line qui regarde cette rivière , lequel eft 
formé dans un petit Parc qu'on apelte k 
Buiffon de Beauté. Louis VII en 166^ fiten^- 
tourrer le Bois de Vincennes j Se du côté 
de Paris , il y fit faire de petits logemens 
pour lui fervir au retour de la Chaflè. 

Ce Prince fit bâtir, allez proche de là,uA 
Monaftére qu'il donna aux Religieux de 
rOrdrc deGranmont , qui l'ont confervé 
Jufqu'au régne de Henri III. qui leur don- 
na le Collège de Granmont à Paris , & mit 
en leur place à Vincennes les Religieux 
Minimes qui y font depuis ce temps-ïa. 
En 118}, Pnilippes-Augufte, au rapport 

de 
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<Ie Duhaillan , le fie fermer de muraille» ^ 
& y jecca les premiers fondemens du Châ^ 
teau. Rigorc , Hiftoriographe Se Médecin 
de ce Prince , parle de Vincennes en ces 
termes : PhilippHs^jiuguflHs , anno M. C. 
LX X X 1 1 1. Nemui f^incennarum quod 
toto tempore PrddeccJfortimfHerat difclnfUm^ 
& omnihus tranfeuntibus fatens & pervinm 
muro optimo clnxit. Inclufit maximam mnl^' 
titudinem Capramm , & Damamm , & 
CervorHm. 

L'an I j J7> Philippes de Valois éleva huit 
grofles Tours au milieu defquelles fe trou- 
voit la Tour de S. Louis. Depuis, on en a en- 
core bâti deux autres du coté de Nogenc. 
Le Roy Jean fit continuer l'ouvrage de ces 
Tours jufqu'à leur dernière hauteur j il les 
fit entourer d'un fofle profond 6c revêtu de 
pierres de taille , & fit fermer de murai U 
les Tefpace des Tours de l'une à l'autre. Le 
Roy Charles V. fon Fils,achevacesTours 5c- 
fe logea dans la plus haute qui eft du côté 
de Paris , qu'on appelle la Tour du Don- 
jon. Il fie aufli bâtir une Sainte Chapelle 
dans le Cloître où font les Chanoines. Les 
Rois François L & Henri II. en ont fiait de- 

fuis conftruire une autre plus belle que 
ancienne , vis-à-vis le Donjon. L'origine 
de Vincennes s'apprend par les Vers fui vans 
gravez en greffes ieures fur une table de 
Tm€ IL S 
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marbre noir élevée contre le mur de la por^ 
te de la haute Tour , du côté gauche. 
Origine & Antiquité. 
Qiii bien confidire cet œuvre , 
Si comme fe montre & die œuvre. 
Il peut dire tjue oncques à Tour, 
Ne vid avoir plus noble atonr. 
La Tour du Bois de rincennes , 
Sur Tours neuves & anciennes, 
A le prix. Orfave\en ça. 
Qui la parfit ou commença , 
Premièrement , Philippes , Loyr, 
Fils Chartes , Comte de Valais , 
Qui dt grand prouejfe abonda , 
Jufque fur la terre la fonda , 
Pour s'enfoulacier & ihattre , 
Van trois cens trente-trois & quatre. 
L- Roy Jean l'a continué jufqu'au $« étage. 
Après vingt & quatre ans pdffez. > 
Et/fu*il était fa trepaffez. , 
Le ^oy Jean , cet ouvrage 
Fit lever Jufqu au tiers étage 
Dedans trois ans par mort cejfa. 
Elle iPut achevée par Charles V. fils à^x 

Roy Jean. 
Mais Charles Roy fon fils lai fa > 
Qui pa rfit en brieuves faîfons , 
Taurs, Ponts, Srayts, Fofez., Maifont, 
JVffZ. fut en ce lieu de Citait e ^ 
P our ce Savait plus agy^aUt 
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JDe la fille au Roy Bihaigne , 
£t ot a époufe & Compaigne , 
Jeanne fille 4U Duc de Bourbon » 
Pierres en toutes valeurs bon. 
I>e M a noble lignée, 
Charles le Delphin & Marte. 
Témoignage de rAmeur, 
Afefire PhtÙppes Ogier témoigne 
ToHt lejait de cette befoigne^ 
achèverons , chacun fupptie ^ 
Q^en ce mancC leur bien multiplie , 
Et que les nobles Fleurs de Lis, 
Es Saints deux ayent leurs dilix.. 
Plufieurs Rois de la troiûéme Race ont 
fait leur réjour dans le Château de Vinccn- 
nes. L'Hiftoire de S. Louis rapporte que 
ce Prince it déroboit fouvent à la foule des 
Courcifans , pour fe donner plus cranquiU 
lement aux exercices de pieté, & pour jouir 
en ce lieu des charmes de la retraite. On 
voyoit dans le Parc , fous Fr^n^ ois I. ic 
long, temps encore après , un gros chêne 
fous lequel ce S. Roy donnoit Audience à 
ceux qui fe préfentoient pour lui demander 
juftice. Les Hiftoriens ajoutent qb'il en« 
voyoic des Héros par la campagne pour 
avertir ceux qui avoient belbin de ion aUf 
toritc contre Toppreffion des Grands qui 
ies maltraitoient , & que là , fur un Trône 
de gaxon ^ il les écoutoit patiemment ^ & 

Si) 
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rendoic des Jugemens qui les meccoient en 
repos. 

La Sainte Chapelle de Vincennes a été 
fondée au mois de Novembre 1379 , par le 
Roy Charles V : elle eft compofée d'une 
dignité de Tréforier qui a 1500 livres de 
rerite j d'un Office de Chantre, qui a un 
Canonicat anexé avec 1500 livres ; & de 
douze Canonicats qui valent chacun 1100 
livresrde iîx Chapelains ou Vicaires perpé- 
tuels qui ont éoo livres; ils ont entrée au 
Chapitre. Tous ces Beneficiers font logez 
dans un endroit du Château qu'on apellele 
Cloître : leurs maifon« y ont été bâties , & 
font entretenues par le Roy. Le bâtiment de 
cette Sainte Chapelle eft d'un deiïein aflez 
beau y quoique gothique , avec quantité de 
piramides 8c d^autres ornemens qui étoiene 
tort eftimez autrefois. Les Vitres peintes 
en aprêt font du fameux Jesn Coufin \ l'on 
n'en voit point de plus belles ailleurs. 

Lts Rois Philippes le Bel , Louis Hotin, 
& Charles le Bel , font morts à Vincennes» 
L'Ordonnance de la Majorité de nos Rois 
y fut faite en 1574 par Charles V. dont la 
troifiéme fille , nommée Jeanne de Fran- 
ce , y prit naiflfànce. Charles Dauphin de 
Viennois fon fils y mourut Tan ijS^î j de 
'même que le Roy Charles IX. en 1574. Le 
Cardinal Mazarin y fous le Miuiftére du^ 
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quel on y a fait des augmentations très 
confîdérables , étant mort dans ce Château 
en t66i y Ton corps fut mis en dépôt dans la 
Sainte Chapelle, où font Tes entrailles 3 il 
y demeura jufqu en Tan 1684 , qu'il fut ap- 
porté à Paris dans la Chapelle du Collège 
des Quatre Nations, où vous avez vûfon 
magnifique tombeau. 

Tout l'ouvrage du Château de Vincen- 
nés eft fur un plan quarré long , entouré 
de foflez , revêtus ,& afièz profonds. Ileft 
compofé de plufieurs Tours quarrées , & 
fort élevées dont il y en a une plus haute 
que les autres , nommée le Dokjon , qui 
afon foflJ particulier , avec un pont-levis. 
Louis XIV. dans le commencement defo» 

• 

régne , fit élever les deux grands Corps de 
bâtimèns qui font du côté du Parc , dans la 
Cour Royal. Le Corps de logis qui eft du 
côté de Paris efl double 5 l'autre ne l'eft 
pas. Les faces (ont ornées d'un ordre do-, 
hque en pilaftres : les dedans font grands 
& magnifiques. 

Le Château de Vincennes a long-temps 
fervi de prifon pour les perfonnes d'une 
qualité diftinguée , ou prifonniers d'Etat j 
il y a préfemement une Capitainerie royale 
de-Châlïcs , jointe à celle de ce Château. 

En 161^ Marie de Médicis fit faire la 
fcrfle galerie qui régne du côté dq Paris^ 
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Vous y verrez d'excellentes peintures ; le 
plafond de TAppartement du Roy a été 
peint par Champagne y qui prit pour fûjec 
la Paix de i6$^^&c leMariage de Louis XIV. 
& de Marie-Thérèfe d'Autriche y, Infante 
d'Efpagne. 

En iGCoy Louis XIV. fit faire par Louis 
le f^4H , célèbre architeéte , les deux grands 
Corps de bâtiment qui font du côté du 
Parc , dont les dedans & les dehors font 
auflî grands que magnifiques ;les excellentes 
peintures de Manchole , peintre Flamant ^ 
en augmentent encore les beautez. Les Ap- 
partemens de la Reine font embellis de 
fculptures 8c de dorures , avec de très- 
beaux plafonds peints par di^ Sive^ Il y a 
attHî des ouvrages de Michel Dorigni , 
gendre de Simon Vauet. 

Louis X I V. a long-temps occupé ce 
Château pendant ia Minorité. Le 9 Sep- 
tembre 1715 , Louis X V. paflàht par Paris 
aux acclamations des Peuples , y fut loger 
avec toute &^our( fui vant les intentions 
du feu Roy ) qui avoit choiiî ce Château 
pour le fejour de ce jeune Prince , à caufe 
àc la bonté de Tair qui régne dans (es en- 
virons , & de (à proximité à la Ville dePa. 
ris ; le bien de l'Etat 8c l'expédition des 
Affaires demandant que le Roy {oit près 
dbs Coofèils» 
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Sa Ma jefté a occupé le Pavillon^ou 1 aîle 
de ce Château, qui donne du côté de Paris,, 
donc la vue eft des plus charmantes. L'au- 
tre côté étoic occupé par Monfcigneur le 
Duc d'Orléans Régent & par les Princes : le 
Donjon fervoit pour les Offices. Il eft vrai 
que la Cour d'un fi grand Prince étoit lo- 
gée fort à 1 étroit ; mais comme ceux qui 
la compofent ont chacun leur Hôtel à Pa- 
ris y le peu de diftance de ce Château fait 
qu'ils y étoient auffi agréablement que s'il 
avoit eu plus d'étendue. 

La grande porte qui donne du côté àix 
Parc, paflè pour un des plus excellent 
morceaux d^architefture : elle eft bâtie ea 
Arc de Triomphe , ornée d'un ordre dori- 
que , accompagné de fix colonnes , qui 
font dans te vif du bâtiment \ avec de$. 
ftatues & des bas reliefs de marbre d'un 
très- bon goût. Cette porte fait un agréable 
effet dans ^a fîtuation où elle ie trouve y 
au milieu d'une cour fort fpacieufe, dont 
les deux cotez font bornez par les deux 
plus grands corps d'appartemens ,& par 
ieux galeries découvertes , qui font fou- 
tenues fur des arcades ruftiques. 

A l'entrée du Parc , il y avoit un bâtt 
ment nommé la Ménagerie, où l'onnour- 
riffoit il y a quelques années plufîeurs bcte» 
farouches , comme des. Lions ^ des Tigres 
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& des Léopards : il n'y en a. plus préfeme- 
tnent. Derrière la Ménagerie , près d'une 
antre porte du Parc , font les Retigienfes 
de S. Mandé , qui étoient autrefois à la 
Sauiïkye proche de Ville- Juif. Elles occu- 
pent ce lieu depuis qu'elles l'ont acheté des 
débris de la fortune de Nicolas Fouquet , 
Surintendant des Finances. 

Le Couvent des Petcs Minimes du Bois 
de Vincennes efl; à voir; une des principales 
curiofïtez conlîlle en un esicellent tableau 
de Jean Confin , qui repréfente le Jugemeiv 
univerfel : ce tableau , qui a été gravé par 
Tierre de Jode , excellent deffignatear , eft 
placédans la Sacriftie de ces Religieux; rien 
«î prouve mieux combicnJeanCoufin étoit 
, habile dans le deffein & abondant en belles 
exprellLons. 
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LE CHATEAU 

DE 

M E U D O N 

ME v D o M e(t un Bourg à deux lieues 
de Paris , qui n'eft conHiérable que 
f}^ le Château qui apparcenoic à feu Mon^ 
leigneur le Dauphin , âls unique de Louis 
XIV. & prcfentement à Sa Majefté Louis 
XV : il eft fitué fur une éminence , d'oà 
IW voit Paris tout à découvert , & les 
Boures des environs. Son avenue eft une 
des plus belles Terraflès de l'Europe : elle 
eft pratiquée fur les flancs d'un rocher, où 
k Cardinal de Lorraine fit commencer 
par Philbert de Lorme , ce Château fou« 
le régne de François Premier. Il fonda 6c 
fit aufli bâtir le Couvent des Capucins (leur 
ptetniére Maîfon en France ) qui eft encore 
*»ijourd'hui fur la côte de cette Terrafle la 
plus proche de la rivière : leur maîfon Se 
l'enclos ont trente arpens d'étendue , qu'ils 
tiennent des libéralitez deMoNSEicNEUR. 
Ce Château fut confîdérablement aug- 
ûïcnté par le Comte Abcl Sccvient , Sar- 
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intendant des Finances ; & le Chancelier lô 
Xellier y fit faire de magnifiqaesjardins , 
qu'il enferma d'un parc vafte & fjpatieux , 
dopt les extrcmitez joignent ceux de Ver- 
failles & de S. Cloud. M. de Louvois Mi- 
niftre d'Etat , Ta encore depuis fait embélir. 
Mademoifelle d'Orléans de Montpenfier, 
tante de Monfeîgneur ( à la mode de Bre* 
tagne) , lui ayant légué en 1691 fa belle 
maifon de Choifi fur Seine , Louis XIV. 
l'échangea pour Meudon y après la mort du 
Marquis de Louvois : la hcç de cet an- 
cien Château efl: rougie dé brique ; Ôc ac- 
compagnée de quelques buftes Se de bal* 
cons , qui régnent tout autour. 

Depuis réchange, qui rendit ce Château 
Maifon Royale , Monfeîgneur Ta orné de 
tout ce que l'art peut ajouter aux plus heu- 
reufes difpofitions de la nature* Les Fon- 
taines y ont été augmentées , des Grottes 
ajoutées , de nouvelles routes percées , de 
magnifiques avenues plantées ; enfôrte que 
ce lieu s'eft trouvé depuis digne de Louis 
le Grand , qui y faifoit chaque année trois 
ou quatre voyages de deux ou trois jours : 
c'eft un des plus brillans 8c des plus agréa- 
bles féjours, & dont l'aimable Prince, qui 
étoit l'efpérance de la France , & la confo- 
lation des Peuples , fâifbit fes plus chères 
délices : il y mourut de la petite vérole le 
14 Avril X711. 
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Ce Châceap, où Ton arrive par une 
grande avant- cour garnie de gazon, eft 
compofc d'un grand corps de logis qui Ce 
préfence en face. Il eft accompagné de 
deux ailes : celle qui donne fur la plaine a 
été rétablie par Monfeigneur» dont les 
écuHbns paroifTent du côté du Jardin : les 
armes de M. le Tellier font en face au bas 
du pavillon du milieu , que 1 on appelle 
vulgairement la Calotte ^e Meudon, 

Après Verfailles , rien n'eft au-delfus de 
la beauté des apparcemens de ce Château : 
les glaces , les peintures , les dorures Se 
les marbres y font en profufion. Il n'y 
manque que la richeflfe des meubles , qui 
ont été envoyez en Efpagne pour la parc 
de Philippe V. dans la lucceflion de feu 
Monfeigneur fbn père, 

La Galerie eft ornée de tout ce qui peut 
la rendre magnifique : outre réclat det 
marbres 6c des dorures , il y a un grand 
ûombre de ftatues antiques & modernes j 
^ pardeffus tout , quantité de peintures des 
deux cotez , qui reprcfentent des Campa* 
gnes & des fiéges. Ces beaux ouvrages font 
de Martin l'aîné , habile Peintre. 

Feu Monfeigneur a fait conftruire en place 
de l'ancienne grotte de Meudon , un Châ- 
teau neuf trcs-confidérable par plufieurs fo- 

ets.Lc fécond étage de cet apartement rend 

Tij . " 
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de plein pied dans le jardin haut. 

Les Jardins (ont coupez en terrafTes i 
qui s'élèvent les unes fur les autres: elles fe 
terminent vers le Midi par une pente infen- 
(ible y jufqu'au bas du coteau, où il y a deux 
pièces d'eau. Se un canal au bout. Des 
bois d'une charmante beauté y font ref- 
pirer pendant la chaleur une fraîcheur dé- 
licieulc , en même tems qu'on y goûte un 
paifible repos , qu'infpirp le défert le plus 
écarté. Cette folitude n'en eft pas plus fau- 
vage , car le nombre infini d'agrémcns 
champêtres , qu'on a pris foin de joindre 
aux beautez naturelles de ce Palais , la ren- 
dent le lieu du monde le plus enchanté 6c 
le plus délicieux. 

L'Orangerie eft des plus belles, tant, pat 
la quantité,que par là grofleur des orangers 
qui font des plus gros , 8c placez tout pro- 
che les uns des autres. 

Le Village de Meudon n*a rien de Im- 
gulier que la ParoiiTe ; feu Monfèigneur l'a 
tait rétablir , avec un clocher j & une fon- 
taine pour la commodité des Habitam. 



5» 
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DE l'dtobD 

'■ 'I f * . • - • , 

SA I >rr G^ eft un Bbittg .<fe France 
,à d^x|>ficitesKeae><ïe Paris ^fi^ fur 
le bord de l^irtviéiré de Seine , qui Irii fert 
de can^fil ^ & fpnd fts Jardins & Tes coteaux 
très-sagrcableà : le i&£de ^cç lieu eft an Du- 
ché Pairie dont i*ÀTctevcque de ..Paris eft 
le Seigneur ^jeir^cèt^ qualité. il eft qualifié 
Duc de S. ei6ud> P^iîr |fe France. Ce Bourg, 
bâti fur un tèrrein.ilcyé en tiemi croiiîant, 
eft confidcrablé par ^e^ Château auquel il 
a donné le ni>m. Oir y Arrive 4e Paris par 
un ppnc de piérre;^.4'oà 1 on cnwe dans 
la Place d^prlêân^j ftparce du jardin par 
une grille àû fer ïdi^fec jpet^^ , d'un 

côté fert d*etiti:ée jtuk ïardirts dVh bas , 8c 
de Tgiùtre ^isc avalitcour$4iiCh&teau,par 
une longue avenue d*ormes&4e paliffades 
de char/nillcii. ;^ . ' . / ^ 

Ce Château qui appartenoit autrefois à la 
Maifon deGondy/ût acquis par LouisX l V. 
le 8 Oâiobrc 1^58, pour ffeuMoNsiEun, 
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Duc d'Orléans , Ton frère unique. C'eft un 
des plus beaux Palais de France : la ficda- 
tion , les vues , les eaux , les bois , Tarchi- 
teâure ; les marbres , les fculpcures , Se le$ 
peintures , en font un agréable féjour. 

Ce Château, qu'on trouve dans une 
dernière cour, plus longue que large,éle vçe 
en haute ter raiiè, eft compofé.d'an grand 
corps de logis de cent quarante - quatre 
pieds de façade , fur foixante 8c douze 
d élévation. On y a joint quelques ouvra- 
ges foutenus de deux gros Pavillons , où 
commencent deux ailes moins exhaudees , 
qui s'étendent , par une agréable fimétrie , 
jufqu'aux deux tiers de la cour. Les bal- 
cons des avant-côrez ont leurs vues fut la 
plaine , fur Paris , & for des païfages d'une 
grande beauté. 

Lorfque vous ferez entré dans la cour 
de ce Château , vous verrez au fronton de 
la principale façade , un cadran découvert 
'par le Temps, avec quelques Amours, 
qui repréfencenc les quatre parties du 
jour. 

Sur la cocnicke,qm eft portée par quatre 
coloimes de- l'ordre corinthien , il y a la 
Force , la Prudence , la RicheiTe » & U 
Cucrre. 

A l'aile droite du Château , dans des ni^ 
çKes y font quatre figures qui repréfencenc 



et s. C t o tr ». £^ 

TEloqûence , la Mulique , la Bonne-cherc 
& la Jeunefle. 

A Taiie gauche du Château , ce font la 
Comédie repréfencée par le Dieu Momus, 
& la Danfe par une Baccance ^ il y aauillla 
Paix & la Richcflè. 

Les Afpart£men$ de ce Château foni 
d'une grande magnificence & très- riche- 
ment meublez : tout y eft d*un goût & d'une 
perfeétion digne du grand Prince à qui il 
appartient : les excellentes peintures du 
célèbre 'Mignard , doivent vous ei^ager à 
voir ce charmant iejour. On monte aux 
apartemens par le grand efc^lier qui eft fur 
la gauche en entrant \ il eft formé de deux 
rampes égales \ les colonnes , les pilaftres ^ 
& la baluftrade font d'un marbre choifî. 

D^abord on entre fur la gauche dans la 
falle des Gardes , pour fuivre Tenfilade 
des appartemens \ mais avant que d'y en- 
trer ^ yoy&z fur \^ drpite le Sallon du 
Billard , dont le plafond dl reçipU de pein« 
turcs d'un bon gp^lit, 8c les lambris, comme 
le plafond , chargez de dorures & de por- 
traits au naturel de Princes & de PrincefTes » 
&c. dont les noms font marquez en lettres 
d'or : avancez jufques fur le balcon pour 
voir la vue du monde la plus agréable , 
qui régne fur Paris & fur les environs, 

La pièce la plus curieufe des apparte* 

T iiij 
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^niens eft la fàmeufe Galerie d*Apolloii & 
fes deux Salions, qui remplifïent Taîlc 
gauche , ôc qui, jointes de plein pied avec 
rOrangerie , font une enfilade d'une lar- 
geur furprenante , & d'aujcant plus agréa- 
ble , que la vue n'y eft nullement bornée , 
s'étendant fur Pa^is & le païs d'alentour* 

Le grand Sallon qui précède la Galerie, 
eft orné de belles peintures qui rcpréfcn- 
tent les Amours de Mars & de Vénus co 
plufieurs tableaux. Remarquez dans le 
coin du plafond du côté du jardin ,' Apollon 
ou le Soleil qui découvre à Vulcain les 
amours de Vénus fa femme avec Mars; 
qui font repréfentez en(èmble audeflùs de 
h cheminée. Mars y eft defarmé par plu- 
fieurs Amours lorfqu'il vient rendre vifire 
à fa Maîtreilè. Outre l'éckt des dorures , 
ce Sallon eft encore orné de quatre grofllès 
colonnes , & de feize pilaftres de marbre. 
Ce beau Sallon communique par une 
grande arcade » à 

LA GALERIE D'APOLLON, 

décorée de tout ce qui peut rendre un pa- 
reil lieu magnifiqne & charmant : clic eft 
percée de treize fenêtres de chaque côté 
Se de deux à l'extrémité ; les trumeaux 
font couverts de peintures qui repréfen- 
tent différentes Maifons Royales , Cha- 



» E . s* C L O V D. fiy 

icaux , etc. qui font rangées en cet ordre : 
Le premier fujct en entrant fur la droite, 
cft Cnantilli , Viliers-cotterefts , Rainci , 
S,eaux , Trianon , le Pleflîs, Vaux le Vi- 
comte , le Palais Royal, S. Germain , Cla- 
gni , les Tuilleries , S. Denis , le Luxem- 
bourg. Le premier à gauche , Fontaine- 
bleau , Vincennes , le Château neuf de S. 
Germain , Verfailles , Blois, Fontainebleau, 
Marimont , Maifons, le Val , le Pavillon de 
S. Cloud, Verfailles, Verfailles du côté de 
rOrangerie , & Chambort. 

Le premier tableau, qui eft au-deflus de 
la porte en entrant , reprcfènte la naiflance 
d'Apollon & de Diane ; Latone outragée, 
demande à Jupiter qui paroit fur une nuée,^ 
la vengeance des Païfans de Licie^ il y en a 
un baifile qui trouble l'bau , pour empêcher 
Latone de boire ; un autre fait la moue à 
cette Déeffe \ Se un troifiémç la menace du 
doit. 

Sur l'autre bout de ce tableau , il y a un 
autre païfan qui dort, ic deux enfans *, l'un 
tient une flûte , & l'autre tm nid de Cannes. 
Le plafond de ce tableau repréfente Tlfle 
de Délos , avec une n^er Se une grande 
F9':ct. ^ 

Vous verrez dans le grand plafond du mi- 
lieu de cette Galene,le Soleil fortant de Cok 
Palais , accompagné des heures du jour , 
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en attitude de pouffer , & d'ouvrir la va^ 
peur qui forme robfcurité j il eft préccd(S 
d'un enfant , qui porte un cornet plein de 
fruits pour reprclènter TAbondancc. 
' Plus bas, bien au-deffbus , il y a des petits 
Zephirs , qui yerfent la rofée du matin , 
à la pointe des rayons du Soleil. L'Aurore 
paroit dans Ton Chat^ devant lequel un 
Amour répand des Fleurs. Au deffûs , un 
peu devant l'Aurore , TEtoile du point du 

Jour eft reprcfentée par un beau jeune 
lomme qui ia porte fur fa tête , une verge 
à fa main , en attitude de chalTer la nuit 
ic toutes les conftellations devant lui, 
L'Hirondcle, oifeau qui vole avant le point 
du jour , s'enfuit de même. 

Sur la fin du tableau paroit la nuit, en 
attitude rapide & violente , tirant à deux 
mains fes voiles i elle eft accompagnée de 
fes deux enfans , dont l'un reprél^te le 
fommeil de la vie \ Se l'autre, celui delà 
ùiort. 

' Les quatre Saifbns de l'année font auffi 
repréfentées dans le berceau de cette Ga^ 
lerie , fçavoir : le Printemps & l'Eté, entre 
l'entrée & le plafond du milieu ; & TAu- 
tpmDefc l'Hiver , entre ce même plafond, 
& l'extrémité de la Galerie. 
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LET PRINTEMPS. 
JDh coti du Jardin. 

Le Printemps eft repréfenté par les Fê- 
tes ou le IVfariage de Flore & de Zéphire : 
cette Dée(ïè parole fur un lit , Zéphire au- 
près d'elle , qui la carcfle d'une main , & 
marque de l'autre un emprefllêment ex- 
trême de verfer fur elle des fleurs , qu'une 
des heures du jour apporte dans un cornet 
d'abondance. Les Amours font à lentour j 
il y en d un qui tient une corbeille de fleurs, 
un autre qui en prend pour les jetter eu 
confufion fur Flore ; un troifiéme eft adîs 
près d'une petite corbeille de fleurs » dont 
il fait des guirlandes. 

Au côté gauche de la Dceffe/ur le bord de 
ce tableau, Ton voit encore trois Amours: 
le premier, monté fur une peau de Boue 
qu'il perce pour en tirer du vin ; le fécond, 
qui en reçoit dans une taflfe d or ; & le troi- 
fiéme , aflîs plus bas , tient un vafe entre 
fes )ambes , qui reçoit aufli le vin qui fort 
avec impétuofité. 

A fon côte droit , derrière Zéphire , il y 
a deux autres Amours , dont l'un repré- 
fenté THy ver qui tient une torche allumée; 
& l'autre fe joue avec un petit oifeau qu'il 
lailTe envoler. 
Sur le devant de ce tableau , il y a une 
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figure qui fe tnec à genout , & qui cueille 
âes fleurs pour les porter à Flore ; Se de 
Vautre côté près de la Dceflc Flore , £ur 
le devant du tableau , une figure vcue par 
le dos , prend d'une main de ces fleurs dans 
une corbeille , & de l'autre les répand fur 
le lit de Flore ; & auprès d'elle, il y a des 
Tafes avec une table garnie d'une petite 
collation. Dans le fond de ce tableau les pe« 
tites figures de Téloignement , repréfentent 
des Baccantes , avec des Satyres qui vien* 
nent pour fe réjouir aux Fêtes de Flore. 

r E T E'. 
Dh coté de la cour. 

L'Eté eft repréfenté par les Fctes de Gé- 
rés. Les Vierges , qui portent la ftatue de 
cette Déedê en dévotion parmi les bleds 
pour la fertilité de la terre , font arrêiccs , 
ayant pofé leur trépié & mené les viûi- 
mes , qui étoient la truy e & la brebis , noue 
en faire le facrifice , auquel on travaille. 

• La figure de devant , veue par derrière, 
repréfenté le Boutipe , tenant le couteau de 
la main droite , pour égorger la viâime : 
ce Boutipe , qui étoit un Sacrificateur , eft 
en attitude d'exécuter fon aûion , dans le 
moment que la Prêtrelfe aura prononcé les 
paroles eUêntielles du Sacrifice , & dans le 
même temps qu'une autre Vierge répan* 
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iu du lait 8c dn vin fur le feu du trépied 
qui fume : les Vierges font fuivies de Bac- 
cances avec des inftrumens antiques , & 
lorfque le Sacrifice fe fait , les Moiffon- 
neurs fe mettent à ge^ioux avec des torches 
à la main , en attitude d adorer la Déelle 
Cerés , que les Vierges portent fur leurs 
épaules -, & d'autres lui prcfentent des ger- 
bes de bled. Le Peintre pour témoigner 
lextrcme chaleur de TEté, a repréfencé la 
Canicule dans une nuée fous la ngure d'un 
chien altéré regardant le Soleil. 

U A U T O M N E. 

Dii coté de la Ceur. 

L'Automne eft repréfentée par les Fctes 
de Baccus » nommées les Baccanales. Le 
Peintre a placé au milieu de fon tableau 
Baccus , & Ariane dans fon Char , tirez 
par des Panthères , qui font gouvernez 
par des Amours. L'on y voit une marche 
de Faunes Se At Baccantes , le Tirfe à la 
main , don; l'une danfe devant le char eu 
fonnant du tambour de bafque ; ic l'autre 
porte un pannier de raifîns , en attitude de 
prendre plaifir par fon air riant , de voir 
deux petits entans , l'un endormi par la 
Vendange , & l'autre qui s'en rit. . 

Cette troupe eft fuivic du bon père Silc^ 
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M , porté par des Faunes -, & toute la cota** 

{)agnie eft pamprée & couronnée de feuil. 
es de vigne & de lierre* Le fond du ta- 
bleau rcpréfenre une Mer , & dans Téloi- 
gnement un petit VaiiTeau qu'Ariane mon- 
tre à Baccus. . 

Sur la droite , font reprcfentex des Ar- 
bres d'Automne avec des fruits ; des peaux 
de Tigres font attachez à ces arbres , avec 
des mafques Se des tambours de bafque » 
qui étoient la marque de rcjouifrancc des 
baccanales. 

L' H Y V E R. 

Dh coté du Jardin. 

La principale figure de ce tableau te* 
préfenie le vent Borée , avec iès deux 
Fils , fur une grollê nuée \ fbn manteau en- 
tortillé dans fon bras gauche \ il fbuffle 
avec colère la grefle & la neige , Se chafle 
le Soleil qui fe va cacher dans le coin du ta^ 
bleau* Le Soleil eft prefque oflTufqué par 
une nuée épailTe & orune qui le chaflè. 

Derrière Borée^les {èptPlayades {ont re- 
préfentées , tant en figures humaines » 
qu'en Etoiles qui fe fondent en eau , & fe 
répandent dans des Vazes antiques. Sur le 
devant du tableau , la Terre y eft figurée 
demandant du fecours au Soleil \ V ulçajin 
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YÎenc lui offrir le feu de la Terre , n*y ayant 
plus que ce feu qui lui puiflc être utile. 

Le fond de ce tableau eft une Mer agitée^ 
pleine^ de bourarques où font quelques 
Vailleaux en péril j le rivage de' la Mer eft 
glacé , & il y a fur les bords des Oifeaux 
aquatiques, 

Audefïus des deux fenêtres de l*extrcmL 
té , vous verrez le Parnafile, & Apollon qui 
invente la Mufique , montrant un Rom« 
gnol perché fur la branche d'un Laurier 
( comme le fymbole de la Muflque } duquel 
il prétend qu'on écoute tous les tons pour 
les faire noter. 

Des deux enfans qui font le devant dut 
tableau ^ l'un , frappe d'un marteau fur un 
enclume ; 8c Tautre , en attitude de.pren- 
dre un marteau dans des balances pour fra<» 

Eer avec lui j ils marquent laf^mefure ^ Se les 
alances qui font au bas de l'enclume fur 
le terrain ^ ^gnifient la juftelTe. Les Cignes 
qui font fur le côté gauche repréfentent la 
Voix des Poètes. 

U y a encore quatre petits tableaux dans 
la voûte -, deux de chaque côté du grand 
Plat-fond : celui qui eft entre la porte & 
le grand Plat^fond , fait voir Climéne qui 
prcfente fon Fils Phaëton à Apollon pour, 
le rcconnoître. 

Celui qui eft entre le'pia^fond ic les fe«,^ 
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nctres , rcprcfente Apollon avec la Vertu, 
volant dans l'air , montrant à la Vertu , 
qui eft aflife en bas fur des nuées ^ un Siège 
tout lumineux , où il la veut placer ; L'A- 
mour de la Vertu eft auprès ^ aflis de même 
, fur des nuées, tenant de grandes branches de 
l^aurier , qui ne fervent que pouf orner ce 
tableau. 

Ceux des extrcmitez , repréfentent Cir- 
cé , fille du Soleil , aflife fur des nuées , un 
Amour auprès d'elle qui lui préfente quan- 
tité d'herbes : il eft entre la porte & le 
plafond. 

Et dans l'autre , fitué entre le plafond & 
les fenêtres , l'audacieux tcare eft repré- 
fenté avec fes ailes qui fondent , en attitu- 
de d'un homme épouvanté ^ fe fentanc 
tomber de la route du Soleil en Terre. 

hts huit bas reliefs en camayeux de cet- 

*te belle Galerie fbtit placez dans de gran« 

des bordures rondes rehauifées d'or. Le 

{>remier qui eft fur là droite en entrant dans 
a Galerie , repréfente Apollon devant le 
î^ortique de fon Temple ; fon trepié de- 
vant lui , & la Sibile à genoux « lui mon- 
trant une poignée de fable dans fa main , 
ic le priant de la faire vivre autant d'an- 
nées qu'il y a de grains. 

Le fécond , qui eft le premier (îir la gau- 
rfie,reprèfentc Apollon àflîs fur une Ter- 

raife \ 
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radè^ie Dieu Efculapc fon fils à genoux au«. 
près de lui , s'appuyanc fur un grand livre 
gui efl: fur les genoux d'Apollon ^ quantité 
de Plantes devant eux qui fortent de U 
Terre , & qu'Apollon montre à Efculape 
pour lui enfeigner la Médecine. 

Deux de ces bas reliefs , qui font plu$ 
grands que les autres , s'étendent jufques à 
la moitié de la Galerie ; Tun^repréfente le 
défi de Marfias avec Apollon y ic Midas 
proche d'eux qui en cft le Juge. L'autre^fur 
la droite à l^oppofîte , représente Apollon 
qui fait écorcner Marfias. 

Les quatre autres bas reliefs » qui fpnc 
dans l'autre moitié de la Galerie, repréfen. 
tent , fçsf^oir ,1e premier fur la droite , le 
changement de Coronis^fic le fecond^qui eft 
fur la gauche , celui de Daphné en Laurier i 
6c au bout de la Galerie , des deux cotez du 
tableau du Parnailè ^ fur la droite , c'cft le 
changement de Cyparifle en Cyprès •,& fuc 
la gauche , celui de Clytie en TournefoU 

Sur la gauche de Textrcmité de cette Ga« 
lerie , il y a un plus petit Salon que celui 
de l'entrée : il eft orné d'un plafond , &de 
plufieurs ouvrages de peintures qu'il ne 
'^ut pas négliger de voir. Le grand Cabi* 
^et eft enrichi d'une infinité de choCes 
finguliéres , & prétieufcs , recherchées Se 
'^amalRes avec autant de foin & de dépen- 



ti}t Les Cu&iositéz 

fe, qu'elles font arrangées avec goût & pro- 
preté. La Chapelle de ce Château quoique 
j^etite a au(& Ion mérite particulier. Mais 
|e ne m'étendrai pas davantaee fur les beau- 
tés intérieures , pour vous (kitc connoicre 
les agrémens des Jardins où il y a plufieurs 
éndjreits curieux. 

' Ces Jardins font difpofoz avec beau- 
coup 4'art 9 dans une trcs-heiireufo (iuia« 
tion : la rivière de Seine, pa({ant le long des 
Jardins d*enbas , forme un beau & large 
Canal, qui mouille le gazon d une terrafle 
plantée en allées à perte de vue. Ces Jar- 
dins font ornez par des efpéces de cabi- 
nets , des bofquets , des iàlons , des ba& 
(ins y des jets d'eau de hauteur (urprenan« 
ce , & fur tout par des grandes cafcades. ' 
Les Jardins hauts font encore plus fpa- 
teieux : on trouve fur la hauteur de la mot^ 
tagne. de grandes pièces d'eau jaliflantes 
diftribuées en jets Se en gerbes diverfifiées 
en ploHeurs manières» Le Parc a près de 
quatre lieues de circuit 5 l'Orangerie , le 
Labirinte , & les Baflîns , ont chacun leur 
mérite particulier ; mais l'endroit le plus 
capable de vous faire plaifîr eft celui des 
-merveilleufes Cafcades ,. qui paflent pour 
lé chef-d'œuvre de l'Hydraulique^ 
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Ces admirables Çaieaéefr font partagée» 
en deux parties ^ la haute Caicade , qui cft 
|du de(Ièin de /^ Pautre ^ a cent huit pieds 
^ âtii^ iu^ autant de pence jufau'à Talléc du' 
TMÎêty ^y^rriu^ t^fot , & la 

^%i% c£e ta: bafie Çafcade. Le milieu eft or^ 
né d^uftë l^ipé à neuf gradins > y dirpoTez 
par autant -^t^^et^l^ès', 1^^^^^ Ik Wûftrade 

qui fc trou>w à^ihiiiteur "dappuî , &' qui ré- 
gné Êu^ tome la face de la Ibaiite Çafcade ^ 
ou elle formfe^uii exand* Balcon , d'oàtous 
|ouirez de la ^t(él^ plus agréable du nion^ 
de. Xes Statues à demi couchées fiir cette 
baluftrade , t^pféfçiîténtla Seine & la Loi- 
re , appuyées cfe|icune (ur une y rne ; celles 
des cxcrémitez font. Hercules éc des Fau- 
lies. L'élévation V la chute &c lesnapes d'eaa 
de cette Cafcade ne doiineut pas moins de» 
plaiCr que de fiirpjife. Leur prémiçr effet 
ronxie dans ces jUrhes i^ne groffe gerbe à 
vingt ]tis de flx pieds de haut. La confufîoti 
des eaux qui ibrtent de ^es gerbes ,& des 
bouillons , defçoiid par nAuf différentes 
napes : cesJiagts ont dou2J::peds dc large , 
îur dijt et débi de faillie , avec trois* ç/iif« 
iBres.Bllçs fc^tK po£éeskliir auçan^rde gfa* 
dins , accompagne* d* UftiÇs fcfutenuës par 
un corps d'architc(aurie,doiitl<îs faces font, 
ornées de tables de rocaiiles^ 
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La première rampe de cette Cafcade en 
ai deux autres à vingt pieds de diftancc, 
compofées de quatorze pilaftr es: elles font 
i;erminées par vingt-huic badins jafpez » 
taillez en chandeliers , difttibuez en quatre 
rangs , & difpofez par dcgrez fur les bords 
de ces deux rampes. Ces Bailins ont quatre 
pieds , fur une forme ronde , d*ou il s*çlé- 
ve des bouillons de (ix pieds de haut. Entre 
les Statues d'Hercules & des Faunes, il y a 
un Baffin de huit pieds , qui en foutient un 
moins large , d'où fort un jet qui fe répand 
en nape au tour de la rocaille qui l'envi- 
ronne. Cette Cafcade eft accompagnée de 
tant d'otnemens , qu'il feroit trop long de 
les détailler. 

Cette haute Cafcade eft ornée de tables 
de rocailles : la baluftrade eft terminée par 
de larges pieds d'eftaux , accompagnez de 
chiffres & de la-devife de feu Monfieur; 
c'eft une bombe enflammée prête à fe 
xhettre en pièces fur les ennemis que les 
canons ont épargnez , avec ces paroles : 
^Iterpofijulmin^ terror» 

La baffe & nouvelle Cafcade eft à la chu- 
te de la haute : elle a été conftruite fur les 
deffeinsde J. H. ManUrd. L'Allée du Til- 
let fépare ces deux Cafcadcs , & forme en- 
ir'clles une large e(pace,d'où vous devez olv 
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ferver de plus près la rare diftribation de 
la hauce , & la difpoficion de la hzSc. CeU 
Ic-ci cft élevée en fer à cheval arrondi , & 
contienc avec Ton canal deux cens foixan* 
t;e.&-dix pieds de longueur , fur quatre* 
vingc-feize dans (a plus grande largeur. 

Une rampe à hauteur d'appui , & qui 
s'avance vers le canal en forme de demi 
cercle , partage ce fer à cheval en deux 
Badins inégaux pour Télévacion de pour 
retendue. L'eau pafle du premier Baflîn 
dans le fécond par cinq grandes napes ^ 
difpofées fur cette rampe , pour couler par 
une autre nape , qui termine à ce fer à cne* 
val dans un troifiéme Baflîn plus enfoncé 
que les deux autres. Les eaux paroilTenc 
fe raflembler en cet endroit , pour fe pré- 
cipiter avec plus de violence , par une der- 
nière nape dans le canal , où fe rendent le» 
deux Cafcades : ce canal eft garni de àou-^ 
it jets, 

La diftribution de ces eaux eft fi bien en* 
tendue , qu'on prendroit cette Cafcade 
pour un vàfte théâtre de criftat. jailliffant , 
par l'arrangement & la difpofition des chu- 
tes , des jets , des napes , des bouillons Se 
& des lances. Toutes ces eaux , après avoir 
coulé quelque temps fous l'Allée du Tillet 
fe répandent^par trois grands Mafques ma^ 
rins , fur une table de vingt pieds de face ^ 
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d où s'clevent deux bouillons de cinq pîeds, 
La prodigieufe quantité des différentes 
eaux qui le précipitent du haut de cette 
belle Cafcade 3 y excite un doux murmure 
& un bruit fi grand de toutes parts , que la 
chute du plus rapide torrent n'y eft pas 
comparable. 

Deux doubles pilaftres , amortis d'autant 
de Dauphins , ornent les encoignures où 
abouti({ent les bafTes rampes du ^er à che- 
val , & foutiennent la nouvelle nape qui le 
forme. Cette nape commence à Tentrée du 
canal où les eaux femblent s'engouffrer 
avec plus de rapidité', en blanchiCIant fur 
une dernière nape qui les réunit , 8c dont la 
forme eft un quarré à oreilles , delà même 
largeur que la précédente. Cette nape cou- 
le aufH par delTus une dernière rampe de 
crois pieds d'élévation , & tombe enfin dans 
le Cianal , qui eft long de deux cens pieds , 
ôc large de cinquante- quatre, 
• Toutes ces eaux paroiflent alors fufpen- 
àrt leurs mouvemens , & rcfter prefque 
çnfevelies dSans cette efpéce d'abîme , où 
mille chutes diverfes les ont précipitées dtt 
haut de la grande Cafcade , comme (i elles 
lie dévoient 'jamais être ranimées dans les 
deux boulingrins difpo fez pour ta décharge 
de ce Canal. 
^ Un demi ayals ^ de vingt toiles de long 
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fur quinze de large , & garni dans fes ex- 
trêmitez de deux nouveaux jets de quinze 
pieds de haut , termine & finit ce Canal , 
qui eft environne d une rampe unie de cinq 
pieds de hauteur , accompagnée de àcun 
faautes paliilàdes de charmilles & de buis , 
embellies de Statues jufqu à l'Allée des 
Portiques. Cette Allée conduit à la Grille 
du Pont de S. Cloud , & fur la Place d'Or- 
léans. 

Ce qui refte de la même Allée , jufqu'auf 
bord de la Seine , eft tapilfé d*un gazon lar- 
ge & épais , & bordé de plufieurs bancs , 
pour admirer de là , plu^commodément , 
Tingénieux travail par lequel toutes cet 
belles eaux font élevées avec tant d'agré- 
ment. 

Après la Cafcade il y a encore plufieurs 
pièces d'eau qui méritent votre attention ; 
entr'autres le grand Jet qui eft fur la droi- 
te de la Cafcade. L'élévation de fes eaux eft 
fi cûnfidérable^qu'elle furpafte la hauteur dct 
plus grand arbre de ce Jardin : ce jet eflr 
placé au milieu d'un grand baftîn quarré ^ 
dontla face^ornée d'une baluftrade , eft ac-> 
compagnée de dix petits Baffins en coquil- 
les. Se de neuf fontaines d'oi\ Teau coule 
par des mafques dorez. 

Le Bourg de Saint Cloud eft aufli 
^cien que le Royaume : il portoit autres- 
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fois le nom de Nogemt , qu'il a changé 
pour honorer la mémoire de Clodoald , 
croifiéme fils de Clodomir ^ Roy d'Orléans^ 
& frère de Clovis II. Ce jeune Prince , 
après la violence mort de Ton père , Ce reci- 
ra dans le Monaftére qu'il avoir /aie bâtir 
à Notent. Il étoit petic-fils du grand Clo- 
vis } u pièce fut fi grande , que renonçant 
au monde » il prit Thabit de Religieux des 
mains de S. Se vérin , en l'Eglifedecelieu, 
qui dans la fuite a été appellee S. Cloud. 

Cette Eglife eft Collégiale, deUervie par 
des Chanoines : elle n'a rien de fingulier 
que les Reliques <fe S. Cloud qui y font con- 
fervées. Le Cœur d'Henry I II. repofedans 
cette Eglife , parceque ce Roy étant à S. 
Cloud , un fcelérat nommé Jacques Clé* 
ment ^ s 'étant approché de ce Prince fous 
prétexte de lui rendre une lettre ^ lui don- 
na un coup de couteau , dont il mourut le 
premierAouft i589.L'Archevcque de Paris, 
comme Duc de S. Cloud, pofTede en ce lieu 
une efpéce de bâtiment , ou plutôt une 
grange pour un fermier : c'eft le manoir de 
ce Duché qui ne mérite pas d'être va. 
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$£ CHATEAU 



pï S GERMAIN 

• . EN L AY E. 

' • » '• » 

SAiNT GERMAiN.eft une Ville ,,avcc un 
Château Royal , fitué ùxt une monta- 
gne, au pied de laquelle coule la rivière 
de Seine: elle eft à quatre lieues de Paris, 
à une de PoilTy & de Maifons, & à trois 
<iuarcs de lieue de Marly. C'eft le lieu de 
la vaillance <les Rois deLprance Henri ILi 
Charles IX. Se de Louis XIV. 

Le Château de S. Germain efl: un des 
plu$ agréables féjour qui foit en France , 
cant par fa fituacion & la ialubrité de Tâir 
qui y régne , que par la beauté de fes ap- 
)artçmens , de fes jardins, Se de la Forêt qui 
es joint; elle eft percée de grandes routes , . 
& peuplée de bêtes fauvaees , qui en font 
un lieu délicieux pour la cnalfe. Ce Châ- 
teaufe diftingue en Château vieux & Châ- 
teau nfiuf!. Le Ckateàu vieux fiu; com-^, 
mençé en 1570 fous le régne de Charles, 
V. & achevé fous celui de François L 

Charles V. fie don , à Jacques. Coytier,. 



^J4 Lis CvRX osiTÉZ 

fon premier Médecin , duquel on a parle au 
quartier de S. André des Arcs à Paris y de la- 
Seigneurie de S. Germain en Liaye & du Fief 
qui étoic anciennement appelle la Châtelle- 
niede Poifly^par Lettres Patentes données 
au Pleflîs au mois de Septembre 1 4 8 z :. 
François I. qui fe plaifoit fort à S. Ger- 
m^iin à caufe. de la chaffe , fit relever l'an- 
cien bâtiment & augmenta le Château de 
nouveaux Edifices. Henri IV. fit bâtir le 
nouveau Château fur la croupe de la mon- 
tagne plus proche de la rivière : Louis XIIL 
l'a emoelli de plufieurs ornemens. Louis 
XIV, qui y naquit le 5 Septembre 1^5} , a 
fait faire de grandes augmentations à ce 
Château , qu'il a rendu très- magnifique : 
ces embéliilemens confident en cinq gros 
Pavillons qui flanquent en encoignures 
pour la commodité des appartemens, qui 
font en grand nombre & fort logeables. Le 
folfc a été élargi , & tous les dehors re- 
nouveliez. La conftruâion de ce Château 
eft en plate forme, & de pierres de taille; 
le corridor qui régne à Tentour eft magni- 
fique , de même que fa terraflè. On y 
a: ' ajouté beaucoup d'accompagnemens 
utiles qui font le grand Parterre , la 
grande Terrafle , la Maifbn & le Jardin du 
Val 5 & quantité de nouvelles routes dans 
la Forêt. Le tableau de l'Autel delaCha- 
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pelle de ce Châceau eft du (sLtnQux PonJJin i 
c'eft une Ccne , où la beauté de Tordon- 
nance & particulièrement Tententè des lu- 
niieres , ne reçonnoilient rien de plus 
beau en ce genre-là. Quelques uns le blâ- 
nient cependant d'avoir donné à Tair de 
la tête du Çhrift quelque chofe qui tient 
plutôt d'un Jupiter tonnant , qutf dti Sau-. 
veur du monde. 

Lé Château NtuF de S. Germain. 

Henry IV. fit faire fur la croupe de la 
montagne ce Château neuf, dont les Jar- 
dins s'étendent jufques fur le bord de la 
Seine près leî Pont du Pec, & dont la pente 
eft de vingt- huit toifcs. Ces difFérens Jar* 
dins font foutenus par des Terrafles éle- 
vées avec beaucoup de dépenfes. Plufieurs 
fois , depuis enviion quarante ans , le Cler- 
gé de France a tenu Ces Aflèmblées géné- 
rales dans ce Château^ 

Le Château de S. Germain a été depuis 
le 7 Janvier lêS^ le lieu dé laréiîdence or- 
dinaire de la Cour d'Angleterre réfugiée 
en France. Le Roy Jacques IL y mourut 
le i6 Septembre 1701, dans fa foîxante- 
huitiéme année j & la Reine fpn époufc au 
mois de Mai 1718. 

La Ville de S. Germain eft bien peu- 
plée 5 le bon air,& la franchife dont elle 
jouit en font caufe 5 les maifons y font 

XiJ 
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liantes & bien bâties j il y a de belles rues 
bien payées , & quelques places. Vous y 
verrez plufieurs Hôtels , entr 'au tires celui 
du pue de^oailles, très-bien meublé, avec 
des jardins d'une grande beauté.îaVîUe n'a 
qùune Paroiire^un Hôpital & quelques 
Couvens , qui font les Récollets, les Ur- 
fulincs & les Auguftins JDefchauflez , dits 
les Pefes "des Loges , fituez dans là Forêt. 
Il y a auffi une Prévôté , liné Maîtrife des 
Eaux Se Forêts, & une Capitainerie Royale 
desChaÎTes. La vue de S. Germain eft ad- 
mirable , principalement du côté de la ri- 
yiérç& des plaines : elle s'étend fur Paris, 
S. Denis , Marly., Se les Villages des en- 
virons. 




LA VILLE I>E POISSY. 

PO Ls $ Y eft une petite Ville des plus 
anciennes duRoyaunie , fituéc à" cinq 
lieues de Paris ftir le bord de U Seine , au 
bout de la Forêt de S. Germain en Laye, 
dont les environs fournilîènt d*agreablc$ 
promenades. Elle ctQit anciennement le 
léjour de nos Rois qui y avoient un Châ- 
teau ; ma^ ils n'y demeurèrent plus , lorf- 
que celui de S: Germain fut bâti, L'Hiftoire 
raporte que Charlçs le Chauve y tint fon 



Parlement en 868. Poillî cft cclcbrc par 
la iiaidance de S« Louis qui arriva le 24. 
Avril 1215. 

Philippcs le Bel fon petit fils , pour ho- 
norer la mémoire de ce Saint Roy , fit bâtir 
fous (on invocation une très-belle Eglife , 
& un Monaftére de Religieufes de TOrdre 
de S. Dominique , qu'il fonda & dotta de 
gros revenus en Tannée 1304. On remar- 
que qu'il fit édifier cette Eglife au nnême 
lieu où étoit le Château ,• & que le grand 
Autel fut placé à l'endroit où étoit Iç lit de 
la Reine Blanche , quand elle accoucha de 
S. Louis ; cequîeftcaufeque l'BgKfe n'eft 
pas orientée comme elle devroit être. Elle 
n'a été achevée qu'en i}3o par Philippe? 
VL dit de Valois. 

Le 11 Juillet. 1^95 le tonnerre tomba 
fur cette belle Eglife : il confun/a en crcs- 
peu de temps toute la charpenté & la cou- 
verture, avec un ma^çii6.que clocher de 
quarante-cinq toifes de hauteur qui étoit 
tout revêtu de plomb & d'orncmens. La 
voûte de TEglife foufFrit extrêmement : elle 
fut ouverte en plufieurs endroits , ce qui 
caufa une perte trcs-confidérable, qui a été 
en partie réparée depuis peu. Le clocher 
a été refait, mais auflî fimple & bas, que 
l'ancien étoit élevé Se beau. 

L'Eglife de Notre-Dame de Poiffi, qui cft 

Xiij 
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Collégiale & Paroiffiale,a la réputation d'a- 
yoir été bâtie par le Roy Robert. Le Vaif- 
jfeau en eft grand : elle eft défervie par fept 
Chanoines , qui ont chacun leur Vicaire 
perpétuel : Ton conferve dans une Cha- 
pelle de cette Eglife les fonts fur lefquels 
S» Louis a été baptifé» 

Dans le cimetière de cette Eglife eft un 
Hôpital fous le titre de la Charité; dans la 
Ville , il y a un Couvent d'Urfulines vis-à- 
vis de l'Abbaye , & un de Capucins auprès 
du Pont : le Pont de Poiffi mérite une vi- 
fite particulière -^ unt à caufe de ia lon- 
gueur, qui ^ peu de pareils dans le Royau- 
me , que par l'agrément de la vue dont re- 
tendue, eft des plus charmantes. C'eftau 
bas de ce Pont, du côté de la Ville, que 
l'on trouve les batelets pour la Norman- 
die. 




D s S È AVXs <^39 








LE CHATEAU 

DE SEAUX. 

SE A u X eft un Bourg de France , à deux 
lieues de Paris , & à une de Ver (ailles : 
il eft fitué près le chemin d'Orléans. Ce lieu 
eft renommé à caufe du magnifique Chà« 
ceau 9 qui a fervi de maifon de plaifance à 
Jean - Baptifte Colbert , Miniftre & Secret 
taire d'Etat, & qui appartient préfentenienc 
à M. le Duc du Maine. 

Entre les beautez de ce lieu charmant, 
vous devez y voir particulièrement le Pa- 
villon de rAurore, qui eft diftingué ; on 
lui a donné ce nom , parceque l'Aurore en 
fe levant eft plutôt remarque de ce Pavil- 
lon que d'aucun autre endroit ^ & parce- 
que l'on y voit cette DéeflTe peinte de la 
main du fameux le Brun* Ce Pavillon a 
douze ouvertures en comptant celle de la 
porte. Le Salon eft élevé ; on y monte 
par deux efcaliers oppofez l'un à l'autre : 
il y a dedans , deux ehfoncemens qui fe 
regardent, & qui renferment trois croi- 
fées. La Chapelle, qui eft dans l'aile 

droite de ce Château , a un dôme rempli 

X» • • . 
UJj 



^^O tl?S CXJ B. 1 os ITIZ 

de peintures de U Brun , qui repréfehtem 
Tancienne Lcy accomplie par la nouvelle. 

Enfuice^la Galerie eft la pièce la plus con- 
fidérable par la beauté de Cts ubleaux & la 
magnificence de Tes meubles : tous trou- 
Terez dans les jardins tout ce qui peut les 
rendre agréables Se délicieux ; ils font par- 
tagez en différentes pièces , ornées de fb.- 
tues , de bufles , de vafes , & de jets d'eau , 
qui font un efFèt riche* 

Ce Château a été augmenté par M. Je 
Duc du Maine , qui a joint à ce qu'il y 
avoit déjà de fomptueux & d'agréable , des 
augmentations confidérables , Se des em- 
bélilfemens qui en font un féjour de déli- 
ces. Madame la Duchedè du Maine y tient 
fouvent une Cour de perfonnes des pins 
fpiritnelles , galantes 8c polies : elle y a 
fait conftruire un théâtre , fur lequel elle 
a pris.le plaifir de repréfenter elle - même 
avec fa Cour ^ plufîeurs belles pièces , donc 
quelques-unes ont été compofées exprcs 
par M« de Maléfieu^ l'Abbé Geneft & autres. 
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LE CHATEAU 

DE 

FONTAINEBLEAU 

FONTAlKEBLEAtJ çftun fioUfg dç 
France dans le G âtinois , ainfi notnnvc 
à caufe de fes belles eaux. Il eft ficué au mi- 
lieu d'une Forct,à une lieue de la rivière de 
Seine, à quatre de la Ville de Melun, à fept 
-de Corbeil , & à quatorze de Paris. Ce 
Bourg n*a que trois ou quatre rues remplies 
d'Hôtelleries ; la principale aboutit au Châ- 
teau. Nos Rois ont choifî cet endroit pour 
un lieu de divertilïèment j non feulement à 
caufc de fa fituation "^propre à la chalfe ; 
mais auflî pour la beauté de fes eaux. Louis 
VIL en jetta les premiers fondemens l'an 
1157. S. Louis y fit travaiHer & il refte en- 
core aujourd'hui un corps de bâtiment en- 
clavé dans les ouvrages que l'on a fait de- 
puis , où fe trouve la pièce appellce le Salon 
de S. Louis; mais François I. fit conftruire 
le Château qu'on appelle la Cour ,du Don- 
jon , ou vulgairement de TOvale, comme 
en font foi les Salamandres qui y font, & 
qu'il prenoit pour devife quelques H 
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couronnées donnent lieu de croire qu'Henri 
IV. a âufli embelli ce Château. 

Si vous entrez par la cour des Offices , 
vous diftinguerez, en paflant de cette cour 
dans celle du vieux Château du Donjon , 
la façade de la grande porte du pont-levis, 
à caufe ' de plufieurrf colonnes de marbre 
qui la foutiennent , & de quelques figures 
qui lui donnent beaucoup d'agrémens. L'ar- 
chicedkure de ce vieux Château eft remar- 

Suable , & d'un goût fingulier : il y a plu- 
eurs petits Donjons , & des Galeries qui 
environnent la cour , par le moyen dcC- 
quelles ils communiquent les uns aux au^ 
très. Les appartemens n'en font pas fi ri- 
chement meuolez que ceux où le Roy de- 
meure : entre ce qu'on y voit de plus cu- 
rieux , eft un petit cabinet rempli de très- 
belles peintures , & une petite Chapelle 
dont le plafond, quoique très-ancien, paroît 
fort bien travaillé. La Salle de François L 
qui fert aux cent Suifles eft ornée d'excel- 
lentes peintures à frefque de la main du 
Pyimaricfy de Mutre Roux, & AtSalviati, 
qui y peignirent la Fontaine de Jouvence, 
& autres fujets femblables ; mais le temps 
& rhurnidité les ont endommagé en plu* 
fieurs endroits , aufli bien que les autres 
frefques de ce Château. 

Vous palTerez enfuite dans la cour de la 
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Fontaine qui eft enrichie de plufieurs fi- 
gures de bronze & de marbre : celles du 
milieu jettent de Teau de diftérentes ma- 
nières , & toutes trcs-agréablenient. Cette 
cour répond à trois corps de logis , qui 
compofent un autre Châteauj deforte qu'on 
trouve quatre Châteaux dans celui de 
Fontainebleau, & autant de Jardins. Celui- 
ci eft le plus eftimé pour fès beaux appar. 
temcns & fès galeries : celle des Cerfs qui 
régne le long de l'Orangerie , a cent pas de 
long -, elle eft toute embélic dé peintures , 
de même qu'une petite qui eft tout auprès. 
Ces peintures repréfcntent les chafles 
d'Henri IV. où il eft peint au naturel avec 
toute fa cour. Elles repréfentent audi les 
plus beaux Châteaux de France , & toutes 
les Maifons Royales, les Forefts & les 
plans de leurs environs , avec une exadi- 
tude toute particulière. Celles de Fontaine- 
bleau, de Folembray , de Compicgne, de 
Villers.-Cotterets, de Blois , d'Amboife, 
de Chambort , de S. Germain , du Louvre, 
de Verfailles , & autres , font dignes d'être 
vues : fur chacun de ces Plans eft un grand 
bois de quelques cerfs , ou chevreuils pro- 
digieux , qui ont été pris ou tuez dans la 
Forêt de Fontainebleau : ils font enchaflez 
dans le mur & pofez fur des têtes imitécç 
au naturel. 
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Au dcflus de cette Galerie eft celle de la 
Reine, où font repréfcntez les Combats 
& les Viâoires des derniers Rois de France, 
Se plufieurs Dianes Chaflèrelïès. I>e-là vous 
entrerez dans le Cabinet de Clorinde , oil 
font les plus belles peintures du Château, 
qui reprcfentent THiftoiré de Tancréde 
éc de Clorinde, De ce Cabinet on paflc 
4]ans celui de la Reine , dont le plafond Se 
les dorures font ce qu'il y a de plus re- 
marquable. Traverfez enfuite la Charn- 
ière de la Reine , pour aller dans le Cabi- 
net du Roy, où vous verrez de très-belles 
peintures , particulièrement tme Joconde 
Se une Reine de Sicile, peinte par Léonard 
Vinci , maître de Raphaël dÎTrbîn , que 
François I. attira en France , où il eft mort: 
& le portrait de Micbd-^An^e , peint par 
lui-meçae. Le plafond & le parquet de ce 
lieu font trcs-eftimez. Vous verrez après 
la galerie de François I. où les diverfcs 
Hiftoires arrivées de fon régne font rppré- 
fentées j ces frcfques font à prcfent fort 
effacées. Voyez aufli le cabinet qui donne 
fur le Jardin de l'Etang ; il eft enrichi de 
peintures très-exquifes : le plafond , par 
lès dorures & fculptures,y eft,ainfî que roue 
le refte , d'un éclat & d un goût merveil- 
leux. 

De la Galerie des Antiques ^ qui clb ox* 
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née de repréfcatatîons d'anciennes hiftoi- 
res , defccndez par le grand efcalier , nom- 
mé LJE Fbr a cheval, qui regarde 
ta cour du Cheval blanc , pour voir l'E- 
GLiss DE laSai^teTrinitb', qui eft la 
Chapelle Royale de ce Château, deflervie 
par les Pères Mathurins. S. Louis les fonda 
au retour de fon' premier voyage de laTerfe 
Sâihte y où plufieurs de ces Religieux Ta. 
voient fuivi ave€" leur Général. François 
Premier fit abja^tre leurEglife pour la ren- 
dre telle qu'elle eft aujourd'hui j c'eft à dire 
toute belle par fa fculpture , par fes mar- 
bres , & par fes peintures qui font de -Fr/- 
mi?2et ^ Parifîen , le plus fameux Peintre dé 
fon temps. Le pavé eft d'un marbre très- 
rare 8c de diverfes couleurs : le plafond ic la 
Chapelle brillent de dorures déroutes parts* 
Le grand Autel eft aufli d'une grande beau- 
té par fes figures , fes colonnes , fes riches 
orncmens, & fes Saintes Reliques. 

Voyez enfîiite la Galerie des Travaux 
d'Ulifles qui régne fur une aile de la cour 
du Cheval blanc du côté du petit Parc ; 
Fhiftoire de ce Héros y eft peinte par 
le Prjmatie , fuivant la defçriptîon d'Ho- 
mère, CTi plufieurs tableaux.à frefquie, dont 
les perfonnages font de grandeur naturelle» 
Elïe eft encore ornée- de quantité d'ouvra- 
ges de ftuc ôç de dorures ^ mais le tout 
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cft très - endommagée par le temps. 

Après avoir vu les appartemens , defcen- 
dez dans les Jardins : celui de TOrangcric 
cft rempli d arbres fruitiers des plus rares. 
Vous y verrez entre plufîeurs ftatues de 
bronze , au milieu d'un grand baifin ^ une 
Piane qui arrête un grand cerf par le bois» 
environné de quatre Limiers j un Hercule, 
un Serpent entre deux Enfans^ & une Cleo- 
pâtre. Le Jardin de l'Etang eft entouré 
d'eau par plufieurs canaux , où il y a des 
poilFons d'une grofleur monftrueufè , prin- 
cipalement des carpes. De belles allées bor- 
dent cet Etang y au milieu duquel il y a un 
cabinet oûogone, & ces allées forment 
des promenades t rcs- agréables. 'Paflèz en- 
fuite dans le Jardin des Pins. 

Le Parterre du grand Jardin, fUr le* 
quel le vieux Château a une vue entière 
& toute charmante , eft environné d une 
terraflc élevée d'une toife fculenient , afin 
qu'en s'y promenant . on en puifTe voir le 
dedein plus facilement. Il y a dans le milieu 
un grand baflin , d'où s'élève une roche 
aquatique qui rend Tes eaux d'une ma- 
nière admirable. A main droite de ce 
Parterre , eft une pièce d'eau à rez de terre, 
au milieu de laquelle il y a une Statue 
d'Apollon très-eftimée. 

Lts Grottes & les Cafcades fbnc après 
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ce Parterre, à Tentréc du Parc , qui eftdi- 
vifé au milieu par un grand canal. Il n'y a 
point de promenades plus belles que. les 
allées de ce Parc qui s'étendent à perte de 
vue , avec des paliflàdes d'une hauteur fur- 
prenante. 

Louis le Grand , dont la Famille étoît 
très-nombreufe en ce temps-là , a fait faire 
depuis quelques années un nouveau bâti- 
ment du cote de la cour des Offices , que 
Ton nomme l'Appartement des Princes. 
Il a auflî rendu les anciens plus magnifi- 
ques ôc plus commodes. 

La Forêt de Fontainebleau çcoit ap- 
pellée autrefois la Forêt de Biévre , elle 
contient vingt- huit mille fix cens arpens : 
elle eft percée de grandes routes, bien 
plantées & remplies de bêtes fauves en 
quantité , qui la rendent très-propre pour 
la chaiTe ; la Gour y prenoit ordinaire- 
ment ce divertiflement en Automne. Il y 
a auffi à Fontainebleau une Capitainerie 
Royale des Chafles fort confidérable. 
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L'ABBAYE ROYALE 

DE S. DENIS 

EN FRANCE. 

SAintDbhis eft une petite Ville en 
riile de France , fitace à deux lieues de 
Paris,dan$ une plaine fort agréable ^ elle eft 
renommée à caufe de Ton Abbaye Royale» 
fondée fur le tombeau de faint Denis 
Apôtre de ce Royaume ,& defes Compa- 
gnons ; elle s'eft rendue célèbre par les rré- 
quens miracles de ces Saints Martyrs. Une 
Dame , nommée Catulle , fit enterrer leurs 
corps en ce lieu , où Ton bâtit tme Eglife 
qui fut détruite. Sainte Geneviève entre- 
prit d'en bâtir une nouvelle , que le Roy 
Dagobert fit conftruire magnifiquement 
vers Tan 6}o. Elle fut ravagée. Pépin la 
fit rebâtir j mais elle ne fut achevée que 
fous Charlcmagne. 

Vous remarquerez fiir le chemin de Paris 
à S. Denis , fix colonades ; ( la feptiéme ou 
première eft à S. Çhaviniont rue S.Denis;) 
elles font placées dans une égale diftan- 
ce , aux endroits où Philippes Te Hardi Sc 
fcs frères, tous enfans de S. Louis , fcre- 

pofércn 
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çofSrent en portant far leurs épaules le 
corps de leur père à TAbbayc S. Denis : 
Ce qui arriva le 22' Mai 1171. Elles 
font autant de ftatiôns aux funérailles de 
nos Rois« 

Cette Royale Abbaye eft la fépulture 
ordinaire des Rois de France^ te Portail eft 
d une grande beauté dans Ton gotique -, lès 
deux prertïiércs arcades de ia .Nef ^ & les 
deux Tours y paroilfent être du temps de 
Charlemagne. L'Abbé Suger laugmenta 
en 1140 , de même que ks Suçcelleurs Ab« 
bez, pàrtîciilierement fous le régne dé 
S. Lqjiis. Là beauté* de'i'archi te(SI:ùre,quo{- 
-que gbtiqiae , la dâicateflè , iSc la Icgéreté 
de faftrufture, font admirables. Ci por- 
tail a trois grandes portes , où font repréu 
'fentes ; fur celle du milieu Notre- Seigneur 
^ahs fa gloire 5 Se fur les dèttk aiiires , de& 
'ftatuès de Rois de de Reines r î ? 

L'Bglifedmfée en trois parties, la Nef, 
le Choeur Se le Chevet , eft éclairée t)ar trois 
rangs de fenêtres , dont les vîtrès (ont tou- 
tes peintes & d'un verre fort épais , ce qui 
y caufà un grand fombre. Ette^à jjè pieds 
'de long, 100 de lârge,'-&5[o défaut juf- 
•'qu'à la voûte* La'Neren à 1(^0 ; te Chcsur 
iî8,& l'Autel avec le ehevet 9i;GetteEglife, 
fur le devant de laquelle vous vertez deirx 
gtoffcs Toups .quarfées , eft iputenue par 
Tam IL ¥ 
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foixance gros pilieirs , fans comprendre 
les murailles & les arcs-boutans de Ton 
circuit , ni quatre piliers qui Ibutiennent 
les Tours-, elles font remplies de bonnes 
cloches. Le comble eft dune charpente 
admirable 8c tout couvert de plomba il y a 
une croix , Se des pmnmes de cuivre doré 
le long du fommet. Le Chœur & la Nef 
font accompagnez de chaque côté d'une 
aile fimple. 

Vous remarquerez au-defTus de la grande 
porte dans 1^ Nef, les Orgues qui font elTti- 
mées les meilleures de Francej^enfuiteja 
magnifique Grille du Çhœu^ <& du Jubé , 
qu'on a placée depuis environ quinze ans ; 
c'eft l'ouvrage d'un frère Religieux de cette 
Maifon , qui pafTèra toujours pour incom- 
parable Se de la dernière beauté dans ce 
genre de travail. Il y: a .audeffiis de U 
porte une grande çnoix â'ox ; enrichie, de 
pierreries , réputée faite pa^ S. Eloij 

Vous pafTerçz» enfuite par l'aîlc droite 
pour entrer dans le Chœur , où vous verrez 
bien des chofes dignes de votre cariofité. 
LeSan^qaire eft tout de iparbre : T Autel 
eft antique ^ avec quatre colonnes de cui* 
vre: le retable, qui a ciijq bas reliefs, 
dont les trois du milieu font d'or , Se ceux 
des deux bouts de vermeil, eft enrichi d'une 
infinité de pierres des plus précieufes. Aa 
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deflus du retable vous verrez une grande 
croix d'or de fix pieds , auffi enrichie de 
pierreries , & une Sufpenfîon pour le Saint 
Sacrement. Cet Autel eft ordinairement 
paré d'une croix , & de fix chandeliers 
d'argent , de fix Reliquaires d*or , & de ri- 
ches omemens. Le devant de cet Autel , 
qui eft de vermeil doré , péfe près de deux 
cens marcs ; il reprcfente Notre- Seigneur 
dans la crèche adoré par les Pafteurs. 

De chaque côté du grand Autel , il y en 
a un autre pput : celui de la droite eft ap- 
pelle TAutel de la Communion ; parceque 
fiiivant l'ancien ufagede cette Eglife, daçis 
les )ours de Communion fijus les deux ef- 
peces , le Diacre & le Soudiacre , qui ont 
communié>au grand Autel fous l'cfpéce du 
pain , Ce communient enfuite eux-mêmes 
fiir cet Autel fous l'efpéce.du vin , avec un 
chalurneau de vermeil. L'ufage eft auflî 
à Rome quand le Pape officie « de con- 
fommer à T Autel la Sainte Hoftie : enfuite 
il va à fon trône , oi\ le Cardinal Dis^cre lui 
porte le Calice 5 Sa Sainteté fe communie, 
fous l'efpéce du vin avec un. chalumeau 
d'or^ le Diacre , ôclè Soudiacre en font de 
même après le Pape , au bout de l'Autel du 
côté de l'Epîcre. 

Vis-à-vis l'Autel de la Communion, 
eft toujours l'Autel funèbre du Roy dcr- 

Yii 
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nier mort ; c eft à préfent>Gelui âe Lorns 
' XIV : & auprès, la Repréfèntation , for- 
mée d'un poêle de velour noir , avec une 
troix de mGJre d'argent , aux armes de 
France ; Se ao-delTus il y a un dais de même 

• (étoffe & armes* 

' Voyez enfûite les Tombeaux du Chœur; 
ceux de la race de Pépin font à droite, & 

' ceux de Hugues Capet à gauche.Vous com- 
mencerez par celui du Roy Dagobert, Fon- 

' dateur de cette Abbaye ; il eft au cote gau- 

• <thé de r Autel. Auprès de la rcpréfenta- 

• tîbn de Louis XIV. font ceux de Pépin & 
de la Reine Berthe fon èpoufe. En deçà, & 
près de la porte, ceux des Rois Louis & Ca- 
roloman frères , fils de Louis; te Bègue. Re- 
marquez au bas des degrez au pied de la re- 
préfentation de Louis XIV , l'entrée de la 
ïèpulture ou ca^reau'de ht Famille Royale 
des Bourbons , dans lequel le corps de ce 
grand Roy fut mis le ij Oûobre 1 715. & 
placé diredement fous ht repréfentation 
•quoique fur le dernier degré de ce ca- 
veau : voici la Situation dans laquelle cous 

^ces corpk fom rangez ; Os: font dans des 
çercueikde plomb efifermczdans des caiSès 
de boi$ dé cnêne couvertes de moire noire, 
avec des croix de toile d^argent : césccr- 
fCuéib font placez &r dte barres de feréle* 
-^«s de terre d'environ tEois^pcifa. v. . 
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CAVEAU DE LA FAMILLE ROYALE 
i>Es Bourbons, 

Dans la même fîtuation que les Corps 

font rangez. 

Les grands Corps font marinez par un Cy 

' & les petits ypar un ?^ 
A gauche. A droite 

P. N. Duc d'Orléans , fécond fils ^ ^ 
d'Henri IV. * 5. 

JG. Marie de Bourbon première fem- « 5« 

nue de Gafton de France^ ^ *^ 

P. N. d'Orléans, fils de Gafton dcFr."^ * 
P. Marie- Anne d'Orfeans, fille de hh ^ 

Gafton de France. < 

G. Gafton J. B. de France Duc d'Or- " ^ 

leans ; frère de Louis XIIL « 

P. Aftne ^ Eliiàbeth de France , prc- ^ 

mîere fille de Louîs XIV. ^ 

P. Marie- Anne de France, féconde ^ 

fille de Louis XIV. ^ 

P. N. d'Orléans , fille de Monsievk, ^ a 

frère unique de Louis XIV. ® ^ 

P. Philippes Charles d'Orléans , ^s ^ . " 

de Mo.KSf EUR. » « ô 

G. Henriette-Marie^ fille d^HenrilV.^ c 

& femme de Charles preèiiet , .-i "^ 

Roy d'Angleterre. ^ î 

€. Henriette^ Anne Stuart, fille de\ ^ 

Clprleft,P^'& prerojeicCLfçiJ^e^^ 

MONSIEUB.1 
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P. Philippes de France Duc d'Anjou , 

fils de Louis X I V. 

P, Marie Theiefe de France, fille Sî 

de Louis XIV. ► 

G. Marguerite de Lorraine » féconde ^ 

femme de Gafton de France. " 

P. Louis * François de France , Duc ^ 

d'Anjou, fils de Louis XIV, w 

P. Alexandre Louis d'Orléans , fils de ^ 

MoNSIEUk. « 

G. Marie- Anne- Chriftine -Victoire m 

de Bavière, époufe de MonfeU 

gneur. 
G. Anne - Marie - Louife d'Orléans , 

dite Mademoifelle , fille de Gafton 

de France. 
G. Philippos de France , Duc d'Or- 
Jeans , frère unique de Louis XIV# 

appelle , Monsieur. 
P. N. de France Duc de Bretagne. 

premier fils du Duc de Bourgogne. 
G. Louis Dauphin de France , fils de 

Louis XIV. appelle, Monfeigneur. 
G. Louis Dauphin de France , fils da 

précédent. Duc de BourgognCé 
G. Marie- Adelaide de Savoye, Du- 

chefle de Bourgogne , morte Dau« 

phine. 
P. Louis Dauphin de France , aupa^- 

ravant Duc de Bretragne, fécond 
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fils dtr Duc de Bourgogne. 
G. Charles de France, Duc .de Berri, fils 

de Monfeigncur. 
P. Marie-Louife Elifabcth , fille pofthume 

du Duc de Berry. 
L o VI s XIY. au bas du degri: 

Le temps de leur vie & Tannée de leur 
niorc (bnc marquez au chapitre du Chœur 
du Val de Grâce , ce qui fait qu'on ne les 
ïépéçe point ici. 

Au milieu du Chœur, fous une plaque 
de cuiyre , eft la fépulture de la Reine 
Marguerite de Provence, époufe de Saint 
Louis. Continuez les tombeaux du mêmç 
côté , vous en verrez trois enfemble qui 
font , ceux de Philippes le Hardi au milieu; 
de la Reine Ifabelie d'Aragon fon époufe 
au de-là j & de Philippes le Bel J leur fils , 
en deçà. Enfuite, ce font ceux de Clovis 
fécond ic de Çharjçs Martel enfemble. Les 
Formes des Religieux occupent l'e/paçc juf- 
qu'au bas du Chœur , où vous verrez au 
milieu le. tombeau en cuivre de Charles 
le Chauve, Entipereur- & Roy de France ; 
Philippes Atigi^e , Louis VIII. & Louis 
.IX fon £ils^ y avoieiit aufll leurs tombeaux 
couverts. d'argent, qUi ont été pillez pen- 
dant les guerres. 

Remontant de l'autre côté du Chœur ^ 
vous .verrç;^ doubles (angs de, tombeaux^ 
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ayant lefqueîs éft la tombe de pierre it 
Hugues le Grand , père de Hugues Capct; 
enfuite, le Roi Louis X. dit Hutin ^^qai a à 
èôté de lui le petit Roy Jean Ton fils podu-» 
me , qui n'a vécu que huit joars j & à 
fes pieds la Reine Jeanne de Nayarrc. Ceux 
du rang du fond U)ht deux à deux , les pre- 
miers font d'Eudes & d'Hugues Capet 5 en^ 
fuite Robert le pieux , Se la Reine Con« 
ftance d'Arles fon époufe j Se après,HenriL 
fils du Roy Robept5& Louis VL dit le Gros. 
Près r Autd , voyez leTombeatt de Char- 
lèsVIILen marbre noir pi eft orné de figures 
<le bronze doré, qui repréfentent des Ver- 
tus. Ce Roy y eft repréfenté à genoux , re- 
"vêtu de ks habits toïaux , accompagné de 
quatre Anges qui tiennent des écuflbns aux 
armes de^ France & de Jèrufalem. A côté 
font doubles Tombeaux , fça voir celui de 
Phiiippes, fils aîné de Louis le Gros , cou- 
ronné du vivant defdrt perè , & qui ne vé- 
cut que deux ans : Se céim deConftoncede 
*Caftille y féconde femme de Louis VIL 
•Enfuite près de l'Autel delà Commismon, 
-ceux de Caroloman , Rolyr^Auftrafîe , & 
de la Reine Hermentrtt^' y^ptemiere fcm- 
'the du Roy Chartes le Chàttvc. Wus loin, 
it la droite du grand Autel 8t vis-à-^vis du 
ttombeau du Roy Dagobcrt , font quatre 
.Rois Se deux Kèli^es 3 %vGîit ^n commeiv- 

3çant 
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çant pat le plus près du mur, c'eft Philippe^ 
V. dit le Long. Le deuxième, Jeanne d'E- 
vreux. Le troificme , Charles IV. die le Bel 
Ton épaux.Le quatrième , Jeanne de Bour. 
gogne , époufe de Philippes le Long. Le 
cinquiéme,Philippes deValois,& lefixiéme^ 
qui eil le plus près de l'Autel , eft celui du 
Roy Jean. 

Après le Chœur ^ voyez les autres Toni- 
beaux qui font autour de TEglife : commen- 
cez par la Nef du côté du Cloître. Auprès de 
rentrée du Tréfor , dont je vous parlerai , 
vous trouverez la Sacriftie balTe , avec la 
Chapelle de S. MicheU Auprès de la Sa~ 
criftie eft le Tombeau de Marguerite Com- 
telTe de Flandres. Enfuite , le magnifique 
Tombeau de François premier , Ôc de Clau- 
de de France fon Epoufe , fait en forme dé 
lit de |)arade , & orné d'une belle archi* 
te6kurede marbre. Us y font repréfencez 
dans le bas , couchez en attitude morts oit 
mourans, par deux Statues de marbre blancf 
& au deifus ^ à genoux auilî en marbre 
blanc , accompagnez de François , Dau* 
phin de France •, de Charles , Duc d'Or- 
léans ; & de Charlotte de France , leurs en- 
fans. Louifè de Savoye , meire de François 
I. eft au(n inhumée dans ce même Tom«' 
beau , qui eft des plus fuperbes : les bas- re- 
liefs repréfentenc les Batailles de Cérifolles 
Tom II. Z 
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& de Maiignan \ ils font crcs eftimez. 

Dans le mur de cette croi fée, remarquez 
Je toirbeau du célèbre Abbé Suger ; il y a 
un graod épitaphe en vers Latins où font 
exprimées les vertus de cet iUuftre Abbé, 
près cet endroit vous verrez l'Autel de S. 
Benoît contre un pillier de TEglife j il eft 
tout de marbre , & de porphire. Il y a une 
belle Stacue de ce . Saint faite en marbre 
blanc ^ par Tul^i. 

Enfuite , vous devez vpir le Tombeau de 
.Charles V. dit le Sage ; il ell dans la Cha- 
,pelle de S. Jean-Baptifte, auflfî appellée la 
Chapelle deCharles V. quoiquil y ait plu- 
sieurs autres tombeaux. Ce Prince eft ac- 
compagné.de Jeanne de Bourbon Con Epou« 
fe : ils y font repréfentez en marbre blanc. 
Jeanne & Ifabelle de France leurs Filles , 
Ibnt dans le même tonobeau. Entre l'Au- 
tel & ce Tombeau eft la Sépulture de Bu- 
reau de la Rivière , Chambellan de Charles 
y : & à côté , Charles Dauphin de France , ; 
fîls de Charles Y I* Au côté droit de l'Autel 1 
eft celui de Louis de Sancerre , Connétable i 
de France , fait en marbre noir , & la figu« 
ce de marbre blanc ^ &:plus loin , celui d' Ar« 
naud de Guillem , Seigneur de Barbafan , 
dit le Chevalier fans reproche. Chambellan 
<!cChàrles VII.cc tombeau eil de bronze.Da 
côté gauche , près l'Autel^ eft celui de Ber- 
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trand du Guefclin , Connétable de France ^ 
fait en marbre noir, & la figure de niaibre 
blanc. Il doit y avoir perpétuellement fe- 
ion la fondation de Charles V. une lampe 
ardente fur le tombeau de ce Connétable ; 
les Moines n'y mettent qu'un Cierge pea 
fouvent allumé. En deçà du même côté , il 
y a deux • Tombeaux , idont celui du fond 
vis-à-vis un Autel, eft celui de Charles VI. 
fils de Charles V. & de la Reine Ifabellc de 
Bavière : ce tombeau eft de marbre noir ^ 
& les figures de marbre blanc. L'autre eft 
de Charles VII. & de Marie d'Anjou Co^, 
Epoufe ; ce Tombeau eft de marbré noir, 
& les Figures font d albâtre. 

Près la Sacriftie haute, eft la Chapelle de 
S. Hilaire, où vous verrez une grande Cu- 
ve de porphyre d'une feule pièce , qu'on dit 
avoir ier vi de Baptiftaire au Roy Dagbl 
bert qui l'a donnée. 

Faites le tour du Chevet de TEglife , qui 
eft rempli de quinze Chapelles 5 vous y 
verrez la Sacriftie haute , dans la Chapelle 
de S. Louis. L'Autel <}e S. Denis eft au 
milieu du chevet ; c'eft oel l'on fait la Cha- 
pelle ardente pour les Princes dont Ton ap- 
porte les corps en cette Abbaye 5 on les 
y dépofe pendant quarante jours, jufqu'au 
Service ou inhumation. Cet Autel des 
Saints Martyrs , où repofcnt les Corps de 

Zij 
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S. Denis & Je fcs Compagnons , eft tout de 
marbre^avec des omcmens de bronze. Dans 
le mur de cec Autel eft une armoire où font 
renfermées les Reliques de ces crois Saints^ 
dans trois Châflcs d'argent ,' faites en for- 
me de petits cercueils y longs de deux pieds 
tk demi , & d'un pied trois pouces de haut. 

Derrière la Chapelle de S. Denis eft 
celle de la Sainte Vierge : la dernière de 
ces Chapelles ( car il y en a fept dans la 
Nef) eft celle de S. Euftache^ dans laquel- 
le vous verrez le Tombeau du Vicomte de 
Turenne ^ fait en marbre blanc & noir y par 
Tnlfi : rien n'eft égal à la beauté & à la 
perfeâion du travail. Ce fameux Général 
y eft repréfenté en habit de Guerre , mou- 
rant entre les bras de l'Immortalité : à ks 
cotn font la Sageftè ôc la Valeur. Les or- 
nemens Se les bas-reliefs font de bronze 
doré 'y ils repréfentent les aâions héroïques 
jAc ce grand Capitaine. Ce monument , qui 
a été hiit fur les deiTeins de l'habile le Brnn 
eft trcs-confidéiable : vous y verrez une 
Chapelle richemenp ornée, ou eft un grand 
Crucifix de bronste doré d'un travail eftimc. 

En defcendant , vous trouverez une Cha« 
pelle , appellée Notre-Dame la Blanche , 
dans laquelle vous verrez un Tombeau de 
marbre noir , où font en marbre blanc les 
Statues de deux Filles de France ^ Marie , Se 
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Blanche , filles de Charles IV. Se de Jeanne 
d'Evteux ; & auprès , le Tombeau de Guil- 
laume du Chaftel y Pannecier de Charlef 
VIL 

D'ici vous entrerez dans le fuperbe & ad- 
mirable Tombeau des Valois -, c eft une 
rotonde, ou édifice bâti en rond , que Ca- 
therine de Mcdicis fit faire par Phhtert de 
Loyme,pQVLt fervir de Sépulture à laFamiK 
le Royale des Valois; c'eft un des plus ma- 
gnifiques monumens qu'il y ait au, monde 
en ce genre ; quoi qu'a beaucoup près il no 
foit pas terminé. L'ordre dorique,& au deflTus 
Tordre ionique régnent au dehors : l'inté- 
rieur , d'ordre corinthien , n'eft pas moins 
excellent par la beauté de rarchitcâure , 
que par Téclat des ornemens qui l'accom- 
pagnent. Vous verrez au milieu , fous le 
dôme , le Tombeau de marbre d'Henri IL 
Se de Catherine de Médicis : il a douze pieds 
& demi de longueur^dix de largeur^ & qua- 
torze de hauteur ; il eft accompagné de co^ 
lonncs & de pilaftres. Se orné de 4 Statuer 
de bronze , qui repréfentent la Prudence , 
la Juftice , la Force & la Tempérance. Le» 
bas-reliefs repréfentent la Eoijl'Efpérance , 
la Charité 8c les Bonnes Oeuvres. Sous un 
plafond d'un marbre admirable, Henri II. 
^ Catherine de Médicis font, en marbre 
blanc, couchez fur un lit de bronze , en ha- 

Z ii) 
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bits Royaux. Etaudeflusde rentableniem , 
ils fotît aufE repréfefitez en bronze , à ge- 
ttOux devant des Prie-Dieb, 

Dans les arcades il y afix Chapelles. A la 
pHncipale , vous verrez encore Henri II. & 
Catherine de Mcdicis en bronze , couchez 
fur jdeux lits de même métail , Se accompa- 
gnez d ornemens. François ï I 5 Charles 
IX 'y Henri III -, le Doc d' Alençon ^ Mar- 
guerite de France Reine de Navarre , un 
Prince , & deux Princeffcs morts jeunes , 
cous huit enfans d'Henri II. & de Catheri- 
ne dé Médicis^ foiit inhumez dans ce ma- 
gnifique Tombeau , qui doit paflèt pour une 
des merveilles du monde. 

Sortant du Tpmbeau des Valois , vous 
verrez celui de Louis XI!. & d*Annc de 
Bretagne , fon époufe ; c'eft un des plus 
beaux morceaux d'architeâare de l'Euro- 
pe ^ il a vingt pieds de longueur 3 neuf de 
largeur ^ éc dix-huit de hauteur : il eft en^- 
tiérement de marbre blanc. Louis X1L & 
Anne de Bretagne y font repréfentez à ge- 
noux^ au de(Iîis de Tentablement qui forme 
un cid de lit fur ce Toitibeau : au deflbus, ils 
font repréfentez en attitude de mort d'une 
manière Ci fiaturelle,qtt'elle attire Thorreur 
& l'admiration tout efifemble. Les quatre 
grandes figutcs des angles repréfentent la 
Prudence, la Juâice» la Force & la Tcm- 
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pérancc. Lesdouzcs Apôires font affis dans 
ïQs arcades : tout cet admirable ouvrage , 
qui eft de Paisl Ponce Florentin, eft accom- 

Eagné de quantité d'ornemens d'une rare 
eau té & d'une grande peffeftion. Les bas- 
reliefs de ce Tombeau repréfentent les Vic- 
toires de Louis XIL 

Encre le Ghœur& le Tombeau de Louis 
XII. eft une colonne élevée , fur laquelle 
pofe la Statue du Cardinal de Bourbon Ab- 
bé Commendataire de Saint Denis , mort 
en 1555- Cette Statue, quoi qu'à genoux fur 
cette colonne > fe voit de dedans le Chceut 
par deflus la grille ; le cosur de ce Cardinal 
fut trouvé innumé au pied de cette colonne 
en fai{ànt les fondations de la grille. 

Après , voyez dans la Chapelle de Saint 
Hypolite le Tombeau de la Reine Blan- 
che , féconde femme du ÏRoy Philippes de 
Valois ; & de Jeanne de Prancê leur fille : 
ceTombeau eft de marbre noir,& leurs Sta- 
tues de marbre blanc. Il y aauflî plufièurs 
piramides anciennes , &c un Crucifix copié 
fur celui de la Ville de Luques en Itâîie. 

La Chapelle d'enfuite eft appellée de la 
Trinité : Vous y verrez une colonne de 
marbre que Ton dit être de la hauteur de 
Nôtre-Selfeheur ; elle a cinq pieds 9 pouces. 
Il y a aum un Tombeau de marbre jnfpé , 
âe Ja gtandeur de la pierre du S. Sépulchrc j 

Z nij 
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il a fept pieds & ^emi de long. 

Après avoir examiné toutes les curioS- 
tez de cette célèbre Eglife , il faut préfen- 
tement voir celles qui compofejit le Tré~ 
for , qui renferme des raretez aufli admira, 
blés , que riches & prétieufes, 

LE TRE'SOR DE S. DENTS. 

L'entrée eft fur la droite du Choeur : on y 
monte par un petit efcalier , qui rend dans 
une Salle de trente-fix pieds en quarré,oii les 
précieufes Reliques, & les richeffes qui le 
compofent , font renferqiées en cinq at- 
nioires. On le voit tous les jours devant & 
après rOffice : c*eft un des Religieux , TE- 
tôle au cou , qui le montre. Ce Tréfor efl 
un des plus riches du monde : la plus grande 
partie de ce que Ton y conferve faifoit autre* 
fois l'ornement de la Chapelle des Rois de 
France , qui l'ont donné à cette Abbaye, 
Comme le détail de chaque chofe iroit trop 
loin , je ne m'attacherai feulement qu'aux 
pièces les plus confidérables , les décaillant 
de fuite & dans le même ordre que l'on les 
montre, 

. A la première Armoire, vous verrez une 
grande Croix d'or,qui a été donnée par ?hu 
lippes Augude ^ dans laquelle eft enfermé 
un morceau de la vraïeCroix long d'un.pied: 
cette Croix eft toute couverte de pierreries 
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<fcs plus prccicufes. Aux deux cotez , font 
deux grandes Statues de la Sainte^V ierge & 
de S. Jean-Baptifte en vermeil. Sur la droi- 
te , rOratoire de Philippcs Augufte ; c'eft 
une grande & riche Chapelle remplie de 
reliques très.précieufes. A*gauche,eft une 
efpéce de Trône de vermeil à fix colonnes , 
ou vous verrez un Ange qui tient un des 
Clouds avec lefquels Nptre Sauveur fut 
crucifié. Vous y verrez auffi un Crucifix 
fait du bois de la vraye Croix , enfermé 
dans un reliquaire d'or : on croit que ce 
Crucifix a été fait par le Pape Clément III* 
Une Chaflc d'argent, en forme de Temple, 
où font beaucoup de reliques de Nôtre-, 
Seigneur , comme au Tréfor de la Sainte 
Chapelle de Paris.Les autres pièces font la 
Couronne , le Sceptre & la Main de Jufti. 
ce, qui ont fetvi au Sacre d'Henri IV. Un 
^motceau d'une cruche, comme d albâtre , 
qu'on croit avoir fer vi aux Noces de Cana. 
: Dans la féconde Armoire , vous verrez 
au milieu , le Chef de S. Hilaire Evcque 
de Poitiers , fait de vermeil doré : la Mitre 
& le tour du col font entièrement enrichis 
de pierreries. Sur la droite , une grande 
Croix d'or , oà eft enfermée une verge du 
Gril de S. Laurent : cette Croix eft toute 
couverte de pierres prccieufes. Aupiès, une 
Image en vermeil de Sajntç. Marie Madelc- 
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ne , où eft enferme le menton de cette 
Sainte; le Roy Charles VI , fon Fils y 8c 
fon époufe font à fes pieds. Sur la gauche 
eft un baflîn & une aiguierrc de vermeil 
d'un grand prix. Remarquez au dcflbus une 
efpéce d'Egtife d'argent ; c'eft un grand reli- 
quaire qui conferve quantité de préci£u(es 
reliques. Les autres pièces font plu(ieurslma- 
ges de vermeil, comme de S. Denis , de 
Sainte Catherine , de S, Nicolas , & de S. 
Léger. Les Couronnes du Sacre de Louis 
XIIL & celle des Funérailles de la Reine 
fon Epoufe. Vous y verret plufieurs Livres 
très anciens , dont les couvertares (ont fort 
riches : les principaux font un Mi^el de 
fept cens ans , & un Nouveau Teftament 
écrit fur du vélin pourpre , qui a près de 
neuf cens ans. 

Dans la troifiéme Armoire , vous-verrc» 
au milieu, le Chef d'or de S. Denis^ Apôtre 
de la France : la Mitre eft toute remplie de 
pierres précieufes 8t de perles : ce Chef eft 
loutenu par deux Anges de vermeil 5 un 
troifiéme qui eft au devant foutient un re- 
liquaire d'or enrichi de pierreries ^ oà eft 
un os de l'épaule de 5. -Denis. Sur la droite 




Jefus 
viable au travers d'un criftal. Sur la gauche 
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on voit un grand reliquaire de vermeil , où 
ell la machoirc^iiférieure de S. Louis , ( la 
partie fupérieure eft à TAbbayc de Poifly ) 
Ce reliquaire eft foutenu par Philippes le 
Hardi fon fils, & Philippes le Bel Ton petit- 
fils. Les autres font plufieurs reliques de S. 
Louis , Se quelques ornemens de ce Saine 
Roy , conirme fa Couronne d or enrichie de 
pierreries , avec une Epine de la Sainte 
Couronne de Nôtre-Seigneur , enchâflee 
dans un des rubis ; fon Epée , fa Main de 
Juftice , l'Agrafe de fon Manteau Royal , & 
ion Anneau. Vous y verrez encore le Cali- 
ce,IaPâténe& lesBurettes qui ont^à ce qu'on 
dit #rervi à S. Denis *, le Calice & la Pacéne 
de l'Abbé Suger. Le précieux manufcric des 
Oeuvres de S. Denis l'Arcopagite , couvert 
d'argent & de pierreries. Les Couronnes 
du Sacre de Louis XIV ^ & celle des Funé« 
railles de la Reine fon Epoufe , & beau- 
coup d'autre^ choies qui font d'un grand 
mérite. 

Dans la quatrième Armoire, la pièce du 
milieu eft un grand Bulle de vermeil , qui 
renferme une partie du Chef de S. Benoift : 
la Mitre & le tour du col font enrichis de 
pierres précieufes ; & fur le devant eft une 
partie du bras de ce Saint. Sur la droite il y a 
une grande Croix d'or enrichie de perles 
orientales , Se de pierreries. Sur la gauche ^ 
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Une grande Chapelle ou reliquaire appelle 
L'Oratoirç de rEmpereur^Charlemagne ; 
cette pièce cft toute remplie de pierres pré- 
cieufes. Lac Couronne dordeCharlemagne 
eft auprèsjtoute enrichie de pierreries : c'eft 
cette Couronna qu'on met fur la tête de 
nos Rois le jour de leur Sacre. A côté ell un 
Vafe fort admirable , étant d une feule 
Agathe orientale 8c d un travail infini : 
c'efl: une des plus confidérables pièces du 
Tréfor; les figures reprèfentent une Bacca- 
nale y ou Fête des Anciens en Thonneur dé 
Baccus. Les autres pièces font le Sceptre Se 
la Main de Juftice de Cfaarlemagne , fbn 
Epée & Tes Eperons ; le tout d'or & ei^chi 
de pierreries. Deux Livres fort précieux , 
dont Tun eft un Pontifical pour le Sacre des 
Rois ) & Tautre , les Epitres & Evangiles 
couverts d or & de pierreries. La Couron- 
ne de Jeanne d'Evreux , femme de Cbai?* 
les IV : elle eft d'or & chargée de diamans. 
Plufieurs Couronnes , Vafes & autres pié* 
ces aufli curieufes que riches, 

La cinquième Armoire eft remplie de 
trois grandes pièces confidérables : celle du 
.Unilieu eft une grande Châ(Ie , dans laquelle 
cft le Corps de S. Louis : elle eft de vermeil 
doré y enrichie de pierreries. Sur la droite , 
c'eft le Chef de S. Pierre TExorcifte, mar* 
tyr : il eft de vermeil doré. Sur la gauche , 



la ChàfTc de S. Denis : elle eft coûte cou. 
verte de larmes d'argent & de pierreries. 
Les Habits donc Louis XIV, étoit revêtu 
le jour de Ton Sacre , fait à Rheims le 7 
Juin 1654 , qui condftenten Ton Manteau 
Royal, de velours cramoifi doublé d'her- 
mines , parfemc de Fleurs de Lys d'or , (a 
Camifole de fatin rouge , fa Tunique , fa 
Dalmacique , & Tes Bottines ^ ils remplif. 
fenc le tour de cette dernière Armoirei 

De l'autre côté de la Salle , en face da 
Tréfor , vous verrez encore dans une gran- 
de Armoire plufieurs pièces rares & curieo* 
fes , donc le détail me méneroic crop loin. 
Les principales font une grande Corne de 
Licorne de près de fepc pieds de long , &c 
un Ongle de Griffon d'une grofleur prodi- 
gieufe : ces deux pièces furenc envoyées à 
Charlemagne par Aaron , Roy de Perfe» 
Une des Lanternes , qu'on die avoir fervi 
à la prife de Nôcre-Seigneur j elle eft com- 
munémenc appellée la Lanterne de Judas JLc^ 
Jeu des Echecs de Charlemagne : il eft tout 
d'ivoire, & chaque pièce groflè comme le 
poing. Un Corps de chaftè de Roland , ne« 
veu de cet Empereur , & l'Epée de Tur- 
pin , Archevêque de Rheims j l'Epée de la 
Pucelle d'Orléans , & quelques autres. Re- 
marquez au deftus de cette Armoire une 
grande Chaife de cuivre doré ^ qu'on dit 
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auffî avoir fervi de Trône au Roy Dago- 
berr. 

Il ne vous refte plus à voir que l'intérieur 
de cette Abbaye , dont l'édifice cft très-an- 
cien & très-grand ; mais depuis quelques 
- années on a commencé un luperbe bâti- 
ment nouveau , qui aura peu d'égal. Le rez 
de chauffée eft divifé en plufieurs Salles 
d'une grandeur & d'une beauté furprenan- 
te , qui ferviront pour recevoir les Princes, 
le Parlement , 8c les autres Cours Supérieu- 
res dans les Cérémonies où le Roy les in- 
vite. Le deflus dé ce majeftueox bâtiment 
eft rempli de Dortoirs pour les Religieux 
qui y auront chacun leur chambre propre 
Se commode. Cette Communauté a pro- 
duit d'Illuftres & Sçavans Religieux de 
temps en temps , & toujours de Saints & 
lélez obfervateurs de la Régie de S. Be- 
noift. 

Vous pourrez voir dans la Ville les Egli- 
fes & Paroiffcs de S. Denis de TEtrée , S. 
Remy , S. Martin , S. Jacques , S. Paul , h 
Màdeléne , S. Michel , les trois Patrons , 
Sainte Croix , S. Marcel , & un Hôtel- 
Dieu adminiftré par le Prieur de l'Abbaye, 
un Curé de la Ville*, Se trois Bourgeois. Les 
Couvens font , les RécoHets , les Carmé- 
lites , les Annonciades , les Urfulines , & 
les Filles de Sainte Marie. 

F I N. 
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DES NOMS DES RUES DE PARIS. 

Avec les Qiiar tiers où elles font fituécs. 

A 

Les Rues 

d'Ablon , quartier de la Place Mauberr. 
de l'Air, quartier faint Antoine, 
des Amandiers , quartier S. Antoine. 
Autre rue des Amandiers , quartier S. Benoift^ 
d'Amboife, quartier de la Place Maubcrt. 
des deux Anges , quartier S. Germain, 
des Anglois , quartier S. Benoift, 
Autre rue des Anglois , quartier S. Martin, 
d'Anjou , quartier du Palais Royal. 
Autre rue d'Anjou, quartier du Temple. 
Autre rue d'Anjou , quartiers. Germain. 
ou Cul-de-fec d'Anjou /quartier du Louvre, 
de l'Arbalêtre , quartier S. Bonoift. 
de r Arbre- fec, quartier du Louvre, 
des Arcis , quartier de In Grève. 
d*Argcnfon , quartier S. Antoine. 
d* Argentcuil , quartier du Palais^ Royal. 
d'Arnetal , pu Grencta , quartier S. Denis» 
d'Arras , quartier de la Place Mauberr. 
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de rAfnc Rayé, quartiers. Denis. 
d'Angoumois, voyez rue Chariot* 
Abbatial, quartier S. Germain, 
de i'Abbrevoir Mâcon , quartier S. André,* 
de l'abbrevoir Marioa , quart. S. Opportune. 
deTAîlc du Pont Marie > quartier S. PauL 
des Filles Angloifes, q. de la Place Mauben; 
Aulard ou des Jeux de Paumes , quartier des 

Halles. 
Aubry-le Boucher » quartier S. Jacques de la 

Boucherie. 
des Audriettes , quartier S. PauU 
des vieilles Audriettes , quartier du Temple, 
des Aveugles , quartier de Luxembourg. 
Autre rue des Aveugles y quartier de la Place 

Maubert. 
des grands AUguftins , quartier S. André, 
des petits Auguftins , quartier S. Germain, 
des vieux Aùguftins , quartier S. Euftache. 
d'Avignon > q. S. Jacq. de la Boucherie, 
de i^Aumel» quartier S. Germain* 
Aumai^e , quartier S. Martin. 

B. 

Les Rues 

de Bâbylone, quartiers. Germain, 

du Bacq, la grande, quartier S. Germaia 

Autre rue du Qacq > quartier S- Germain. 

de Bagneux , quartier du Luxembourg. 

de Baffroy , quartier S. Antoine. 

de Ba/Ibur, quartier S. Denis. 

de Baillecte, quartier du Louvre. ' 

Bailli fs , quartier S. Euftache. 

Le Bailleul , quartier du Louvre. 

des Balets > quartier S. Antoine. 

du Banquier 9 



du Banquier , quartier de la Place Maubcrt 
dtt Battoir, quartier de la Place Maubcrt. ' 
Autre rue du Battoir , quartier S. André. 
gardubcc , quartier fainte Avoye. 
Barbette , quartier S. Antoine. 

de la Barillcric, quartier de la Cite. 

de la BarouiUcre , quartier de Luxcmbourir. 

de la grande Barre , quartier Montmartre: 

des Barres, quarricr de la Grève. 

des Barrez » quartier S. Paul. 

des Barrières , quartier S. Paul. 

Beaubourg, quarricr S. Martin. 

Baudome, quartier S/Martin, 

de Beaujolois , quartier du Temple. 

de Bcaune, quartier S, Germain. 

de Beauregard, quartier S.Denis. 

Baurcpaire , quartier S. Denis. 

de Bcaufle, quartier du Temple. 

Beautrcillis , quartier S. Paul. 

de Beau vais , quartier du Louvre. 

de Belle- Chaflc , quartier S. Germain. 

de Bercy , quartier de la Grève. 

Autre rue de Berci, quartier S. Antoine. 

^crgcrou Bergère, quartier Montmartre 

des Bernardins , quartier de la Place Maubcrt;. 

du Cloître àc$ Bernardins , quartier de la 

Place Maubcrt. 
de Berry , quartier du Temple. 
Çe™n.Poirée , quartier fainte Opportune, 
de Bctify , quartier fainte Opportune. - 
de Bié vre , quartier de la Place Maubcrt. 
de Bièvrc la petite , quart. Place Maubcrt. 
Autre rue de Biévre, quartier Place Maubcrt. 
des Billcti^s , quariicx ûinrc Avoye. 
Tmc II. A à 
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des Blancs- màoteaux> quartier faintc Avojre. 
ou Cul-de-rac'de la rue des Blancs- manteaux, 

quartier (âinte Avoye, 
d e la Barrière , quartier de la Place Mauberr. 
Bertaud ou des Truyes , quartier S. Martin. 
du Bœuf» quartier faint Martin. 
La Cour des Bœufs, quartier faim Benoift. 
duBon Puits , quartier de la Place Maubcrt. 
de la Bonne Eau , quartier S. Germain, 
du- Bord de TEaLî , quartier Place Maubert. 
Bordctte , quartier de la Place Maubcrt. 
de Boucherat , quartier du Temple. 
des Boucheries , quartier du Palais Royal. 
des Boucheries, quartier de Luxembourg, 
de la vieille Boucherie , quartier S. André, 
des Boulangers , quartier Place Maubert. 
des deux Boules , quartier faintc Opportun?, 
Ij^ des Boulets , quartier faint Antoine, 
du Bouloy , quartier faint Euftache. 
de la Bourbe , quartier de Luxembourg, 
de Bourbon , quartier faint Germain. 
Autre rue de Bourbon , quartier S. Germain. 
Autre rue de Bourbon , quartier fainr Denis, 
de Bourbon le Château » quartier S. Germain, 
du petit Bourbon » quartier de Luxembourg. 
Autre rue du petit Bourbon , q. du Louvre, 
des Bourbonnois, quart, faime Opportune, 
de Bourgogne , quarricr dù^ Temple, 
des Bourguignons , quartier faint Benoift. 
Bourglabé , quartier faint Denis. 
Bourtiboutg , qtrartier fainte Avoye. 
Boutebrie , quartier faint André. 
ou Cul de- fac de la Bouteille , quarr, S. Dcois, 
des Bouteilles , qirartier de la Grève*, 
de Brac> quanicr fainte Avoye. 
de laBraiTerie > quaxticr du Palais.Royal. 
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du Brave, quartier de Luriembourg. 

Brcncufc , quartier faint Germain. 

de Bretagne , quartier du Temple, 

ou Cul-de fac d6 Breceau , quartier S. Martin. 

de la Breronnerie , quartier faint Benoift, 

Bretonviîliers , Ifle Notre-Dame. 

Bri^miche , quartier iàint Martin. 

des Brodeurs ou du Lude, quartier SGerm^^iHif 

de la Bucherie , quartier /âim Benoift; 

des Bucheries , quartier de Luxembourg. 

de Bufly, quartier de Luxembourg. 

du Cul-de-fac de Bouvard > q. de S. Benoift/ 

C 

Les Rues 

de la Calandre y quartier de la Cité; 

des Canettes , quartier de la Cite. 

Autre rue des Canettes , q. de Luxembourg. 

du Canivet, quart, de Luxembourg. 

des Capucins , quart, faint Benoift. 

des .Capucines , quartier Montmartre. - 

des Carmélites > quartier faint Benoift. j 

du Caroufel, quartier du Palais RoyaL* w 

des Carcuiflbns , quartier de la Cite. ~ • 

Câfdinale , quartier faint Germain. 

de Carême- prenant , quartier faint Martin* 

des Carmes , quartier faint Benoift. 

des Carmes DècfaauiTez^, quartier do Luît 

xcmbourg. 
Carpenxicre, quartier de Luxctnboirg. • » 
Les Petits Carreaux » quartier faint Oenisv > 
Caflette, quartier de Luxembourg. 
Ccnfee , quattiet faint Paul. i- 

Cenfier , quartier de la Place Mauberr. . 
de la Châifê, quartier faint Gci main, 
des Peûcs Champs > quartier faine £uftachâ^ 

Aa ij 
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neuve des Pcrks-Chàmps s qu, Montmartre» 
du Petit Chjimp, quartier faint Martin, . 
Autre rue dii Petit- Champ , q. Place Mauberr. 
du Chant de l'Allouctte , quartier S\ Bcnoift. 
Chamflcury, quartier du Louvre. 
Champion , quartier du Palais Royal. 
àcs trois Chandeliers , quartier faint Andréa 
des C^nti]Brs, quartier S. Antoine, 
du Chantier , quartier du Palais Royal, 
du grand Chantier , quartier du Temple, 
du Chantre , quartier du Louvte. 
é^h Cbanyrerie > quartier des Halles. 
Chapon , quartier faim Martin. 
des Charbonniers , quartier faint Benoift. 
de Charenton , quartier faint Antoine. 
Chariot qu â'Angoumois> quart. duTempIe* 
de Charonne , quartier faint Antoine. 
Charticrc , quartier faint Benoift. 
du Cherche^ midi > quartier de Luxembourg, 
du Chat blanc y quartier S. }acq. de la Bouch<^ 
du Chat qui péché, quartier &int André, 
du Chaume , quartier fainte Avoye. 
de la Chauflêrrie > quartier des Halles, 
de la CcriÊyc, quartier faint Paul.. 
de Chaillot, quartier du Palais Royal. * 
du Cbenûn S* Denis , quartier du Temple, 
du Chemin- vert , quartier feint Antoine. 
Autre Tue du Chcniin vert , quattier du Pa» 

lais Royal, 
dû gros Chenet s qualtier Montmartre, 
du Qieval vert» quartier /àint Benoift. 
du Chevalier du Guet , quartier S. Opportune. 
Chevalier Honoré , quart, de Luxembourg, 
du Chevet S. Landty > quartier de la Cité. 
dei Chiens , quartier faint Benoift. 
4elaChifonnerie> quartier f^t MacuQu 
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des Cholets , quartier faint Benoift, 
Chrifljne > quartier faint Andiè. 
du Cïgne , quartier faint Denis, 
des Cifeaùx > quartier faint Germain, 
de la Clef, quai^er de la Place Mauberr. 
<Jc Clervaux , quartier famte Avoyc* ., 
de Clcry , quartier Montmartre. 
Autre rue de Clcry, quartier faint Denis. 
Clocheper/è , quartier faint Antoine, 
ou ruelle à Clochepin , quartier faint Antoine, 
du Cloître de N. Dame , quattier de la Cité» 
Jl^ a nombre de rues du C loi tr es \ elles font 
fris des "Eglifes de même nom^ 

Clopin, quartier de la Place Maubert. 

du Clos Gergeau , quartier du Palais Royal* 

de Clugny , quartier de Luxembourg. 

Cocatrix , quartier de la Cite. 

du Cocq , quartier de la Grève , 

Autre rue du Cocq , qqartier du Louvre. 

du Cœur volant , quartier de Luxembourg^ 

Colbert , quartier Montmartre. 

de la Colprnbe, quartier de la Cité. 

du' Colombier , quartier faint Germain. 

du vieux Colombier,quartier de Luxembourg. 

Ats Commiffaires, quartier Montmartre.. 

Comtcflc d*Artois , quanicr faint Denis.. 

de Condé, quartier de Luxembourg. 

Contrefcarpe, quartier faint André. 

des Conpeaux , quartier Place Maubert.. 

Coquilliere, quartier faint Euftache. 

des Coquilles, quartier de la Grève. 

Coquerel, quartier feint Antoine- 

Coquéron , quartier faint Euftache. 

des Cordeliers , quartier faint André. 

de la Corxlerié, quartier du Palais RoyaL 

Autre ruc-deiA Cbcdeciç» qa^ircduTemptew 
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des Cordicrs, quartier faint André. 
de la Cordonnerie, quartier des Halles, 
de la Corne , quartier de Luxembourg, 
de h Coffbnncrie , quartier des Halles. 
Coupcgorge , quartier Place Mauben. 
des trois Couronnes , quartier Place Maubcrt. 
Cour du More , quartier faint Martin , 
de la Corroyeric > quartier faint Martin» 
Court alon, quartier faintc Opportune, 
de laCourtille, quartier du Temple. 
Courteauvilain , quartier faint Martin, 
de la Coutellerie, quartier delà Grève, 
du CroifTant , quartier Montmartre. 
de la Croix , quartier faint Martin. . 
Cul-de-fac de la Cour de Bavière , quanier 

de la Place Maubert. 
de THôtel de Conti, quartier faint Germain. 
de Coquerel, quartier famt Antoine, 
de la Cour de Rouen , quartier faint Benoift. 
de la Culture de fàint Gervais , quartier du 

Temple. 
de la Croix blanche , quartier fainte Avoye. 

Les Rues 
Dauphîne,. quartier de faint André. 
des Dcchariçeurs , quartier fainte Opportune. 
du Demi-Saint , quartier du Louvre, 
de la Dentelle, quartier de la Grève. 
des cinq Diamans , qu. S. Jacq. de la Boucb* 
des Dix- huit , quartier de la Cite. ^ 
4e U Draperie , quartier de là Cité. 

E 

Les Ru es 
de l*Echarpe, quartier faint Antoine. 
de rEcbaudé « quartier: du Xcotpis. 
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Autre rue de FEchaudc, quart, des Halles. 
Autre rue de l'Echaudé , quartier S. Germain» 
de l'Echelle , quartier du Palais Royal, 
de l'Echelle du Temple , quartier du Temple, 
Le Carrefour de l'Ecole , quartier du Louvre. 
d'Ecofiby quartier faint Benoifl:. 
des Ecri vains > quart. S.Jacques delaBouch* 
des Ecouflfts , quartier famt Antoine, 
de l'Egoût , quartier fàint Germain, 
de PEgoûc du Ponccau , quartier S. Denis» 
des Egoûts, quartier faint Martin. 
de TEmpereur, quartier faint Denis. 
dc% bons Enfans , quartier faine Euftache. 
neuve des bons Ertfans , quart, faint Euflache» 
des Enfans Rouges y quartier du Temple. 
d'Enfer, quartier de la Cité. 
Autre rue d'Enfer, quartier Montmartre. 
Autre rue d*Enfcr, quartier de Luxembourg, 
de l'Epèe de Bois , quartier Place Maubeic. 
de t'Epée Royale , quartier Montmartre, 
de l'Eperon, quartier de faint André, 
des deux Ecus , quartier fàint Euftache» 
des Ecuries , quartier du Palais RoyaL 
de la vieille Eftrapade , quartier faim Benoift» 
de l'Etoile , quartier faint PauL 
Culde fac de l'Etoile , quartier faint Denis* 
des vieilles Etuves , quartier fàint Martin. 
Autre rue des vieilles Etuves , q. S. Euflachc* 
de l'Evêque , quartier de la Cité. 
Autre rue de l'Evêque, q. du Palais Royal» 

F 
Les R u X s 

Faidcau , quarrier Montmartre. 

des Fauconnicxs j quartier fàint PauL 
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de la Femme fans tête , Iflc N. Dame 
rfc Fer, quartier de la Place Maubcrt. 
du Fer à Moulin , quartier Place Maubcrt* * 
Fèrou , quartier de Luxembourg, 
de la Féronnerie , quartier des Halles* 
aux Fers > quartier des Halles^ 
aux Fèves > quartier de la Cité, 
de la Feuillade» quartier Montmartre» 
du Figuier y quartier Montmartre. 
Autre rue du Figuier, quartier faintPaul. 
àc% Filles Angloifcs , quartier Place Maubert. 
des Filles du Calvaire , quartier du Temple 
neuve des Filles de S. Thomas, q. Montmartre- 
ou CuUde fac des Feuillemines , q. S. Benoift* 
des Filles bleues , quartier faint Antoine* 
<ics Filles-Dieu , quartier faint Denis, 
neuve des Filles-Dieu , quartier faint Denis. 
dé la Foire , quartier de Luxembourg, 
de la Folie Mauricault, quartier du Temple, 
de la Folie Renaud, <]uamer faint Antoine 
des Fontaines , quartier faint Martin, 
des Fontaines du Roy , quartier du Temple. 
de la Foflc aux Chiens , q. fainte Opportune, 
des FofTez de M. le Prince , q . de Luxembouig* 
des Fo/Toyeurs , quartier de Luxembourg. 
dcForcts , quartier du Temple, 
du Fouare, quartier faint Benoift, 
du Foin , quartier faint Antoine. 
Autre rue du Foin , quartier faint André, 
du Four , quartier faint Euftache. 
Autre rue du Four, quartier faint Benoid. 
Autre rue du Four , quartier de Luxembourg, 
de Fourcy , quartier faint Paul. 
CuUde- fac de Fourcy ou d" Aumont , quartier 
faint Paul. 

des Fouieursa quartier ùiotç Oppommc. 

La 
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T a nouvelle France , quartier Montmartre. 
Fxançoifc ou du Roy Doré , q. du Temple- 
Autre rue Françoife j quartier faint Denis. 
Autre rue Françoife , quartier P. Maubcrr. 
des Francs Bourgeois > quartier S. Antoine. 
Autre rue des Francs- Bourgeois » quartier 

Place M^uberr. 
Autre rue des Francs -Bourgeois, quartier do 

Luxembourg.^ 
Frèpillon , quartier faint Martin. 
de la Friperie > quartier des Halles, 
des FofTez des Tuilleries , q. du Palais Royat. 
Fourbaifct y quartier de la Cité. 
de la Fromagerie > quartier des Halles- 
Fromenteau , quartier du Louvre. 
Fromentclle , quartier faint Benoift. 
des Fumiers , quartier faint Antoine. 
de Fuiletnberg , quartier faint Germain, 
des Fuzeaux , quartier fainte Opportune 
des Frondeurs > quartier du Palais Royal, 



/ 



Les Rues 

du Gaillard- Bois , quartier faint Martin* 
deGaillon, quartier Montmartre^ 
Galande , quartier faint Benoift» 
de Garanciere , quartier de Luxembourg, 
des vieilles Garnifons » (Quartier de la Grcvc 
Gxutier - Renaud ^ quartier Place Mauberr. 
Geoffroy - Langevin > quartier faint Martin. 
GcofF.oi - Lafnier , quartier faint Paul. 
Gervais- Laurent, quartier de la Cité* 
de Ge/Vres, quart, faine Jacques delà Bouch, 
Il y a deux Partages aux deux cxtrêmitez de 

cette rue qui communiquent au Quai de 

Gêvres. 

Tm.' II. B b 
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du Gindrc , quartier de Luxembourg , 

Gift-lc coeur , quartier faint André, 

de Glatigny , quartier de- la. Cité, 

des Gobclins , quartier Place Maubcrt, 

Graticufe , quanicr Place Maubert , 

des GraviUicrs , quartier faine Martin. 

Girard - Boquet , quartier faint Paul , 

des Grands Dcgrez , quartier Place Maubert, 

Cul-dc- fac de Glofictte, quartier S. Benoift, 

de la Grange-Batelier, quartier Montmarttc> 

de Grenelle , quartier faint Euttache , 

de Grenelle , quartier faint Germain , 

Grenier, quartier des Halles., 

Grenier faint Lazare , quartier faint Martin » 

Grenier fur Teau > quartier de la Grève, 

du Gril , quartier Place Maubert, 

de Gucmenée , quartier faint Antoine, 

de Guénègaud > quartier faint Germain , 

Guèrin- Boifleau, quartier (àint Denis , 

Guillaume- Joflc , q. S. Jacques de la Bouclu 

Guillaume , Ifle N. Dame , 

Guillemain , quartier de Luxembourg, 

Le Carrefour Guillery , quartier S. Jacques 

de la Boucherie , 
Guifarde , -quartier de Luxembourg , 
Cul-de-fac de Gucmené ou des tilles de la 

Croix, quartier faint Antoine, 
Greneta,ou Darnetal , quartier faint Denis, 
Gromierreou Langroniere, quart, des Halles, 
Cul de- fac de la Groflè tête, quart. S.Denisy 
Guefpine , quartier faint Paul, 
du Guichet, quartier faine Germain. 

H 

Les Rues 

Les piliers des Halles, quartier des Halles 
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de la Harangerie, quartier fainte Opportune. 

d*Harlay , quartier de la Cité. 

de la Harpe , quartier faint André. 

Haute - Feuille , quartier faint André, 

du Haut Moulin , quartier de la Cité. 

du Hazard > quartier du Palais Royah 

de la Heaumerie, quartier faint Jacques de 

la Boucherie* 
de la petite Heaumerie y auprès. 
Hcnncquin le Faucheur, quart, iàinte Avoyc. 
du Grand Heuleu , quartier faint Denis, 
du petit Heuleu > tout auprès, 
de l'Hirondelle, quartier faint André. 
Hillcrin-Bcrtin, quartier faint Germain, 
des deux Hermites , quartier de la Ciré. 
des Hofpitaliercs , quartier faint Antoine, 
de l*Homnac Armé , quartier faintc Avoye. 
de la Hachette , quartier faint André, 
du Hurepoix , quartier faint André, 
du Houàai , quartier faint Denis» • 

I. 

Les Ru es 

Jacob , quartier faint Germain. 

du TardÎHiet , quartier faint André. 

du Jardin Royal , quartier faint Paul. 

Autre lue du Jardin Royal ^ quartier de la 

Place Maubert. 
des Jardins, quartier faint Paul. 
Jean de BeaufTe s quartier des Halles. 
lean-Beaufire, quartier faint Antoine. 

[eande rEfpine , quartier de la Grève. 

fean Gilles, quartier des Halles. 
Jean Gilles ou la Réale, quartier des Halles. 

iean Lentier, quartier fainte Opportune, 
ean le Maître , quartier faint Benoifh 

Bbi) 
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Jean Mole , quartier Place Mauberr. 
lean PainmoUct, quartier de la Grève, 
[ean Robert , quartier faint Martin. ' 
Jean faint Denis , quartier du Louvre-^ 
Jeantifon , quartier du Louvre. 
Jcrinbertin , quartier faint Germain* 
du petit Jcfùs , quartier de Montmartre. 
de$ Jeux neufs » quartier Montmartre. 
Cul-de facdii Jeu de Mets, q. faint Germain. 
Joquelet , quartier Montmartre, 
de la vieille Jouailletie , quartier faint Jacq* 

de la Boucherie, 
du Jour , quartier faint Euftache* 
de Jouy , quartier faint Paul. 
Cul-de-fac de Jean de Cambrai, quartier de 

la Place. Mauberr. 
de Térufalem , quartier de la Cité. 
L'iile bouviers ou d'Antrague , quart. S. Paul* 
Judas , Quartier faint Benoift. 
des Juirs , quartier faint Antoine, 
de la Juivcrie , quartier de la Cité. 
dz la Juilienne , quartier faint Euftache. 



Lis Rues 

de Lamoignon , quartier de la Cité. 

de Langlade , quartier du Palais Royal. 

de la Lanterne, quartier de la Cité. 

Autre tue de la Lanterne , q. de la Grève. 

au Lard > quartier des Halles, 

des Lavandières , quartier fainte Opportune. 

Autre rue des Lavandières , quartier Place 

Maubert. 
de la Levrette, quartier de la Grève, 
de la Licorne, quartier de la Cité. 
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ic h Limace , quartier fainte Opportune, 
de Limoges , quartier du Temple, 
de la Lingerie , quartier des Halles. 
de Lionne » quartier Montmartre, 
des Lionnois > quartier faine Benoid:. 
du petit Lion , quartier faint Denis. 
Autre rue du petit Lion, q. de Luxembourg, 
des Lions 3 quartier faint Paul, 
des Lombards, quartier S, Jacq. de laBouch» 
de Long- Pont, quartier de la Grève, 
de Lourfine , quartier de la Place Maubert. 
du Louvre , quartier du Louvre, 
du Lude > quartier faint Germain, 
de la Lune , quartier faint Denis. 

M 
Les Rues 

Maçon , quartier faint André, 
des Maçons , quartier /àint André, 
de la Madeleine, quartier du Louvre. 
Autre rue de la Madeleine , quartier du Lu^ 

xençibourg. 
du M^il i quartier Montmartre, 
du Maltois , quartier de la Grève. 
Maquignognc , quartier de la Place Maubcit. 
des Marais , quartier faint Mactin. 
Autre rue des Marais , quartier faint Antoine. 
Autre rue des Marais , quart, faint Germain. 
Autre rue des Marais , quartier faint Denis. 
La ruelle du Marais , quartier du Temple. 
de la Marche , quartier du Temple. 
Le Marche aux Poirées , quartier des Halles, 
du Marché- Pallu , quartier de la Cité. 
Le Carrefour des uois Maries , quartier dm 

Louvre* 

Bb iij 
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L' Abrcvoir Marion , quartier fainte Oportunc, 

des Marionnettes , quartier faint Bcnoift. 

Marivaux , quartier S* Jacques de la Bouch, 

Autre rue Marivaux la petite > quanier &int 
Jacques de la Boucherie. 

des Marmouzets , quartier de la Cité. 

Autre rue des Marmouzets, q. Place Maubert. 

des Mathurins> quartier faint André. 

de Matignon , quartier du Palais Royal* 

Maubué , quartier faint Martin. 

Mauconfeil , quartier iâint Denis. 

Maudetour, quartier dç5 Halles. 

des trois Maures , quartier faint J acques de la 
Boucherie. 

«les Mauvais Garçons , quartier de la Grève. 

Autre rue des Mauvais Garçons, quartier de 
Luxembourg. 

des Mauvaifes paroles , quartier fainte Oppor- 
tune. 

Mazarine , quartier Taint Germain. 

des Meneftriers , quartier faint Martin. 

du Menilmontatu , quartier du Temple* 

de Méziers, quartier de Luxembourg. 

Michel- Comte, quartier faint Martin. 

Mignon , quartier faint André. 

dés Minimes, quartier faint Antoine. 

La Cour des Miracles , quartier fant Denis. 

du Miroir , quartier Place Maubert» 

da Monceau- faint Gervats» quart, de laGréve. 

du petit Moine, quartier Place Mauberc» 

des Moineaux , quartier du Palais RoyaL 

du bout du Monde , quartier ù'mt £uftache< 

de la Monoye , quartier du Louvre. 

de h vieille Monoye, quanier faint Jacques 
de la Boucherie. . 

La montagne Stc Geneviève , q. PU Maubcn. 
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Montmartre y quartier Montmartre. 

du Faubouig Montmartre , qu. Montmartre» 

des Foflèz Montmartre > quart. Montmartre. 

neuve des Foflcz Montmartre, q. Montmartre. 

de Montmorency , quartier famt Martin. 

Moncorgueil , quartier faint Euftache. 

de Montreuil , quartier (aint Antoine. 

de Méfia! ou Meile» quartier fainr Martin. 

des trois Maures , quart. S« Jacq. de la Bouch* 

Moreau , quartier famt Antoine. 

de la Môrteikrie , quartier de la Grève. 

des Moulins , quartier du Palais Royal. 

MoufFetard, quartier Place Maubert, 

de Mouflî , quartier de la Grève. 

du Mouton , quartier de la Grève. 

de la Muette , quartier Taint Antoibe. 

de la Muette , quartier Place Maubert- 

du Pas de la Mule , quartier faint Antoine. 

des Mulets,. quartier du Palais Royal. 

du Mûrier, quartier Place Magbcrr. 

du petit Muit , quartier faint Paul. 

de la bonne Morue, quartier du Palais Royal- 

des Murs de la Raquette , quartier S. Antoine» 

N 
* Les Rues. , 

de Naples, quartier faint Antoine. 

de Nevers , quartier faint Germain, 

Neuve , quartier faint Paul. 

neuve Notre-Dame , quartier de la Cité. , 

Autre rue neuve Notre-Dame , quartier faint 

Benoift. . . - i « ■ 

La vieille rue Notre-Dame , qu. Place Maub. 
Notre-Dame de Bonnes- Nouvelles , quartier 

faint Depis. 

Bb iiij 
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Notre- Dame des Champs, q. de Luxembourg. 
Notre-Dame de Lorctte , qu. Montmartre/ 
Notre-Dame de Nazareth , q, S. Martin. 
Notre-Dame de Rccouvrance , q. faint Denis. 
Notre-Dame de Viûoires, q. Montmartre, 
des Nonaindicres , quartier faint Paul, 
du Noir , quartier Place Maubert. 
de Nazareth , quartier de la Cité. 
de Normandie , quartier du Temple 
de Novion, quartier fainte Avoye. 
des Noyers , quartier faint Bcnoift. 

O 
Les RtTEs 
de rObferyânce, quartier de Luxembourff. 
Oignareou Oignac,quarticr ; faint Jacques 

de Ja Boucherie, 
des Oifcleurs , quartier du Temple. 
IV^ ri > quartier faint Germain. - 
ce Cul-de-fac des Pères de rOcatoirc , quartier 

du Palais Royal, 
des Orangers , quartier Place Maufaert. 
dUrlcans, quartier faint Euftaciie. 
Autre rue cTOrleans , quartier du Temple. 
Autre rucd Orléans , quartier Place Maubert. 
neuve d Orléans , quartier faint Martin, 
des Ormes , quartier faint Paul, 
de 1 Opéra , quartier du Palais Royal. 
T ^^ P"^^? * quartier du Palais Royal, 
i-e c.ui - de . fac.de la rue des Orties , quartier 

du Louvre* 
des Orties , quartier du Lduvre» 
aut Ours, quartier faint Denis. . 

F ^ 

^^. LesRffBr 

PagcTin , quartier faint Euftacho. 
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in Paon , quartier Place Maubcrt. 
Auctc rue du Paon , quartier (âint André, 
du petit Careau > quartier faint Denis. 
du Petit Paon , quartier faint André, 
de Paradis , quartier fainte Avoye. 
Autre rue de Paradis > quartier faint Denis. 
Autre rue de Paradis, quartier faint Benoift. 
de la Parcheminerie , quartier faint André* 
du Parc Royal , quartier du Temple, 
du Parvis N. Dame, quartier de la Cite. 
Le pafTagede la Charité, quartier S- Germain. 
Le Paflage de l'Hôtel de Crequy, q. du Louyr. 
Le Paflage de THôtel de la Monoye , quartier 

fainte Opportune. 
Le Paflage du S. Efprit , quartier de la Grève. 
Le Paflage ou Cloître faint Germain , quartier 

du Louvre. 
Le Paflage S. Gcrvais , quartier de la Grève. 
Le Paflage de S. Julien le Pauvre , quartier 

faint Benoift. 
Pâftourelle, quartier du Temple. 
PaMce , quartier faint Denis. 
Pavée, quartier faint André. 
Autre rue Pavée, quartier faint Antoine. 
Autre rue Pavée , Place Maubcrt. 
des trois Pavillons , quanier faint Antoine. 
Paycnne , quartier faint Antoine. 
IPeringaflTclin , quartier (àinte Opportune, 
du Pet, quartier faint Denis, 
du Pet au Diable , quartier de la Grève» 
de la Pelleterie , quartier de la Cité, 
du Pellican , quartier faint Euftache. 
Péniche , quartier Montmartre. 
L'Abbreuvoir Pépin , quartier Stc OppottUM» 
Percée , quartier faint André. 
Autre rue percée , quartier iâinc Paul. 
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du Perche » quartier du Temple. 

Perdue, quartier de la Place Mauberr. 

des petit Pères , quartier Montmartre. 

des Foflcz des petit Pères , q.. Place Maubcrt. 

Perigueux , quartier du Temple. 

de la Perle , quartier du Temple. 

Pernelle , quartier faint Paul. 

de la Peronelle > quartier du Palais Royal. 

de Perpignan , quartier de la Gité. 

Perfy , quartier de la Cité. 

du Pied de bœuf, quartier faine Jacques de 

la Boucherie. 
dePincour, quartier faine Antoine, 
du Bas Pincour, quartier faint Antoine, 
de Piquepuces , quartier faint Antoine. 
Pierre Argile , quartier de la Place Mauberr. 
Pierre aux Poiflons , qi S. Jac<]. de laBouch. 
Pierre Sarrazin , quartier famt André, 
du Piftolet , quartier faint Paul. 
Phelypot , quartier faint Martin. 
Pierre au Lard, quartier faint Martin. 

Places , V0yet(^ à U Takle des M entières. PlaCCS» 

Placcmonfils, quartier faint Paul. 

de la Planche , quartier faint Germain. 

de la Planchette, quartier faint Amoihç. 

Planchemibrai, quartier de laGtéve. 

du Plat d*eftain , quartier faintc Opportune. 

du Petit Champ d'Albiac , q. Place Maubcrt* 

du Plâtre , quartier faint Benoift* 

Autre rue du Plârre , quartier fainte Avoyc. 

du Port au plâtre , quartier faint Antoine. 

Plâtriere , quartier faint £uftache. 

du Plumet, quartier" faint Germain. 

de Poitou, quartier du Temple. 

des Poirez , quartier laint André. 

«lu Poitier ^ quartier faint Martin* 



\ 
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des PoilTonnieres , quartier faint Denis. 

Poitevine , quartier faint André. 

Polliveaux , quartier de la Place Maubett* 

du Petit Pont» quartier faint BenoilK 

des deux Ponts , Ifle Notre Dame. 

du Pont aux Biches > quartier faint Martin. 

Autre rue du Pont aux Biches > q. PI. Maubert« 

du Ponc aux Choux » quartier du Temple. 

Autre rue du Pont aux Choux > quartier Place 
Maubert- 

de Poitiers » quartier faint Germain. 

neuve des Poirez > quartier faint André. 

ou Marais des Porcherons , q. Montmartre. 

du Pont à Maître Pierre , q, laint Bcnoift. 

du Port aux Oeufs , quartier de la Cité. 

Porte Foin , quartier du Temple, 
de la Porte aux Peintres , quartier S. Denis, 
des Portes , quartier laint Benoift. 
neuve des deu3& Portes > quat tier S. Denis. 
Autre rue des deux Portes , quar. de la Grève- 
Autre rue des deux Portes, q. de la Grève. 
Autre rue des deux Portes, qu. faint Martin. 
Autre rue des deux Portes , q. faint André. 
Autre rue des deux Portes , q. Sit Opportune» 
des trois Portes > quartier faint Benoift. 
Autre rue des trois Porres , qu. faint Benoifl;»> " 
des douze Portes, quartier du Temple, 
des Poftes , quartier faint Benoift. 
Pot de Fer , quartier de Luxembourg. 
Autre rue du Pot de Fer , quart, faint Benoiftê 
du Potier , quartier (aint Germaia 
de la Poterie, quartier de la Grève. 
Autre rue de la Poterie , quartier des Halles» 
Autre de la Poterie , quarrier Place Maubecc* 
des Poules , quartier faint Benoift. 
Poulcciere^Iile Notre- Dame, 
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des Poulies > quartier du Louvre. 
Poupée > quartier faint André. 
du Prac , quartier faint Antoine, 
des Prefcheurs , quartier des Halles. 
Autre rue des Prefcheurs qu. du Palais RoyaL 
Princeflè > quartier de Luxembourg, 
des Prouvaires » quartier faint £uftache« 
de Putigneux , quartier faint Paul, 
du Puits, quartier fainte Avoye. 
du Puits d'amour , quartier des Halles, 
du Puits Certain, quartier faint Benoift. 
du Puits l'Hermite , quartier Place Mauben. 
du Puits qui parle, quartier (âinc Benoift. 
du Puits de Rome , quartier faint Martin, 
du Puits de la Ville ^quartier faint Benoift. 
du bon Puits , quartier Place Maubcn. 

a. 

Les Rue s 

des quatre Fils, quartier du Temple, 
des Quenouilles , quartier fainte Opportune. 
Quinquempoix , q. faint Jacques de la Bouch. 
des Quiraflfes , quartier Place Maubert. 
Autre rue des Quirafles , quart, faint Behoift 
Quai, VâyeK Quais s U Table des Matières. 

R 

Les Rues 

de la Rap.ee, quartier faint Antoine, 
de la Raquette, quartier faint Antoine. 
des Rats , quartier faint Jacques \de la Bouch. 
Autre rue des Rats , quartier Place Maubert* 
dés Recollcts , quartier faint Martin, 
du Regnard , quartier faiat Denis. 
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Autre rue du Regnard , quartier faint André. 
Autre rue du Regnard , quartier faint Martin, 
neuve la Reine , quaiticr faint Euftache. 
de la Reine blanche , quartier de la Place 

Maubert. 
des Remparts , quartier du Palais Royal. 
Autre rue des Rcmparts^quartier faint Martia. 
Renaud le Fevrc , quartier de la Grevé. 
de Rennes , quartier fâint Benoilt* 
du Re^'ofoir , quartier faint Euftache. 
4e Reuilly la grande , quartier faint Antoine, 
de Reuilly la petite, quartier faint Antoine^ 
de Reims , quartier famt Benoift. 
Farcie de la rue de Richelieu , quartier Palais 

Royal. 
Partie de Tautre rue de Richelieu , quartier 

de Montmartre. 
de Rambouillet y quartier faint Antoine, 
de la Reale , quartier des Halles, 
du Regard , quartier du Luxembourg. 
Regratier > Iflc Notre - Damé* 
neuve de Richelieu , quartier faint André. 
Rolin Prend- gages j quartier fainte Oppor* 

tune. 
de la Cour de Rouen , quartier faipt André, 
du RouUe , quartier du Louvre. 
Le Roulle , quartier du Palais Royal. 
RouiTelet ou des Vaches, qu. faint Germain. 
Royale , quartier du Palais Royal. 
Autre rue Royale, quartier faint Antoine. 
Autre rue Royale , quartier faint Antoine. 
La Cour du Roy François , quartier S. Denis, 
du Roy de Sicile , quartier faint Antoine. . 
des Rofiers , quartier faint Antoine. 
Autre rue des Rofiers j quartier S. Germain, 
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du Sabot ) quartier faint Germain. 

ou Cul- de fac de la Salambiere , q . S. Beaoift' 

jSalIe-au Comte > quartier faint Denis. 

des Sanibnnets > quartier £iint Benoift. 

de la Savatterie > quartier de la Cité- 

Autre rue de la Savatterie , quart- des Halles. 

de la Savonnerie , quart. S- }acq. de la Bouch* 

deSavoye, quartier faint André. 

des Sauilàyes, quartier du Palais Royal 

Autre rue des Sauflàyes, quartier?. Maubert. 

de Scipion , quart. Place Maubert. 

de Seine, quartier Place Maubert. 

Autre rue de Seine , quartier S. Germain. 

de la Santé , quartier faint Benoift. 

Cul-de- fac des Sablons , quartier de la Cité* 

du Sentier > quartier Montmartre. 

Autre rue du Sentier, quartier faint Martin. 

neuve du Sentier » quartier faint Denis. 

des Sept Voyes , quartier faint Benoift. 

du Sépulcre , quartier faint Germain» 

Serpente , quartier fâint André. 

de ^êve , quartier de Luxembourg. 

Simon -le- Franc, quartier faint Martin* 

des Smges, quartier fainte Avoye. 

de Solfions , quartier laint Euftache. 

Soly ou Joly , quartier faint Euftache. 

de la Sonnerie, quartier fainte Opponune. 

de Sorbonnc , quartier faint André. 

Autre rue de Sorbonnc , quartier S. Germain. 

de la Sourdicre , quartier du Palais Royal. 

Le Cul- de- fac de la même rue ^ même quart. 
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de Surcfnc, quartier du Palais Royal, 
faine André > quartier faint Antoine, 
faint André des Arcs , quartier faint André, 
du Cimetière faint André > quartier S. Andrée 
faint Anaftafc , quartier du Temple, 
neuve faint Anaftafc , quartier faint Paul, 
faint Antoine la grande , quart, faint Antoine. 
du Faubourg S. Antoine , quartier S. Antoine. 
des FofTez S. Antoine , quartier S. Antoine. 
neuve faint Auguftm , quartier Montmartre, 
faint Baithelcmy , quartier de la Cité, 
faim Benoift, quartier faint Germain. 
& Cloître famt Benoift, quartier faint Benoift. 
du Cimetière famt Benoift, qu. (âint Benoift. 
faint Bernard , quartier faint Antoine. 
des Foflez famt Bernard, qu. Place Maubert» 
faint Bon > quartier de la Grève, 
faint Chriftophe , quartier de la Cité. 

faint Claude, quartier Montmartre. 

Autre rue faint Claude , quartier faint Denis. 

Autre rue faint Claude , quartier du Temple. 

famt Denis , quartier faint Denis. 

du Faubourg faint Dcnis> quartier faint Denis. 

des Fofllz (aint Denis , quartier faint Denis. 

neuve faint Denis, quartier faint Denis. 

faint Dominique , quartier de Luxcmbourcç. 

Autre rue faint Dominique, q. faint Germaia. 

& Cour faint Eloy , quartier de la Cité. 

du faint Efprit , quartier de Luxembourg. 

faint Etienne , quartier faint Antoine. 

faint Etienne des Grecs , quartier faint Benojft. 

ou Carré S. Etienne du Mont , q. PI. Maubert. 

neuve faint Etienne , quartier famt Denis. 

neuve S. Etienne des Morfondus, q. PI. Maub. 

des Prêrres faint Etienne, quartier de la Place 
Maubert. 
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& Pointe S. Euftachc, quartier S. Euflâchc. 

neuve faim £u(lache> quartier Montmartre» 

faint Fiaére , quartier Montmartre. 

£iint François , quartier du Temple. 

faint Germain l'Âuxcrrois , quart, du Louvre, 

des Prêtres faint Germain l'Âuxerrois > quar- 
tier du Louvre. 

neuve des Foflez S. Germain des Prez , quar- 
tier de Luxembourg. 

des Foflfez S. Germain l'Auxerrois > quartier du 
Louvre 

de la Culture faint Gervais > quar. du Temple. 

neuve faint Gervais, quartier du Temple» 

neuve faint Gilles , quartier du Temple, 

faint Guillaume , quartier faint Germain. 

fainr Hiacinte , quartier du Palais Royal. 

faint Hilaire , quartier faint Benoift. 

famt Honoré , quartier du Palais Royal. 

du Faubourg S- Flonorè , q. du Palais Royal 

faint Hypolite , quartier Place Maubert. 

Le Carrefour faint Hypolite ,q. Pi. Mauberr. 

(àint Jacques de la Boucherie » quartier faint 
Jacques de la Boucherie. 

du Crucifix S. Jacques > quartier faine Jacques 
de la Boucherie. 

faint Jacques la grande 3 quartier faint Benoid- 

du Faubourg famt Jacques, q- faint Benoilt. 

du Cimetière faint Jacques du Haut-pas, quar- 
tier faint Benoilt. 

faint Jean de Beauvais , quartier ÙLint Benoift. 

Le Cloître S. Jean en Grève, qu.de la Grève. 

Le Cimetière de faint Jean , <juar. de la Grève. 

faint Jean de Latran , quartier faint Benoift* 

fzint Jérôme, quartier (aint Denis. 

faint Jofeph , quartier Montmartre. 

S. Julie» 



Saint Julien des Meneftncrs, q. ÙLÏm Martin. 
La Cour S. Julien le Pauvre , qu. S. Benoiii:* 
faint Lambert , quartier de Luxembourg, 
neuve faint Laurent , quartier faint Martin, 
du Faubourg faint Lazare , quart, faint Denis. 
Saint Leufrojr, qu* S. Jacques de la Boucherie, 
iâint Louis, quartier de la Cité, 
de l'Hôpital faint Louis» quartier faint Martin. 
La vieille rue S- Jacques , qu. Place Maubert. 
&Cal-*defac S. Landry s quartier de la Cité, 
neuve de Saint Laurent , quarrier (àint Denis, 
iàint Louis, quartier du Palais Royal. 
Autre rue faint Louis > Ifle N. Dame. 
Autre rue faint Louis , quartier du Temple. 
Partie de la rue S. Louis , quartier S. Antoine. 
Saint Marc , quattier Montmartre, 
du Faubourg faint Marcel > q. Place Maubert. 
des FofTez faint Marcel , Place Maubert. 
Cul-de-fac de S. Marcel , qu, Placç Maubert. 
neuve faint Magloire , quartier faint Denis. 
& Cul-de<fac S. Martial > quartier de la Cité, 
faint Martin la grande , quartier faint Martin, 
du Faubourg faint Martin, quart, faint Mattixi. 
ncu/e faint Martin , quartier faint Martin, 
faint Maqr , quartier faint Martin, 
faint Maur , quattier de Luxembourg, 
neuve S. Médar ou d'Ablon y quartier de la 

Place Maubert. 
faint Méry , quartier faint Martin. 
Cloître & Cul de fac de faint Méry , auprès, 
neuve faint Méry , quartier faint Martin, 
des Foflez S. Michel , quar. de Luxembourg. 
& Carrefour S. Michel, quart, de Luxemb. 
faint Ntcaife , quartier du Palais Royal, 
faint Nicolas , quartier faine Antoine. 
Tgmc II. C c 
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Autre rue S. Nicolas, quanicr S. Antoine. 

du Cimecicrc S. Nicolas , quartier S. Avoye. 

S. Nicolas du Chardonnct , q. PI. Maubcrt. 

du Cimetière S. Nicolas des Champs^ quar- 
tier (aine Martin. 

faint Orner , quartier faint Martin. 

fàinte Opportune, quartier fainte Opportune. 

Le grand & le petit Cloître fainte Opportune, 
quartier fainte Opportune. 

Saint Ovide , quartier du Palais RoyaU 

Saint Paul , quartier faint Paul. 

neuve faint Paul , quartier fâint Paul. 

des Prêtres S. Paul, quartier faint Paul. 

des Saints- Pères , quartier faint Germain* 

Saint Pierre , quartier Moritmartre. 

neuve Saint Pierre , quartier du Temple. 

Saint Pierre aux Bœufs , quartier de la Cité, 

Saint Placide, quartier de Luxembourg. 

Saint Roch, quartier Montmartre. 

neuve Saint Roch , q^uartier du Palais Royal 

faint Romain , quartier de Luxembourg. 

Saint- Sauveur , quartier faint Denis. 

Cul-de-fac de S. Sauveur, quartiers. Déni*. 

neuve Saint -Sauveur , quartier faim Denis. 

faint Severin , quartier faint André. 

des Prêtres , faint Severin , quartier S. Benoift. 

du Cimetière S. Sulpice, quartier deLuxemb. 

& Culde fac des Prêtres faint Sulpice , quar- 
tier de Luxembourg. 

/âint Thomas , quartier de Luxembourg- 

faint Tomas du Louvre , quartier du Louvre. 

fiint Thomas , quartier Place Maubert. 

lâint Viâor la grande , quartier PI. Maubert. 

des Foffcz S. Viftor , quartier Place Maubert. 

faine Vincent , quartier du Palais RoyaL 
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fainte Anne, quartier de la Cité, 
Autre- rue Tain te Anne, q. du Palais Roy aL 
Autre rue faintc Anne , quartier faim Denis» 
fainte Apolitie , quartier /âint Martin, 
&inte Avoye , quartier fainte Aroyc» 
fainte Barbe y quartier faint Denis, 
fainte Catherine, quartier fainte Opportune. 
Autre rue fainte Catherine» quaruer de Lu* 

xembourg. 
de la Culture Sainte.Çatherine. q. S. Antoine* 
neuve Sainte-Catherine , quartier S. Antoine, 
de rEgoût Sainte- Catherine» quartier faine 

Antoine. 
Sainte Croix de la Bretonnerie 9 quartier fainte 

Aroye. 
Sainte Croix dç la Cité > quartier de la Cité, 
feinte Foi > quartier faint Denis» 
Sainte Geneviève des Ardens > quanier de la 

Cité, 
neuve fainte Geneviève, quartier S. Benoift. 
fainte Marguetite , quartier faint Antoine. 
Autre tue fainte Marguerite , quartier faint 

Germain, 
fainte Marie , quartier faint Germain, 
faihce Marie Egyptienne, quartier S. Euftache. 
fainte Manne , quartier de la Cité, 
fainte Therefe , quartier du Palais Royal. 

T . 
Les R u 6 s 

de la Tabletterie , quartier faint Jacques de 

la Boucherie, 
de la Tacherie quartier de la Grève. 
Taille- pain , quartier faint Martin« 

Ce ij 
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de la Tannerie , quartier de la Gtévr. 
de la Tannerie là petite , quanier de la Grève. 
deT aranne la grande , quartier faint Germaio. 
des Teigneux 4 quartier faint Germain» 
des Teinturiers > quartier Place Maubert. 

Eartie delà rue du Temple »q. du Temple. 
A vieille rue du Temple , quart, du Temple. 
partie de la vieille rue du Teinple> quartier. 

faint Antoine, 
du Fau)K>urg duTempîe , qnanier duTemple* 
des Foflcz du Temple, quartier du Temple, 
du Temps perdu , quartier Montmartre. . 
Terrait» au Moulin > quartier faint Antoine* 
Thcvenot , quartier S. Denis. 
Thibautaudez » quanier fainte Opportune, 
des TuiUeries , quartier du Louvre. 
d<ss vieilles Tuîlleries ^ quartier du Luxem» 

bourg. 
Tiquetonne > quartier faint Euftache* 
Tireboudin , quartier faint Denis. 
Tirechape , quartier fainte Opportune. 
Tirouanne » quartier des Halles. 
Tifon 9 quartier /àint Antoine, 
de la Tixcranderie , quanier de la Grève. 
de la Tonnellerie , quartier des Halles, 
de Torigny , quartier du Temple. 
& Qjaide laTourcelle, gu. Place Maubert. 
des Tournelles, quanier wint Antoine, 
de Touraine , quattier du Temple. 
Autre rue de Touraine , quartier faint André. 
de Tournon > quartier de Luxembourg. 
Trtifnezj quartier faint Euftache. 
Tranfiionain, quanier faint Martin, 
des Teinturiers, ou du Navet > quartier de la 

Grève* 
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Thérefe , quartier du Palais Royal. 
des Trcfbriers , quartier faint André. 
de la Triperie , qu. S. Jacques de la Boucherie, 
de laTraverfe , quartier faint Germain. 
Traverfiere , quartier de la Cite. 
Autre rue Traverfiere, quartier du Palais 

Royal. 
Autre rue Traverfiere , quart, faint Antoine. 
Traverfîne , qu. Place Maubert. 
de la Treille, quartier de Luxembourg. 
dcsTcéfbriers, quartier faint André. 
de la Trinité, quartier faint Denis. 
Tripler , quartier place Maubert. 
Tronnion, qu. S. Jacques de la Boucherie. 
Tropvaquidure, quartier faint Jacques dcJa 

Boucherie, 
du Trône, quartier faint Antoine- 
TroufTe- Vache , qu. S. Jacques de la Bouch, 
de la Truandcrie, quartier des Halles, 
de la Tuerie , qu. S- Jacquesdc la Boucherie. 
Cul- de- fac des Truyes , quartier faint Martin. 

V 
Les R V es 

des Vaches , quartier faint Germain* 
de la Vannerie , quartier de la Grève, 
de Vantadour , quartier du Palais RoyaL 
dcVarennes, quartier faint Germain. 
Vaugirard la grande , qu. de Luxembourg, 
du petit Vaugirard , qu.de Luxembourg. 
de Venife, quartier delà Cité. 
Autre rue de Venife, qu. S. Jacques de k 

Boucherie, 
des Quatre- Vents > quartier de Luxembourg* 
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du Verdelec , quartier Tainc Euftache. 

Autre rue du Verdelet , quartier des HallcSt 

du Trône « quartier faint Antoine. 

de la Vallée de Fefcamp , qu. faint Antoine. 

de Vendôme 3 quartier faint Antoine. 

de Verneuil > quartier faint Germain. 

de Verfâilles, quartier Place Maubert* 

du Vert - Bois , quartier faint Martin. 

des Vertus 3 quartier S. Martin* 

de la Verrerie , quartier fainte Avoye. 

des Vignes , quartier faint Benoid. 

de Villedot , quartier du Palais Royal. 

ou Ville TEvêque , qu. du Palais Royal. 

La Ville- neuve fur Gravois , qu. S* Denis* 

Villegouflet , quartier Montmartre. 

ViUeran , quartier faint Germain. 

des trois Vifages , qu. fainte Opportune. 

Vi vienne-, quartier Montmartre. 

de rUniverfitér quartier fàint Germain* 

de la Voirie , quartier Montmartre. 

de THôtel des Ûrfins, quartier de la Cite. 

de la Vrilliere, quartier Montmartre* 

de Xaintonge » quartier du Temple. 

Zochirie , quartier ikint André. 



^^ 
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LES 

ADRESSES DE PARIS 

ET DES ENVIRONS, 

AVEC LA TABLE ALPHABETIQUE 
des Matières contenues en cet Ouvrage. 

A 

Abbatis, de S.Antoine, Lifle des > k yend au Pa-» 

271. aux Bois, 4^1. de lais. Ayocats au Confcil| 

S. Cyr, 5^5. de S. Denis lille des > v€>yeK Alma- 

en France , ^48. de Ste nach Rojal. 

Geneviève, 533. de S. Agens de Change , Ban* 

Germain des Prcz, 4^4. que Se Commerce ) li(le 

de Montmartre, 17^. de des , vp^ez, l'Almanach 

N. Dame des Prcz,447. Royal ^ il contient les 

de Panthemont, 477. Mes indiquées dans ces 

du Port Royal, 38^. du adreflès, 5c fe vend che« 

Val de Grâce, 37/. de d'Houry,vis-*'Yislaruc 

S. Viétor, 311. S. Seyeria 

Ac AD E MIES dans Paris , Les Arrêts, Edits , Décla^ 

83. Françoifc , 83. des lotions, &c. tant anciens 

belles Lettres & Infcrip- que nouveaux , fe vcn- 

tions . 8y. des Sciences , oent fur le Quai de Gc- 

8^. d Architeâure , 88. vres. 

de Peinture & de Seul- Les Anatomics en cire 

pture ; 87. pour mon- colorée , 458. 

ter achevai , 153. & ij^. Les Rcligieufès Angloi- 

Aqueduc d'Arcueil , 38^ fcs , 17^. 34^» 

Avocats au Parlement, Les Annonciadcs Cclc*» 
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leflîes ^ 1^1. les Annon* 
ciadcs du S. £Q)iic, 175* 

Le petit S. Antoine, 15 3. 

Le Marquis d'Ancre, 130. . 

L'Archeréché , 3J. 

▲r<]uebufîer8 ^ 170. 

L'Arcenal , 1^3. 

L'Aâbmpcioa ^ 15 S. 

Les grands Auguftins > 
411. les petits Augu- 
ftins , 487. les Augu- 
ttins déchaoflèz^ 1^9. 
ki Auguflines de ChaU- 



Imt 



B 



X17. 



Lt Bac^ des Intalides^ 

foS* 
Le Balancier des Médail^ 

les&Jettons^ 94. 
La Banque eeneralcj i^o. 
Banquiers a Paris, lifte 

des ^ voyesi rAImanack 

Royal. 
Bonquiers en Cour dr 

Rome ^ lifte des 3 veyez 

liMmanach Roval. 
Batteries de cuiune j i^S 
Les Bamabites , 45. 
La Baftille ^ 1^7. 

Bellechaflè > 481, 

Bcllcville , 141. 

Bercy, Z78. 

Les Bernardins , }i6. 
Les Bcoediâins Anglois ^ 

3<Î8. 
La Bibliotéque des Ayo« 



ES Di Paris; 

cats> 33- les autres Bî« 
bliotéques fc trourent 
en leur lieu, comme 
celle de S. Vi6lor , à S. 
Vi<ftor -, celle de Maza- 
rîn , au Collège de ce 
nom } ainfi des autres. 

Biceftre , 318. 

Les Blancs - Manteaux , 

115. 

S. Bon j Prieuré ^ 148. 

S. Bonnet , 177. 

LeBonPaftcurs 4^1. 

Bonfecours ( N* D. de ) , 

LesBriolets, 178. 

Le Bureau des Aydcs, 151. 
Bureau des Mcfureurs & 
Porteurs de Grains, 154. 
des HuifHers Prifcurs, 
zoi.des Libraires & Im« 
primeurs^ 354. des Mar- 

. chands , 104. des Mar- 
chands de Vins, 151. des 
Maîtres à danfer, 118. 
des Nourrices, 102. Bu- 
reau des Pauvres ^ X47. 
du poids du Roy ^ 154. 
de la Pofte, 1^6. des 
Servantes . toi. du Ta« 
bac , 185. des Vendeurs 
de Marée , 153. des 
Saides réelles rue Co- 
quiilicre , près THôtel 
de Soiflbns. Des Parties 
cruelles i rue Royale , 

derrière 



^ 
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• derricic s. Roch. Des ptes, 50. 
Confignations , rue de Les Chantiers j 177. iSo. 
Paradis., & vieille rue 3I3. 4^0. 

du Temple. Les Chartreux , 439. 

C Charbon de terre, i8j. 

Cabinet des tableaux du Le grand Châtclet , roo. 

Roy j 81. Des livres du le petit Châtelet , 348. 

Roy , 81. Les Sœurs de la Charité, 

Le Cardinal le Moine , 11^. 

3x4. Les Charniers des SS. In- 

• Le gros Caillou , 307 nocens , 1^0. 
Les Capucins de la rue S. Chaumont, m. 

S. Honoré ^ 158. du Ma- Les Religieufes du Cher- 
rais ^ 138. du Faubourg chemidi, 4^0. 
faint Jacques ,, 38J L'Amphitéâtrc de Chi- 
Le champ des Capucins, . rurgie , 400 

385 L'étendue delà Cité ^ 10. 

' Les Champs EliCes , 13^. •. 14. 

Les Calcines , 173! Le Cimetière de S. Jean , 

Les Carmes de laPIace 151. de l'HôteUDieu, 

Maubert, 317. Billeties, 318. des Saints Inno- 

ai8. Déchauffez , 447. cens, 18^. 

. Les Carmélites de la rue S. Cyr , 5^3. 

Chapon, 11^. du Faub. Clagny, 581. Perrinet , 

S. Jacques, 370. delà le Clerc, 4x^8» 

Cloître de N. Dame ^^Iv 
Le Clos Paycn ^ 34^. 
Curiofîtez de S. Cloud , 

^13. 
Cluny , 417. 

Les Comédiens Italiens , 

10^. 
Les Cbanoincflcs de Pi- Le Grand Confcil , 133. 

qucpucc , 178. Les nouveaux Convertis, 

CcHesdclaViAoire,i78. 311. 

La Chambre des Com- Confifcurs, Epiciers, loj. 
Tome IL Dd 



rue de Grenelle , 


477- 


Ste Catherine , 


%6o. 


Catholiques , les 


nou- 


velles , 


171. 


Les Célellins , 


i^j. 


Challiot , 


117. 


La Chancellerie , 


50. 
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Cooflans , 2,78. 

Couriers de France , Dé- 
, parts des , voyez, TAl- 
manach Roy^. Il y a 
auffi le déparc des lcc« 
très , tant . au dedans 
qu'au dehors du Royau- 
me. 
Les Curiofitez de Ver« 
failles^ /15. 

Clergé j lide du > de 
France, vuyeic TAlma- 
nach Royal. 

Chapelles^ 
defaint Âgnan, 34. 
desAUemans» 349- 
Ste'Anne» xij. des 
Audriettes y 151. de S. 
BlaiTe , 348. de N. D.de 
Bonnes nouvelles » 111. 
^e N. D. de la CarioUe , 
109. de S. Clair » 18^. 
de Ste Colombe ^ 2.78. 
de S. Geryais , zji. de 
. S. Yvcs.35r.de S. Julien 
4è Pauvre } 3 48. deN.D. 
dcLorette ,178. de Stc 
Marie Egyptienne j 18^. 
des Martyrs , 180. de S. 
Michel^ 5 j. de S, Michel 
111. de S. Michel» 31^. 
S. Nicolas 345. des Or- 
£évres> 1^7. de S. Piene, 
zyi. des Peintres, 38. 
de la Reine , i8j. de la 
Reine» 47 ^.dc S. Sym« 
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pfaorien ^ 3 S. 

La Sce Chapelle du Pa- 

lais» ;i. la baffe Ste 

Chapelle » 55. 

La Chapelle dû Château 

de Verfâilles » jit. 
La Ste Chapelle de Vin* 

cennes » 604* 

COLLEGES» 4O9 

le Collège Royal , 3;;. 
de Louis le Grand » 355. 
du PlefEs » 358. 

C O M M U N ▲ U T £ Z, 

de Ste Agathe » 3^5 des 

Filles de (ainte Agnès» 

l8j. de fainte Aubietgc, 

2r7i.de SteAurc , 3(^5. 

de S. Chaumont , m. 

des Frères de la Charité 

Chrétienne» 4^5. des 

iFiUesdeSte Geneviére» 

313. desGentilshommes» 

453. de rinditution » 

454. des Filles de S. 
Jo(eph » 481. des Filles 
orfelines » ou de la Mère 
de Dieu » 45 3. des Filles 
orfelines de TEnfancJe-i 
fus, 3^^. de Stc Perpé- 
tue » 3^9. des Prêtres 
de S. François de Saies , 
3 IX. du S. Sacrement, 

17S- des Filles de S. 
Thomas de VillencuYe, 

Les Cordeliers , 5^7* 
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Les Cordelières , 54;. 

& 47;- 
Les Frères Cordonaiers , 

411. 

La Cour d'Albret y 36}. 

LaCourdes AydeSy 50. 

De S. fienoifl , 357. 

De Sce Catherine, m. 

Du Roy François , 311. 

Des Miracles , xii. 

Des Monoyes , jo. 

Des Patriarches , m. 

LeCours delaReine^nj. 

La Counille » 141. 

Jacques Coyticr , 410. 

Ste Croix de la Breton- 
nerie » xt8. 

La croix de Clamart , ; 18. 
Faubinyiyj. des petits- 
Champs , 18/. 

D 

L'EglifcdcN. Dame, r;. 

S. Denis delaChartie, 41. 

Les Pères de la Doârine 
chrétienne de S. Ju- 
lien , ii8. de S. Charles, 
540. de Bercy, 17^. 

Curiofitez de S. Denis en 
France, ^48. 

La Douane , 184. 



La grande Ecurie du 

Roy , 118. 

La petite Ecurie, pj. 

Les Ecoles de Droit 1 357. 



ES DE P A ai S. 707 

de Médecine, - 34S. 

Environs de Paris , yir. 

Les Religieufès du Saine 
Efprit , 447. 

L'efhapade , 5^^. 

L'Echelle du Templcyijf 
£g lises, 

Notre-Dame, ij. faine 
André des Arcs , 394. 
Ste Anne de la Nouvelle 
France , 178. S. Barthe« 
lemy, 45. S. Benoilb» 
3/4. S. Chriftophe, 3^ . 
Ste Croix de la Cité, 4^. 
de S. Corne & de S. 
Damien, 401. S.De- 
nis du Pas. 34* S. £- 
tienne des Grez. 3^1. 
S. Etienne du Mont, 3 3 9* 
S. Eullache, i8x. Sce 
Geneviève des Ardens » 
3^. S. Germain -TAtt- 
zerrois, 11^. S. Ger- 
main le Vieux. 4^. S. 
Gcrvais,i4^. S.Hilaire, 
3j8. S. Honoré t 13;. 
S. Hypolitte, 341. S. 
Jacques de la Bouche- 
rie, 101. S.Jacques dtt 
Haut-Pas , 3^3. S. Jac- 
ques & S. Philippes du 
Roullc, 1^0. S. Jean cm 
Grève , 148. S. Jean le 

^ Rond, 34. les %S. In- 
nocens, 18^. S. Jofeph, 
178. S. Joflc , &04. S» 

Dd ij 
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Latidry, 40. S. Lauicnt^ 
215. S. Leu, S. Gilles, 
zoi^. S. Louis en Tlfle , 
2^7. la Madeleine , 38. 
S te Marguerite , 274. 
Saint Marcel , 341. 
Ste Marine , x^. S. 
Martial, 4^. S. Mé- 
dard , 341. S. Mery , 
Il 6 y S. Nicolas des 

. Champs , ii^. S. Nico- 
las du Cbardonnct , 
314. S. Nicolas du Lou- 
tre , iz8. Ste Oppor»- 
. tune, 195. S. Paul ,283. 
S. Pierre des Arcis ,4^. 
S. Pierre aux Bœufs , 
j 9. S. Pierre de Mont- 

..- martre, 180. S. Roch» 

155. S. Sauveur , xii. 

S. Martin, 341. S. Se- 

. vcrin, 34^. le S. Se- 

. pulchrç, 104. S. Sul- 
picc > 455. S. Thomas 
du Louvre « 118. 
EvêqUes & Archevêques, 

. lilie des , voyez Y AU 

. manach Royal, 

, Eçojfibis , Collège des , 

. 53^. des bons Enfans , 
Èollégc des ) 18^ , de 

F 

FAUX30URGS, 

De S. Antoine , 170. de 
la Conférçnçç , 127, 
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de S. Denis, 114. dé 
faint Germain , 4^3. 
de Gloire ,2.14. de 
faint Honoré , 159. de 
S. Jacques , 3^3. de S* 
Laurent , xij. de S* 
Martin, Z13. de S- 
Marcel, 313. S. Michel, 
43 iJ. & àçS, Viftor, 
323. 
Les Feuillans de la rue S. 
Honoré , 1^6. le No» 
viciât des FeuiQans, 

Les Feuillantines , 3^7. 

Les Filles de YAve-Âf^* 
riay 281. de Ste Avoye, 
227. de Ste Aurè, 477. 
Bleues, 2^1, du Cal- 
vaire,24o. duCalvaire, 
450, de la Conception, 
15^. de la Congréga- 
tion de N. Dame , 178. 
340.de N.D. deConfo- 
lation, 4^0. de la Croix 
ou de Ste Jeanne ,320. 
de la Croix , 251. 274. 
des Filles -Dieu, 211. 
3te Elifabeth, 237. de 
S. Gervais , 253. de la 
Mort , 4J0. ]çs ccût 
Filles de laMifèricorde, 
320. de la Narivité. de 
Jcfus, 4^0. de N- D, 
3^^ , de la Providence, 
j6^, PeniteQtes,2o;. du 
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s. Sacrement , 140. du 
S. Sacremeni: ,451. des 
Filles de S. Sauveur , 
1.38. de S. Thomas, 
177. de la Trappe ,3^9. 
de la Vifitation , x66, 
de la Vifîtation, 3^5. 
de la Vifîtation, 478. 
de rUnion chrétienne, 
%ix, 'voyeT^ auffi Com- 
munautez. 

Flamelle, Nicolas, 37. 
130. & xoi. 

La Folie Renaud , 175'. 

La Foire S. Germain, 457, 

La Foire S. Laurent, 114. 

Foire du Royaume , état 
des , voyet, TAlmanach 
Royal , 

Fontainebleau , ^41. 

Le Fort TEvêquc , 157. 

La Nouvelle France, 178. 
xiy. 

Fermiers Généraux , la 
lide , demeures & dé- 
partemens , fe vend 
Quai de Gêvres. . 

• Fontaines, 

De la rue Neuve S. Au- 
guilin, ijé, des vieil- 
les Audrietres , 139. de 
•la rue Ste Avoye , 118. 
la Badille , %6%. de S. 
Benoift^ 35f . des Filles 
du Calvaire^ 140. des 
Carmélites, 374. delà 
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Charité , 47J. de la rue 
Chariot , 141. Colbert, 
I71. des Cordeliers, 
J99. de S.Côme , 401. 
de la Croix duTirouer, 
131. du Cimetière de S. 
Jean , i;i. du Diable , 
153. de la rue de TE- 
chelle , 153. de TEchau- 
dé, z 40 (k la Montagne 
Ste Geneviève, 3 30. des 
Halles , iS^. de la rue 
des Jeux neufs, 178. 
vis-à-vis les Jefuites, 
i^Oi des faims Inno- 
cens,-i^3. de S. Laxare, 
114. de S. LcE , 105. 
de la rue S> Louis, 139. 
de la Place Maubcrt,- 
313. de S. Martin des 
Champs, 110. Maubué, 
1X8. de la rue Mouffc- 
tard, 341. de la Pone 
S. Michel, 418. S. Ovi- 
de , IJ9. de la Cour du 
Palais, 55. du Parvis 
N. Damé.,' 35. des pe- 
tits Pères , 16^. de la 
rue de Paradis , 133. 
du Ponceau ,111. de 
là Porte S. Denis ,111. 
de la Porte de Parée, 
101. des Recollets , 
iiy. de la Reine, m. 
de Richelieu , 153. S. 
Sevcrin , 34^. de THê- 

Dd iij 
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tel de Soubife, 135. de 

Yeadôme , 158. de S. 

Viaor,ou de la Pitié, 

31I. La Fripeiie , 185^. 

G 

la grande Galerie du 

Louvre , 53. du Luxem-* 

bourg , ou de Rubens, 

41e. deVerfàilles, 51^ 

Les Galériens , 313 

Genrilly , 390 

S. Germain en Laye, ^33 

Les Gobelins , 341 

Graveurs, & Marchands 

Imagers » 351 

Le Grenier à Sel, i$7 

La Grenouilliere , 490 

Guinguettes , 180 

La Plaine & le Château 

de Grenelle , 50^ 

Le Garde-Meuble , 8^ 

H 
Les Halles , x8^ 

La Halle au Vin, 31/ 
LaStatueEqueilre d^Hen- 

ry IV. $9 

Mort d'Henry IV. 19$ 

HÔPITAU z. 

De fainte Anne ou la 
Santé , 3^0. de S. Ana- 
{ksSki ^Sh deBicétre, 
318. de fainte Cache* 
rine» 103. de la Charité 
des Hommes , 480. des 
Conralefcens , 37^. de 

. l'Enfant Jefus , ix/. des 
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Etifans teigneux , 475. 
des Enfans rouges, 13 8. 
des Enfans trouvez, 3^. 
des Enfans trouvez, 
171. du S. Efprit, 147. 
pour les pauvres fem- 
mes veuves , 184. rH&* 

- pital général , jij. 
iHôtel - Dieu , 35. 
THôpital des Incura- 
bles , 46%, de S. Ju- 
lien & de Ste BafiUâè , 
341. de S. Louis, 115. 
des petites Maifons, 
4^r. de (aince Marthe , 
341. des cent Filles de 
la Mifericorde , 310. 
fainte Peb^e , 3x1. le 
Refuge , 311. de la Pi- 
rié , 310. des Quinze- 
vingts, 151. de la Santé, 
ix^. de Scipion, 541 
de la Trinité, 110 

Les Hofpitalieres , xéj. 
X75, Hôpitaux, lille des 
Adminiuratcurs des, 
vy. l'AlmianachRoyaL 

L*riorIoge du Palais , 45. 

HÔTELS. 

De S. Agnan , 47^. d*A« 
ligre, 37^ ôc 4Sz* des 
A^baâàdcurs czttaor» 
dinaires, 4|8. des Am- 
baflàdçius étnu^cis, 
480. Ameloc » 478. 
Amdoc de Goonuij» 
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4S1. d'Angouléme , 
%6i. d'Âncin, 119 & 
T75. d'Armagnac , 119. 
^'Ârmenonville , zSf . 
d'Argenibû , rue & vis- 
i-vis la Culture Sce 
Catherine. d'Aumont» 
±81. d*Auycrgne , 481. 
Ac la Surintendance des 
Bâtimens , ^i. de Ba- 
vière, i6u de BeaU' 
Tais , 153. de Beauyil- 
liers , 130. Bethune , 
480. de l'Abbé Bignon, 
13 1. & 170. de Bouche- 
rat y Z39. deBouâers, 
x^4. de Bourgogne 9 
%09* de Boumonyilie , 
JJ4. de Bouillon » 488. 
de Breteuil, itfj. de 
Briilàc, 184. de Bro- 
glio , 481. de fiullion , 
X85. du Buiilbn> Z35. 
le Camus , 13^. de 
CamaTaiet , z^i. de 
Caumanin , 131. de 
Cavoyc, 475. de Cha- 
millart , X85. de Chan« 
ley , 488. àc Çhâteau- 
vieuz 419. de Ch&til- 
lon , 18^ & 187* de 
Chamy, xji. de Cha- 
roft, 1^6. & 18^. de 
Chaulncs> 2^4. de Chc- 
Tteufè, 479. de Cle- 
fambadt, 481. de Clu- 
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ny, 401. de Coaflin, 
172. de Colbcrt, 170. 
le petit efl auprès. Des 
. Comédiens François , 
• 459. de Cominge, 481. 
deCondéoude M. le 
Duc, 459. Conty, 176. 
l'Hôtel de Conty , 4S1. 
le petit Hôtel deConty, 
483. de CofTé y 475. de 
. Courcillon, 1^4; de 
Craon» /09. de Cre- 
quy , 118. & 156. de 
Cru/lbl, 171. d*Ague£. 
feau,ou du Chancelier, 
ïj6. deDangeau, 1^4. 
DeCnarêts , 17^. d'El- 
bceuf, 4;o. d'Edrées, 
xéi y 156. du Duc d'Ëf- 
trées Fauboure S. Ger- 
main , D'Ëltampes , 
37 tf. d'Evreux i$6, de 
Fcriol , 176. des Fer- 
mes du Roy, Z84. de 
Ficttbet , 18; de la For- 
ce, XJ4. de la Force, 
475 , de Fourcy , i8i. 
de l'Enfant Jcfus, 447. 
S. Gelais, 475. de Gef* 
Très, 185. de Gramont, 
17^. de Gruyn, 139. de 
Gnemené , 1^4. de 
Guiche, 17^. d'Harlay, 
- 481. Jaune, 345. de 
Hollande , 487. Hôtel 
Royal des Invalides , 
Dduij 
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451. de THôpical, 178. 
d^Humicres , 4':^i. de 
Lauzun , 488. de Leon, 
457. de LeCiigueres, 
aSy. de Liancourt^ 4^7. 
de* Lionne , 173. de 
Longucvillc ,118. de 
Lorges> 17^. de Lor- 
raine , 1^0. & i6i. du 
Lude, iiii. du Ludt, 
482^. du Lude ,.48o«. de 
Luine9,4i^. du Luxem- 
bourg, 15^. dcLouvoisy 
171. de Mailly > 48^. de 
Maifons, 481. de Mati- 

1;non y 48 1» de la MeiU 
eraye, 480.* de Mé- 
nars, îy6. de Dktefinè , 
230. de la Reine Mar- 
guerite , 487. de Ma- 
rillae, 2.30. de Mayen- 
ne , 166, Maxarin 170. 
de Montmorency, 130. 
Se 460. de MoncanAer, 
ii8. de laMbnoye, 197. 
de la Moignon , z6z, 
de Morllein , 488.- de 
Mortemart » 480. des 
MouTquecaires noir^ , - 
i7f. des Moufquetai- 
res gris , 48^. de Nefl 
mond , 315. de Neu- 
. cKâtel,48i. de Nicolai, 
x^j. du Duc de Noail<» 
les, if4.de Nogent, 
37^, deNovion» 57^. 
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d'0, 153. dePalaiTeau, 
. 48 j. le Pelletier , ^13. 

duÇerou,487. iePel- 
.'ktier des Forts, lii. 
> PhdypQaujE , 185^ de 
i S. Paiii, 166, de Pom- 
, padour , 477. dç Pont- 

chartrain, 446. Portail, 

F. S.Germaiâ> DePorf- 
- <mouih, 488.de S.Ppuan- 

te ^ 17J. du Prem- Pr^- 
dcnr, .55..rdu CJrand 
•Prieur ou de Vendôme, 
2.35^ , de Puifîeux , 184. 
de Rambouillet, 12^. 
Se 17^. Pelletier de 
c Sonzi» 16%* deReuilly 
. 177. du Caj:d»4e Ro- 
han.i|4 ou 16 j. dchi 
: Ro<;he - Guyon , 18^. 
Roiiillé , 300. Roiiilié 
du Coudrai, r^x.dcRo- 
quclaure , 480. Rothe- 
thclin, 477. de Royao- 
mont, i8j[. dcRibere , 
X3o« de Ricbelicu, 164 
8c 48ZV de Sens , 281. 
de SiQery , 483. de 
Seiflàcy 47^. dcSoif- 
fons , X83. de Soubife , 
131. de %>urdiac ,457. 
de Sully ^1^^. deTa- 
ranne,475. IcTellicr, 
i6u de Tcnac, 457. 
deTorcy, 171 8c 490* 
da Gomcc de Touloa* 



Les a d k is ses de P ahis. yij 

le, 1^5. desToumelles, Jefiiites du Collège, 359 

2^1. de la Trimouille, Le Noviciat des Jefui- 

450, du Duc dcTrê- tes, 451 

jncSjGouverneurdcPa- S Jean de Bcauvais , J58 

ris, 176. & i6j. du S. Jean de Latran , jj^ 

Tréforier de la fainte Imprimerie Royale , 54 

Chapelle, 5;. de Tur- Llfle du Palais, 11. Flflc^ 

mcnies, 139. de Vanta- de N. Dame , 195. Tlflc 

dour , 457. de Véndô- Louvicrs , 195. llfle du 

me, 439. de Verta- Maft, ou de Querelle, 

mont, 184. de Vcruc, 508 

461, de Vie, 118. de LesJuges&.Confuls, 117 

Ville, 144. de Villa- S. Julien des Meneftricrs, 

cerf, i6%. de Villars, 118 

. 477. de Villcroy , 139. Les reftes du Palais de 

de Vitry, 1^5. de la l'Empereur Julien, 401 

Vieuville , 185. des Intcndans, lifte des,'yfi>;'f;j; 

XJrfîns , 40. d'Uzcz, TAlmanach Royal. 

lyS.VicuxPontjiiS. de Les Invalides , 491 

-la Vrilliere , rue Gre- Jurifdiélions , ou Jufti- 

nellc. Faubourg S. Gcr- ces , voye:^ Parlemenr. 

I ^ • 

tes Jacobins de la me S. S. Lazare , 114 

Honoré , i54> de la rue Libraires & Imprimeurs , 

iS.Jacques, 3^3. duPau^ . 35' 

bourg S. Germain, 47S* Libraires, & commerce 

S. Jacques de rHôpital , de vieux livres , 419 

108 Notre-Dame de Liefic, 

Le Jardin de l'Ârcenal , 4^f 

194. du Palais Royal, LeChâteau duLouvre, «ftf 

Ï37.desTuiUerics,zi^. le nouveau Louvre, é^ 

Royal des Plantes , 318 le vieux Louvre, ^| 

Le Jardin des Âpotiquai- Le Palais du Luxem^ 

jes, 3^9 bourg, 414 

Les grands Jefuites , zjj . Lettres , voyez Couiicrs « 
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& Poftes. La Machine de Marly, 

Litières, chaifes roulan* 594 

tes 9 & chevaux de ren« M À z s o h s. 

vol y iépart & de- DuPréfident deBreton* 
meures des, voyez TAl* viliers , 2^5. du Pré« 
manach Royal. £dent Lambert de To- 

. « rigny, 1^8. deCroifàr» 

M 1^6. Croifat le jeune, 

Le Mail , 2.^4 i?^» de Jean Fcmcl , 

La Madçlaine de Tref-. 400. du Duc de Gcf* 
nel , ^74 ^^ es , 17^. de Bertrand 

Les Madelonnettcs , iix duGueiclin, 154. du 
Le Manège, 1x3 & 128 PréfidentLamben,i58. 
Maîtres des Requêtes , de de Liilc , 1^1. de 
lifledes, voyez, FAI* Manfard, i^S.deNon- 
manach Royal. ry , 17J. du Duc de 
La Manufa<fhirc des gla- NoailleSjiyj. de Pajot, 
ces, 171. du Tabac, 1^0 .17^. des Paris, 17^. 
Les Mathurins , 35Z du Duc de Rohan, 17^. 
La Marché aux chevaux , de Titon , 271. du Duc 
a(hes,cochons, &c. 3x8 deVantadour, 275 
Le Marché neuf, 4^ Ménilmontant , 24Z 
Le petit Marché , 47J Mcrcy,Ics Percs de la, 231 
S. Martin des Champs , Le Garde-meubles » 85 

220 Mezerai, 150 

9. Martin , 342 Les Minimes , 2^5 & ^08 

Marly , Curioiitcz de , Les Auguflines de la Mi* 

585 fcricotdc , 4/3 

La Ménagerie, 5^1 Montfaucon, 22; 

Mbudon , Château de , - Momlouis , 275 

* •^ tfoj Montmartre , 180 

Marmouzets , origine du La Montagne de lainre 

^, jom de la rue des , 40 Geneviève , 327 

^Kr Marche , Collège de , La Moipie , 201 

328 Moulins à eau, i^S 

* Mazarin , le Collège, 483 Mei&geries» coches , ca* 
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rodes, départ des ; avec 
leurs demeures & le 
prit y voyez TAlmaDach 
Royal. 
Monaftércs, vâyez Coin- 
munautezy ou Filles. 

N 

Navarre, le Collège de> 

"^ 3^9 

Nazareth > les Pères de , 

S. Nicolas des Champs, 

Notaires au Châtelet y 
lifte des , voyez, TAl- 
manach Royal. 

Ta Nouvelle France , iX| 

o 

l'Obferratoirc Royal, 

387 

rOfficialité , }) 

L*Opera ou l'Académie 

de Mu£^ue & de Dan- 

fcs , X51 

les Prêtres de l'Oratoire, 

Llnflitution de l'Oratoi* 

rc, ' 44^ 

OiTcaux , où Ton vend les 

Ordre du faint £(prit, 
lifte des des Chevaliers 
ëc Officiers de TOrdrç , 



s DE Par is. 71 j 

voyez l'Almanach Royal. 

Ouvrages , prix des , de 
Maflonncrie , Charpen** 
teric , Couverture , 
Plomberie, gros Fer, 
Menuiferie, Serrurrie, 
Vitrerie, pavé de Grais, 
&c. voyez TAlmanach 
Royal. 

P 

Le Palais & le Parlement, 
47. & fes diiFcrentes 
JuriCiidions , 50. Lifte 
du Parlement, Grand 
Confcil & autres Cours. 
V, TAImanach Royal. 

Les lifics des Juges , Ce 
vendent à la porte de la 
grande Chambre. 

Le Palais d'Orléans , ou 
Luxembourg , 414 

Le Palais Royal, 135. le 
Palais de Madame la 
Princeflc , 4J0 

Le Palais des Tuilleries » 

95 

Paris , origine de la Ville 

de, I. fes accroiflèmens, 

4. enclos de murailles , 

5. fçs augmentations, 7. 
fa grandeur ,8. (^ fuiv. 

Nombre des Habitans de 

Paris , f 

tHvifièn-dc Paris en Cité, 

Univcrfité & Ville, la. 



6 LssAdhis 

en vingt Quartiers ,15. 
PaioiîTes, voyez E^liCcs. 
Le Parvis N. Dame , 34 
La Pépinière & l'Oran- 
gerie Royale , 15^ 
Les petits Pères , itfp 
Pincourt ^ 175 

Le Pilori, 187 

La grande Pinte , 175 
Piquepaces , 177 

Le Parc de Verfaillcs, 
544 & 5^0. 
Places, 
De Cambrai, 355. du 
Chevalier du Guet près 
fainte Opportune: de 
la Croix du Tiroucr , 
ijx. du Caroufel, ^y. 
Dauphine, ^6, de Fran- 
ce, 140. de Gatine, 
1^5 de Grève , 14J. des 
Jcfuites', 1^0. du Lou- 
vre , 74. de Louis le 
Grand > 15 ;• Maubert y 
525. du Pont faint Mi- 
chel, 418, Mofis, 280 
du Palais Royal, 151. du 
Marché des Quinze- 
vingts ,153. Royale , 
2^3. deSorbonne, 403. 
des Tuillerics , 95. aux 
Veaux, 101. & 180. 
des Viétoires, i^i 
La petite Pologne, 17; 
La Pompe du Pont Notrc-i 
Pamc p 43 



S ES BE Paris. 

Ponts, 

Alais, 183. d'Antin, 117. 
aux Biches, 113. au 
Change , 44. S. Char- 
les dans THôtel-Dicu , 
35*. aux Choux , 141. 
N. Dame , 42. Gra- 
mont , 295. de l'Hôtel^ 
Dieu, }tf. Autre «de 
l'Hôtel -Dieu , 175. 
Marie, 281. de (àinc 
Michel, 47. le Pont 
neuf, ^6. le petit Pont, 
37. le Pont Royal , 123 
de la Toumclle, 314. 
petits Ponts des Fau- 
bourgs faint Marcel Se 
ÙÔDX Vidtor , & autres , 

Les Porcherons , 175 
Ports , voyez Quais. 
Le Port au Plâtre , 277 
Pofte, boctcs de laPofte, 

1^6. 
La liilc des Pofks du 
Royaume fc vend chez 
Jaliot , près les grandi 
Auguflins. 

Portes. 
De faint Antoine , 2^8. 
l'Arc de Triomphe cft 
abbatu. Baudet , 2ji 
faint Bernard, 314* de 
Bufry,422. de la Con- 
férence, I2J. (àintDe* 
nis, 213. Gaillon, 177. 



Les a dkïsse 

^ faiûtHonoré, 159. faim: 
Jacques, 365. S. Louis, 
241. faint Marcel, 313. 
faint Martin, m. faint 
Michel ,417. Mont- 
martre, 178. de Paris, 
201. de Richelieu, 172. 
du Temple , 238^ S- Vi- 
ctor, 3x3 

LfPré aux Clercs , 50^ 

Le Puits THermite , 311 
^I-e précieux Sang^, 450 

Les Prémontrez de la 
rue Hautefeuille , j^6 
de la Croix rouge, 4<^o 

La Prévôté dp THôtel , 
rue de Bailleul. 

Prifons dii petit Châtclet, 
38. du grand Châtclet, 
zoo. de la Concierge- 
rie, 51. de faint Eloi, 
283. du Fort rEvêquc , 
197. de TAbbaye faint 
Çermain, 475 

CL 

QjJ Aïs, voyez Ports. 

Quai d*Alençon ou d'An- 
jou, 1^7. desAuguftins, 
419. des Balcons ou 
Paupbin, 1^7. le quai, 
& Port de S. Bçraard, 
315. Bourbon, 197. dçs 
Celeftins, 185. deCon.- 
ti, 481. Dauphin ou 
^çs Balcons, 1^7. le 
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quai & Port de l'Ecole, 
^5. de S. Nicolas , ou 
des galeries du Louvre, 
9j. de Gefvres , 15^ 
de la Grenouillierc , 
490. le quai & port de 
la Grève , ou port au 
Bled , X44. du Louvre, 
^5. Malaquais , 488. 
de la Mégifferic , 157 
des Morfondus , ou de 
l'Horloge , 45. d'Or- 
léans , ipy» des Orfè- 
vres, 55. d'Orfai, 490. 
quai Se von faint Paul, 
z85. Pelletier, ou le 
quai neuf , 141. des 
Theatins, 488. de la 
Toumellc , 31^^ des 
Tuilleries , ïx/ 

Ordre des vingt ^luAf'* 
tiers de Taris ,^.15. 

Qj} A R T I £ R s. 

De faint André des Arcs , 
393. de S, Antoine >Z5î.. 
de Stc Avoye , 117 de 
S. Benoid, 347. de la 
Cité ,14. de S. Denis , 
107. de faint Euftachc, 
l%i> de faint Germain 
des prez, 4^3. de la 
Grève, 141. des Halles, 
18^. de faint Jacques 
de la Boucherie , 1^9* 



fiS Les Adrc 

du Louvre ou de (aint 
Germain - TAuxerrois » 
^4. du Luxembourg > 
413. de fàinc Martin , 
%i6. de Montmartre» 
i^i. de fainte Oppor- 
tune, 1^4. du Palais 
Royal, 131. de S. Paul, 
&So. de la Place Mau» 
bcrt, 511. du Temple 
ou du Marais » 134 

R 

Rambouillet , 177 

Religieufes, voye:( Com- 

muuautcz , ou Filles. 
Rabelais, 184 

La Raquette , Hofpita- 

lieres de la » 17$ 

La Râpée» 177 

Ravaillac , 15»^ 

Les Recollets , 12; 

Reuilli , 177 

Les Recollettes , 478 
Laproceflion duRedeur, 

Receveurs Généraux des 
Finances ^ liflrc des , 
V. l'Almanach Royal. 

Les Recommandareflcs , 

xox 

Le répit S. Hubert ,171 

Rentes , lide des Payeurs 
& Controllcurs des, 
V. TAlmanach Royal. 

L& Réfcrvoir des eaux , 

38^ 



s$Es DE Paris. 

Le Roulle , U% 

Roulliers , dépans & de* 
meures des , voye:^ 
l'Almanach Royal. 

Les rues de Paris par or- 
dre alphabétique. 671 

Le Renige, }il 



La Salpêtrierc , Jl; 

La Samaritaine , 60 

La Savomierie , X17 

Le Séminaire desAn^ois, 
3^5. des bons Enfans, 
313. ce faint Charles» 
^ 115. desMifCons étran- 
gères, 47^. de fkint 
Magloire, ^66, dcfàinc 
Lazare., xij. de fàinc 
Louis , 438. de (aint 
Nicolas » 31;. de £ûnt 
Sulpicc» 453. le petit 
Séminaire » 4J4. des 
trente-trois, vis-à-vis 
le Collège de Navaire. 
Secrétaires du Roy » i^i 
iQurliiic.voyez, 1 Aima- 
nach Royal. 
Notre-Dame de Sion,3[3f 
Notre-Dame de Souf- 
frances» ou d'argent» 

La Sorbonne » 403 

Les Statues de Vedfkilles, 

548. d^fuiv^ 

Le SuiHè de la rue aut 



Les Adresses ce Paris, 71^ 

Ours, 10^ La Villelévéquc , Uo 

Suifs, Iq Marché aux. Les Benediains de la 

lox Villclévêquc , i6o 

T La Villeneuve , xii 

Vcrfailles , Curiofitcz 
Le Temple, 155 de, jij 

L 'Echelle du Temple, 15^ Yincenncs, Curiofitez de, 

I-e Terrein , 34 - S99 

Les Théadns , 488 La Ville de Paris, origine 

. te Tréfor de faint Denis de la , i &. 6% 

en France , 66^ Le Val de Gr^ce ^ 37/ 

Trianon, 5^5 Les Religieufes de laVi- 

Le Trône, 173 fitation de ChaÛiot, 

Le Palais des Tuilleries, 127 

^5 Vifitacion, voyez Filles. 

lainte Thécle , 447 L'Univerficé, 301 

Etendue de rUnirerfité , 

V II 

Les Urfulines du Fau^ 
La vieille Valée , 197 bourg S. Jacques , 3^7 
fâinteValére, 34I&477 Les Urfulines, vojez 
Le Verbe incamé , 310. Filles de faince A vojrç* 
La Verrerie 9 127 

Tin iê U Tahle des Matières» 



Additions & cor^Bions. 

tâgtyf , Uint r4^ ai], les^maifons dt petit Pont ont été 
conCumées par Tinccndiedu 17 Avril 1718. 

F. xi4«/<^. \€. sdj,cc Fonça été bâti fur les deflêiûs de U 
•Maitrti Atchiteâe des Bâti mens du Roy. 

9. 18 r , 4» titrt , Quartier des Halles ^ lifix, de S« EuAache, 

*?. 191 , lig. Il , difoue, /(/<«. difolue. ^ 

P. i%€ , %. 1 tf , de Beauves , lifez» de Beannes. 

^' 4fO j ^<X* I ^ de S. Benoîft , HfeXjàt S.Becnard« 

P. 600, iij^, i^^ i^^4, lifcXs 11^4* 



APPROBATION. 

J'A I lu par ordxe de Monfeigneur le Chancelier 
les Adrejfh de Paris , qui m'ont paru d'utiUcc 
au Public. Fait à Paris ce lo Décembre ijoS. 

Signé » C A R & £*• 

Vu de nouveau par Tordre de Monfeigneur le 
ChancoJicr. lait à Paris ce if Janvier 171;. 

Signé , R A G u E T. 

T^lVlLn' GZ D V Ror. 

LOUIS par la grâce de Dieu Roy de France & de Na- 
varre : A nos aincz & féaux Confcillcrs , les Gens cc- 
nans nos Cours de parlement. Maîtres dcs^Rcquêtes oïdj- 
naires de notre Hôtel , Grand Cohfeil, PreVôt de Paris, Ban- 
-. lifs , Sénéchaux, leurs Licutenans Civils, & autres nos Ju- 
fticiers qu'il apparriendra^ Salut.. Notre amé C l a. v d i 
Saugraim , Libraire à Paris, Nous ayant fait expofer qu'il 
déilreroit faire imprimer Us greffes, dt U VtiU ér FmK' 
bourgs d§ pAtis , & les donner au public , avec augmenta- 
tir>ns,s'il Nous plaifoitlui accorder nos Lenres de Privilcgt 
po ir la Ville de Paris feulement : Nouf avons permis & per- 
mettons par ces préfentes audit Saugrain, de faire imprimer 
ledit Livre en telle forme , marge , caraâere , conjointement 
ou réparement* & autant de fois que bon lui femblera,& 
de le vendre , faire vendre & débiter.partouc notre Royaume 
pendant le temps de huit années confecutives , à compter du 
jour de la datte dcfdites Préfentes. Faifons défenfes à toutes 
fortes de petfonnes de^^uclque qualité & condition qu'elles 
foicnt , d'en introduire d'impredion étrangère dans aucun 
' lieu de notre obéiilànce ; & à tous Imprimeurs , Libraires , 
& autres , dans ladite Ville de Paris fculenient , d'imprimer, 
• faire imprimer , vendre , faire vendre , débiter ni conrrefùrc 
ledit Livre en tout , ni en partie , fans la permiifion ex- 
preiTe & par écrit dudit Expofant , ou de ceux qui auront 
oïoit de lui , à peine de confîfcation des Exemplaires con« 
contrefaits , de millejivres d'amende contre chacun des con- 
ticvenans , dont un tiers à Nous , un tiers à l'HôceUDieu de 
Paris , l'autre tiers audit Expofant , & de tous dépens , dom- 
toages & interefts , à la charge que ces Préfentes feto&c 

enrrgiftrcei 



tangiRcUt tout an ïone fat le R »»,•»,. a. i m 
àcs Imprimeur, ar Librfire. ÂpJ- J" '*■ ««""""«Mttrf 
de la dite d'iceUes î que ïî^„' m"' 'j*,.« «*«« «»« «noù 
dans notre Royauml & 'olîn'"' '''«*'« !••»« f"» f*i" 
bea« caraftere., conforX^n T' '0*°^» P^j" * '» 
brairie , & qu'av'ant que de lV«Ôr' ^'6'""«»',<»« »» !-«- 

mi. deux Eiemplake.^d^VoSlW'7'°'\r " ^"« 
dan» celle de notre Chàt«u H^fr „**"''" P"""!"*' "« 

fdenotre «ès-cher & fc^Chlra^"" Chi„*,-"° .^"^ ""* 
le Sieur Voifin. Commandeur J.-i^.j*'!'" **« France 

rOrieinal CommlJj *' '®* ^°" ajoutée comme à 

gentf defai^j^»'^^°«„«" P;^^^ HuiiBer ou Ser- 

necefliires &n\j.™.!!i °° " "^'"" W" *û« '«?"« & ' 
Clameû Vnio^^'»""* permiflion. fcnonoTftant 
traires. Car tSlft nnîî^ •/-*^°î?'""'' ' & Lettre, à ce eon- 
troiSémc^ZtjZ^^t 2°"""' *r«làille, le vingt- 
ec de notre RémeVfoïîi^ ^ ^ ?" "" '^•^ '"" V^'"". 

J IhÏ '^ISf',""''' '*^. **«»?f"8M« le Chancelier ce M«,uf. 

Cette grande Ville & fe, Environ, renferment un nomb« il' 
«n. de beautex & de fingiiUritex ,ui augmentent tou. fc, 
ctrci^aT'i-^'"'" «i^ja pari plufifur. Defcri^r^ 



PRlrjIE'GE DV Ror. 

LO V I s par la grâce de Dieu^ Roy de France & de Na- 
varre : A no|>Aniez & Féaux Confeillers les Gens tenans 
mos Cours de Parlement, Maîtres des Re^ueftes otdinaires de 
AOire Hôtel , Grand Confeil , Prévôt de Paris , Baillifs^ Se- 
niéf^iix , leurs Lieutenans Civils^ & autres nos Jufticiers 
^'il appartiendra : S a l v t. Notre bienamé P i s n »> e 
£ M B K Y j ancien Syndic des Libraires Ôc Imprimeurs de 
Paris, Nous ayant fait remontrer qu*il défireroit faire im- 
primer un Livre intitulé : La C^rUftit, de Tetris , VtrféàUut 
mMétrfy é* du Envinns i s'il nous plaifoit lui accorder nos Let- 
ties de privilège fur ce néccfl'aircs. A ces Caufes , voulant 
^vorablemeiu traiter ledit Exposant, Nous avons permis 
& permettons par ces préfentes audit Emery , de faire im* 
primer ledit Livre , en telle forme , marge , caraâéres , & 
Laiurues , en un ou en plufieurs volumes , conjointement 
ou fiparément, & autant de fois que bon lui femblera, & 
ie le vendre, faire vendre te débiter par tout notre Royaume 

Scndant le temps de dix années confécutivés , à compter 
u jour de la date defdites Préfentes.Faifons défenfes à touta 
Ibrtes de D^rfonnes de quelque qualité & condition qu'elles 
puKTent erre , d'en introduire d'impreâîon étrangère dans 
aucun lieu de notre obéiHance . & à tous Imprimeurs , Li- 
braxres, & patres, d'imprimer, nûre imprimer, vendre , faire 
Tendre, débiter, ni contrefaire ledit Livre,enteut ou en par- 
tic , ni d'en faire auctms extraits , fous quelque prétexte que 
ttSoit d'augmentation, correâion, cnangement de titre 
^ de Langue , d'impreffion étrangère , ou autrement , £ms k 
conftncement oar écrit dudit Expofant , ou de ceux qui au- 
ront dtoit de lui , à peine de confifcation des Exemplaires 
con^efaics ^ de quinte cens livrée d'amende contre chacun 
des contrevénans, dont un tiers k Nous , un tiers à rHôtel- 
Dieu de Paris, l'autre tiers audit Expofant , U de coos dé- 
pens dommages ÔC intérêts } k la charge que ces Préfèntcs fe- 
ront eâregiftrées tout au long fur le Regiftre de la Com- 
munauté des' Libraires & Imprimeurs de Paris, & ce dans 
trois mois de la datte d'icclles; que Timprelfion dadit 
Livre fera faite dans notre Royaume , & non ailleurs ^ 
en bon papier & en beaux caraâeres, conformément 
auiT Réglemens de la Librairie; ôc qu'avant de l'expo- 
fec en vente il en fera mis deux Exemplaires dans notre Bi- 
Miotéque publique , un dans celle cie notre Château du 
Louvre , & un dans celle de notre três-chcr 6c féal Che- 
valier Chancelier de France le Sieur Voyfin , Commazkdeitf 
de nos Ordres i le tout à peine de nuHico des PcéTeotcs . dii 



contcoa dcrauelles vous mandons & enjoignons de làire 
jouir Vtxfo&nty ou fes ayans cauft , pleinement & pai(îble« 
menc^ fans fouffrir qu'il leur fôit hit aucun trouble ni cxb« 
pêchcment. Voulons que la copie defdifes présences ^ qui 
iêra imptimée au commencement où à la fin dudit Livre ^ 
foie tenue pour dûement fignifiée, & qu'aux copies collation- 
nées par Tun de nos amez & féaux Confeillers ôc Secrétaires 
foi foit ajoutée comme à l'Original. Commandons au pre- 
mier notre Huiflier ou Sergent ^ de faire pour l'exécution 
id'JceUes tous Aâes requis ^ néceffàires^ fans demander 
autre permiâîon ^ & nonobftant clameur de Haro 3 Charte 
Kormandc , & Lettres i ce contraires. Car tel eft notre 

5Iai(ir. Donné 4 Verfailles le ç^oifîéme jour du mois de 
uillet^ l'an de grâce mil fept cens quinze j & de notre Ré~ 
Çne le foirante - treizième. Far le Roy en fon Confcil. 
Signés FOUQJJET- 

l^exi/hé fttr le Tj^ii/fre, N. j.</e U Commumuiti des Ukraine & 

Imprimeun de PMris ^fage 5^4. N.iif^. cw fermement atixt^ 

clément . ^neumment à l*^rreft dm Con/eil du r) ,Amfi I70). 

^ Fturis U If ymllet 171 y. Signé, ROBVSTEL, Syndic. 

3*ai cédé le préfent Privilège au ficur Sangram 
jELon Gendre. A Paris ce ii Décembre lyif . 

Signé , P. £ M E R T. 

Nouvelle approbation. 

J'Ai lâ par ordre de Monfeigneor le Garde dt% 
Sceaux , un Livre imprimé qui a pour titre : Les 
Cur$ofite:(^d$ Paris, de Verfailles , de Marly , dt 
Vincennes , de S. Cloud , ^ des environs ; ouvra, 
ge enrichi de figures, & augmenté de beaucoup 
de recherches manufcritcs inférées dans ce Livre , 
te j'ai crû qu'une nouvelle Edition avec ces augmen* 
tations , feroit plaifir au public & aux étrangers* 
Fait ce zy Février 17x8. 

MOREAU DE MAUTÔUIL 
* Eij' 



AVIS AU RELIEUR 

pour placer les Figures. 

jiV PREMIER TOME. 

LUtéce & Paris » au frontii^icc. 

L*£gUfe Nocrc -Dame 9 15 

La Samaritaine » éo 

Le Louvre , 6$ 

Les TuiUcrics, du côté du Carou&t , $6 

Les Tuilleriesy du cdcé du Jardin, 11^ 

Le Palais Royal y 13J 

La Place de Louis le Grand, ' 15J 

La Place des Vi doires , i6i 

La Porte faint Denis , 213 

La Porte faint Martin » tt) 

L'Hôtcl^c Ville , »44 

Le Portail de faint Geryais, &49 

La Place Royale , x^J 

La Baflille , & la Porte faint Antoine , 1^7 
L'Hôpital General > & la Porte faint Bernard , 314 

Le Val de Grâce , }75 

L'Obférvatoirc , 387 

AV SECOND TOME. 

La Sorbonne , 403 

Le Luxembourg , 414 

Le Collège Mazarin > 4^) 

Les Invdides , 453 

Vcrfaiîlcs , sn 

La Grande Allée , 54^ 

rAUécdTîau, 575 

Warly , ^ J85 

Vinccnncs , 599 

Saint Cload, ^15 

Les Cafcades , tfi? 

Saint GçtsuiiiL en Laye ; €}y 
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